
Pilule : les avis
diffèrent d'un

s

pays à l'autre
PARIS (AP). — Les Européennes se

demandent si les pilules antf-conception-
nëlles sont inoffensives. Jusqu'à présent,
aucune réponse définitive ne leur a été
donnée. Les craintes suscitées en Grande-
Bretagne par une étude préliminaire et ac-
tuellement par les auditions qui se dérou-
lent devant le Sénat américain, ont de
nouveau fait s'affronter des thèses médica-
les opposées.

Un tour d'horizon démontre qu 'il y a
autant de réactions diverses que de thèses
et de découvertes dans le monde de la
médecine.

POUR OU CONTRE
Au laboratoire Cassenne, qui distribue

en France depuis plus de deux ans sous
le nom de « Nacenyl > la « mini-pilule .
des laboratoires américains « Syntex > , on
déclare que ce produit a satisfait en Fran-
ce aux différentes études toxicolog iques
exigées par le ministère de la santé , qu 'il
a obtenu son visa et que l'on a la con-
viction de sa parfaite inocuité chez la
femme.

Lundi , les laboratoires Syntex avaient
annoncé que leur € mini-pilule » avait pro-
voqu é des tumeurs mammaires cancéreu-
ses au cours d'expériences faites sur des
chiennes.

De même, au Canada, les essais clini-
ques du même contraceptif bucal, appelé
• mini-pilule » , en raison de sa faible te-
neur en hormone , ont été suspendus il y
a six semaines, lorsque de petites tumeurs
sont apparues sur les mamelles de chien-
nes traitées avec le produit , a annoncé
le Dr Jeffrey Bishop, de la direction fé-
dérale de l'alimentation et des médica-
ments.

PAS MALIGNES
Trois cents Canadiennes étaient soumises

à ce traitement expérimental.
Les tumeurs décelées chez les chiennes

ne sont en aucune façon malignes, mais
leur nature exacte n'a pas été entière-

ment déterminée , a déclaré le Dr Bishop.
La direction a décidé de suspendre l'ex-

périmentation sur les femmes jusqu 'à ce
que d'autres tests sur les chiennes aient
eu lieu.

Aucune grosseur anormale ne s'est dé-
veloppée sur la poitrine des femmes trai-
tées.

ALLEMAGNE
En Allemagne , les enquêtes américaine

et britannique ont reçu une grande publi-
cité dan s la presse d'outre -Rhin , mais au-
cune criti que n'est venue des services gou-
vernementaux intéressés. « Ce n'est pas
dangereux » , a déclaré un porte-parole du
ministère fédéral de la santé.

GRANDE-BRETAGNE
Cependant , en Grande-Bretagne, un rap-

port de la commission de surveillance des
médicaments a établi une liaison directe
entre la présence d'oestrogène dans les pi-
lules et les accidents circulatoires.

Sur 30 marques de contraceptifs , huit
seulement contenant 50 microgrammes ou

moins d'oestrogène par pilule resteront sur
le marché.

En Suède, l'enquête d'un journal a mon-
tré qu'une femme sur quatre craignait les
effets secondaires de la pilule. Toutefois ,
les experts sont sceptiques , quant aux dan-
gers supposés ou réels.

MISE EN GARDE
Tous les médecins et les pharmaciens

des Etats-Unis devront à l'avenir mettre
en garde leurs patientes ou leurs clientes
avant de leur remettre des moyens de con-
traception par voie buccale.

Le ministère de la santé des Etats-Unis
a en effet envoyé 381,000 circulaires aux
médecins , pharmaciens et directeurs de
cliniques et d'hôpitaux , leur demandant
d'apposer sur chaque boîte de pilules anti-
conceptionnelles une étiquette mettant en
garde contre certains effets de ces pro-
duits.

Les risques contre lesquels le ministère
de la santé veut ainsi lutter sont la throm-
bose ou l'embolie. Il a pris cette déci-
sion après des recherches menées par les
Etats-Unis et la Grande-Bretagne.

MONTE-CARLO: UN TIERCE PORSCHE
= Cent cinquante-cinq équipages ont pris hier la rou te du parcours commun Monaco - Val-Ies-Bains - g
% Monaco. A l'issue de ce tronçon , Porsche a réussi à placer un formidable tiercé aux commandes de =
g l'épreuve: Waldegaard , Larousse, Andersson. En r evanche, on trouve, sur la liste des abandons, le Fran- s

1 çais Jean Vinatier , l'un des favoris alors que le nom de Kallstrom (notre téléphoto AP) ne figure pas =

= sur les tabelles de classement... (Lire en page 17). g
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AMÉRICAINS ET CHINOIS
ONT RENOUÉ LE DIALOGUE

DISCUSSIONS SECRÈTES A VARSOVIE

VARSOVIE (AP). — Apres deux ans
d'interruption, les conversations sino-amé-
ricaines des ambassadeurs à Varsovie ont
repris mardi avec une réunion d'une heu-
re des deux délégations-

Cette rencontre — la 135me — s'est
déroulée à l'ambassade chinoise, sous le
regard de Mao Tsé-toung, présent par un
portrait et par un buste de plâtre. Con-
formément aux règles posées dès l'ouver-
ture de ces contacts — commencés à
Genève en 1955 puis transférés à Varso-

Face à face, le délégué chinois, M. Lei-yang, et l'ambassadeur américain en
Pologne, M. Walter-J. Stoessel (à droite , cheveux argentés). (Téléphoto AP)

vie en 1958 — les deux parties n'ont rien
révélé de ce qui s'est dit.

La délégation américaine était dirigée
par l'ambassadeur Walter Stœssel, secon-
dé par deux spécialistes des questions
chinoises au département d'Etat , MM. Paul
Kreisberg et Donald Andcrson , et par
M. Thomas Simoits, du service politique
de l'ambassade.

La délégation chinoise était dirigée par
le chargé d'affaires Lei-yang, assisté de
trois collaborateurs. A sa sortie de l'am-

bassade, M. Stœssel a déclaré que la réu -
nion avait porté sur « un certain nombre
de sujets d'intérêt mutuel ». Elle s'est dé-
roulée dans une « atmosphère de travail ».
M. Stœssel a ajouté :

« Nous sommes heu reux que ces entre-
tiens aient été repris aujourd'hui , et je
crois que la rencontre a été utile. » L'am-
bassadeur devait encore rappeler :

« D'un commun accord, nous sommes
convenus que les discussions et les su-
jets évoqués demeurent secrets. » De son
côté, un représentant chinois s'est borné
à dire aux journalistes que les deux par-
ties étaient convenues de fixer la date
de la prochaine réunion au cours de con-
sultations.

Une quarantaine de journalistes ont été
autorisés à pénétrer dans la salle de con-
férence pendant quelques instants. Les deux
délégations se tenaient face à face, impas-
sibles, derrière deux tables légèrement sé-
parées l'une de l'autre. Les membre.'
de la délégation chinoise portaient des ma-
carons à l'effigie de Mao.

Si l'on connaît les noms et qualités des
Américains, on ignore les noms et quali-
tés des Chinois, à l'exception du chef de
la délégation , le chargé d'affaires Lei-yang,
arrivé à Varsovie il y a six mois, alors
que l'ambassadeur de Chine en Pologne
est absent depuis plus de deux ans. M.
Lei-yang était récemment directeur adjoint
au ministère des affaires étrangères à Pé-
kin. On dit qu'il a été en poste en Bir-
manie et qu'il appartiendrait à - la tendance
Chou En-lai, considéré ' comme modéré.
C'est tout ce que l'on sait de lui.

LUCERNE (ATS). — Mardi 'après-midi, à 14 h 25, un « Ve-
nom » de l'armée de l'air suisse, qui venait de décoller de l'aé-
rodrome militaire d'Emmen, pour accomplir un exercice de vol
sans visibilité, s'est écrasé en bordure d'une forêt , près du jar-
din d'une maison d'habitation non loin du quartier résidentiel
« Erlen », à Emmenbrucke (Lucerne).

Piloté par le premier-
lieutenant Eugen Graf ,
34 ans, habitant à Stren-
gelbach (Argovie), l'ap-
pareil n'ayant vraisem-
blablement pas pu pren-
dre suffisamment de hau-
teur, a heurté une ligne
à haute tension. Le pilote
n'a pas pu faire fonction-
ner son siège éjectable
et a trouvé la mort.

L'avion a été complète-
ment anéanti par l'explo-
sion et le réacteur de l'ap-
pareil a été projeté dans
un jardin , où il a causé
des dégâts considérables.
Un morceau de ce réacteur,
d'un poids de 2 kilos, a vo-
lé dans une pièce de la
maison d'habitation , sans
blesser personne heureu-
sement , mais en causant
des dégâts au mobilier. Le
jardin n 'est plus qu 'un cra-
tère.

Le pilote tué était marié
et ingénieur EPF. Au sein
de l'armée, il faisait par-
tie de la 12me escadrille de
chasse.

Relevons encore, qu 'en
1943, un appareil « Mora-
ne » s'était écrasé pres-
qu 'au même endroit.

Toboggan de secours
En cas de nécessité , voici comment les
passagers de l'avion géant «Boeing-747 »
pourront se sauver. On procède actuel-
lement à des tests de sécurité et ce to-
boggan semble donner toute satisfaction

(Téléphoto AP)

UN VENOM S'ECRASE
PRÈS D'EMMEN (LU) :
LE PILOTE EST TUÉ

Lucerne: une mère tue deux de
ses enfants puis se fait justice

LUCERNE (ATS-AP). — Un horrible drame fami l ia l  a fait trois morts lundi  après-midi à Lu-
cerne : une jeune mère italienne de 27 ans a tué à coups de couteau deux de ses enfants, âgés de
3 et 5 ans, puis elle a retourné l'arme contre elle et s'est donné la mort. Au moment du drame ,
le père n 'était pas à la maison . Les polices canto nale et municipale , qui ont publié un communi-
qué commun , précisent qu 'il est exclu que l' au teur  de la tuerie soit une tierce personne. Le troisiè-
me enfant a été retrouvé vivant  dans son berceau. Le mari  s'est e f fondré  en découvrant la scè-
ne. Ses enfants  avaient leurs habits du dimanche.

L 'homme et sa fillette survi-
vante ont etc relogés dans un
autre appartement , ,1a police
ayant posé les scellés sur les
lieux du drame . La jeune fem-
me était suivie depuis quelque
temps par un médecin suisse
pour différentes raisons. Jamais
elle n'avait subi de traitement
psychiatrique. Ses voisines la
considéraient comme une fem-
me active , amicale. Elle travail-
lait à domicile pour une usine
textile a f in  d'améliorer le bud-
get familial .  Récemment , elle
aurai t  paru nerveuse et surchar-
gée de travail.

LA CHINE AU CENTRE
DES PRÉOCCUPATIONS

LES IDÉES ET LES FAITS

Cette reprise des entretiens sino-ameri-
cains à Varsovie, que faut-il en penser 1
Après 134 séances de palabres inutiles in-
terrompues en février 1968, c'est-à-dire il
y a un peu moins de deux ans, y a-t-il
un facteur nouveau intéressant la politique
internationale et la politique des deux pays
qui légitime cette 135me session ? M
Nixon a dit qu'il fallait s'attendre à des
progrès très lents portant sur quelque;
améliorations dans les échanges commer-
ciaux. C'est là un secteur très limité. Au
vrai , on ne voit pas comment le conflit
entre la Chine populaire et les Etats-Unis
peut être surmonté tant sont éloignées,
l'une de l'autre, leurs prises de position
mondiales.

Ni sur l'adhésion de Pékin à l'ONU.
ni sur le sort de Formose, ni sur le pro-
blème de la limitation des armes nucléai-
res — la Chine poursuit Imperturbable-
ment son programme de production ato-
mique — une entente ne parait possible,
A propos de Formose, nous lisions récem-
ment dans l'intéressante revue « Itinéraires •
un reportage remarquable de M. Louis
Sallcron montrant combien l'île est pros-
père et dûment équipée. L'Amérique du
Nord n'a aucun intérêt à la lâcher, tant
que l'affaire vietnamienne n'est pas réglée.
Et même indépendamment de ce drame,
il serait inadmissible que Formose tombe
sous la coupe du communisme qui. pour
elle, signifierait une effroyable régression.

Sur la consolidation de la paix, II
n'y a donc rien à espérer des entretiens
de Varsovie. Alors à quoi riment-ils ? A
vrai dire , nous ne voyons qu'une seule
explication. Il faut les insérer dans un
cadre plus général , odhii dans lequel s'ins-
crit l'autre conflit , celui qui oppose la Chi-
ne à l'Union soviétique. Pékin fait mine de
se rapprocher de Washington parce que
cette capitale entend ne pas laisser à Mos-
cou le monopole de rétablir des contacts
avec l'Amérique. Toute la tactique du
Kremlin consiste à ce jour à se couvrir
à l'Ouest (tout en maintenant sa domina-
tion sur la partie de notre continent qu 'il
a conquise par la force), pour avoir les
mains libres en Asie contre une Chine
qui monte sans cesse et se montre sa con-
currente redoutable dans le camp commu-
niste.

Ce n'est en effet un mystère pour per-
sonne que les récentes négociations sino-
russes aux confins de la Sibérie n'ont abou-
ti à aucun résultat tangible. Ni sur le
rapprochement idéologique, ni sur lu ques-
tion des révisions de frontières par la sup-
pression des traités « inégaux » conclus
au temps des tsars, on n'est parvenu à se
mettre d'accord. Aussi, dans la presse chi-
noise, les attaques contre l'Union soviéti-
que ont repris de plus belle. Mao, au
reste, décréterait une seconde révolution
culturelle , n 'étant pas très sûr de son ar-
mée. Enfin , sa propagande ne cesse de
s'étendre dans le monde entier , contrant
celle du communisme russe, mais appor-
tant la même eau au moulin du marxisme-
léninisme.

Pour nous, nous n'avons pas à choisir
entre ces deux conceptions de la révolu-
tion , mais à les récuser l'une et l'autre
pour mieux affirmer nos propres valeurs.

René BRAICHET
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Par Eddy Berner

Le nouvel avion de combat suisse :
subsonique ou supersonique ?

DANS CE NUMÉRO :

Not re  m i n i - j o u r n a l  de 40 p a g e s

Guide illustré de la télévision
I n d i sp e n s a b l e  7 jours sur 7 pour
profiler des programmes du petit écran

FAN MAGAZINE

Quand, au sein d'une communauté religieuse, le débat s'engage sur un thème
| qui touche de près, physiquement, l'homme et la femme, l'intérêt parmi les
| fidèles — et même chez les gens n'appartenant pas à la même dénomination ou
| se disant athées — est en général plus vif que si la discussion porte sur la doc-
= trine, la liturgie ou l'idéologie.

Aussi ('/attitude que vient de prendre l'Eglise catholique de Hollande, se pro-
| nonçant pour l'abandon du célibat par les prêtres, a-t-elle des répercussions bien
H au-delà du cercle catholique romain. Les réactions les plus simp listes — ou celles
g qui correspondent à un goût prononcé pour l'exp loitation sensationnelle de l'évé-
| nement — consistent à ramener toute l'affaire au plan sexuel. Cet aspect a, cer-
| tes, son importance, non négligeable. Mais il est très loin d'être l'essentiel.

Quand des ecclésiasti ques catholiques veulent rompre avec la règle du céli-
| bat — qui ne leur a pas été imposé, mais qu'ils ont librement accepté en rece-

^ 
vont les ordres — ils manifestent leur besoin de sortir d'un certain isolement,

H dans lequel ils estiment se trouver aujourd'hui, au sein d'une société qui se
H dépersonnalise de plus en plus.

Le fait de se marier et de fonder une famille doit leur permettre, jugent-ils,
H d'épouser mieux les réalités de la vie quotidienne, donc de se rapprocher des
g hommes et des femmes qu'ils ont pour vocation d'aider dans l'accomp lissement
g de leurs devoirs quotidiens de tout genre.

Mais il n'est pas du tout certain que la majorité des prêtres renonceraient au
H célibat si demain le pape, leur chef suprême, souscrivait au vœu de l'Eglise de
H Hollande. Comme il n'est pas sûr que le recrutement de jeunes prêtres, qui laisse
| beaucoup à désirer comme tout le monde sait, augmenterait sensiblement du jour
H au lendemain grâce à l'octroi de cette « liberté ».

Le nombre d'hommes désireux de servir un idéal (leur foi), en restant céliba-
^ 

taires, parce qu'ils croient que c'est le meilleur moyen de le faire, est probable-
s ment plus élevé qu'on ne pense. Combien d'hommes exerçant d'autres « profes-
g sions r> — médecins , savants , artistes, etc. — ne sacrifient-ils pas leur vie de
| famille, ou ne renoncent-ils pas au mariage, parce qu'ils leur paraissent incom-
p patibles avec la cause à laquelle ils se dévouent ?

Ce qui est certain, c'est que le problème du célibat des prêtres catholiques
g va continuer longtemps encore de préoccuper les intéressés, avant qu'une solu-
p tion qui n'ébranle pas les fondements mêmes de l'Eglise ne soit trouvée.

R. A.
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SAINT-BLAISE

Semaine de l'Unité
De notre correspondant :
Comme ces dernières années, les pa-

roisses catholique et protestante , ont mis
sur pied un programme pour marquer la se-
maine universelle de prières pour l'unité
des chrétiens. Samedi soir avait lieu l'inau-
guration officielle de la chapelle œcuméni-
que , édifiée l'été dernier par un groupe de
jeunes paroissiens dans une ancienne cave
de la cure du Bas. Encouragés par de fré-
quents contacts avec la communauté de
Taizé, ces jeunes, avec l'aide appréciée
d'une entreprise de la localité, ont eux-mê-
mes beaucoup travaillé pour l'aménagement
de cet oratoire. Ils ont reçu de la paroisse
catholique un magnifique exemplaire de la
Bible de Jérusalem, tandis que la paroisse
réformée contribuait par un don important
à l'achat du mobilier.

Samedi, en même temps que la célébra-
tion d'un office hebdomadaire , ce fut l'oc-
casion d'exprimer la gratitude des initia-
teurs de cette chapelle, à tous ceux dont
l'appui avait permis l'achèvement des tra-
vaux. Lieu de prière et de louange, la
chapelle œcuménique de Saint-Biaise ,
pourra être durablement employée pour le
but qu 'elle s'est proposé, tout en peivnet-
tant à ses jeunes responsable* de s'associer
avec fidélité aux tâches de leur Eglise res-
pective.

Dimanche matin, le chœur d'hommes
c L'Avenir », exécuta deux chants, au cours
de la messe célébrée à l'église catholique.
Le dimanche soir enfin, au temple parois-
sial, les fidèles des deu x confessions se
retrouvaient pour entendre une conférence
fort suggestive du curé Piccand, de Neu-
châtel , sur ce sujet : « Le laborieux chemin
de l'œcuménisme » . Les deux chœurs mix-
tes se firent entendre à celte occasion.

Le silo de Saint-Aubin :
strictement rien

de nouveau
Contrairement à ce que l'on a pu croire,

aucun fait nouveau n'a marqué ces der-
niers jours, l'affaire du silo de Saint-Au-
bin. Comme nous l'avons déjà annoncé,
il y a plusieu rs semaines, les deux parties
en cause avaient jusqu'au 15 janvier pour
déposer leur dossier et faire valoir leurs
arguments respectifs. Quant à l'effet sus-
pensif — c'est-à-dire l'arrêt des travaux en
cours qui a été refusé par le Tribunal
fédéral — nous l'avions signalé"'~à ' la' même
époque.

Augmentation probable en Suisse
de la consommation de la viande

LAUSANNE (ATS). - Selon les prévi-
sions de la coopérative suisse pour l'appro-
visionnement en bétail de boucherie et en
viande, la consommation de viande en Suis-
se augmentera de nouveau cette année , mal-
gré une tendance à la hausse des prix. Cet-
te consommation, qui avait déj à augmenté
de 4 % en 1969, devrait s'accroître encore
de 3 à 5 % en 1970.

Au chapitre des prix, les consommateurs
verront l'indice des prix de détail pour la
viande et les produits carnés marquer une
certaine augmentation. Les responsables de
cette évolution probable sont les prix des
porcs et des veaux, ainsi que la tendance
à la hausse des prix d'importation de la
viande de bœuf et de veau. Les prix des
porcs importés, actuellement très hauts,
devraient cependant baisser au printemps
à cause du développement de la produc-
tion européenne.

LA PRODUCTION
Dans le secteur de la production, une

augmentation 'de l'offre de gros bétail de

boucherie de 20,000 à 25,000 pièces est
prévue. Les abattages de moutons devraient
présenter une légère tendance à la hausse.
En revanche , les abattages de veaux dimi-
nueront de nouveau en 1970 et la produc-
tion de viande de porc sera en nette ré-
gression.

Les spécialistes estiment que les besoins
d'importation de viande de bœuf devraient
être en 1970 de 2000 à 5000 tonnes moins
élevés qu 'en 1969. Par contre, il faudra
importe r davantage de viande de veau et
beaucoup plus de viande de porc.

Les prix aux producteurs de gros bétail
de boucherie devraient être, cette année,
environ les mêmes que ceux payés en
1969, ou en tout cas très peu relevés. La
viande de veau enregistrera une majoration
modérée et celle des porcs légers devrait
augmenter elle aussi. Enfin, les producteurs
d'agneaux toucheront les mêmes prix que
l'année passée.

C'est évidemment au «Café Français»
que se retrouvent... les Suisses !
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RÉUNION AMICALE À PONTARLIEB

De notre correspondant :
Le « Café Français » de Pontarlier , l'un

des établissements les plus populaires de
la cité frontalière , pourrait tout aussi bien
s'appeler € Café Suisse » . Déjà parce qu 'il
est le siège depuis fort longtemps des so-
ciétés helvétiques du Haut-Doubs et parce
que depuis vingt-quatre ans, ce sont d'au-
thentiques Suisses qui se trouvent à sa
tète, M. et Mme Emilli. Lui est originaire
de Baulmes (Vaud) et elle est venue des
Verrières. Lorsque les Suisses de la ré-
gion se réunissent, c'est bien sûr au... c Ca-
fé Français > et ils étaient là dimanche en
force, à l'occasion de la nouvelle année,
autour du consul à Besançon, M. Prodol-
liet , du vice-consul M. Brot, du président
de la société suisse de Pontarlier M. Léon
Bolle, et du président de la société suisse
de Dôle, dans le Jura, M. Jaccard. Dis-
cours, souhaits de bonne année, distribu -
tion de colis : rien ne manquait à cette
fê te sympathique qui groupait plus de cent
personnes. M. Prodolliet rappela qu'une
augmentation de 33 % des rentes servies
aux ressortissants suisses vivan t en France
avait été enregistrée et il ajouta :

— ...A cela s'est ajouté le petit cadeau
de la France, en l'occurrence la dévalua-
tion qui a marqué l'année 1969 !

Après M. Bolle, M. Jaccard rappela
avec humour que M. Prodolliet était un
consul naviguant. De Rotterdam, il est ve-
nu à Besançon et en Franche-Comté ; il
a fait une croisière sur les eaux de son
territoire.

— • Nous sommes persuadés , commenta
M. Jaccard , qu 'un prochain poste fera de
notre consul un attaché naval... de la ma-
rine suisse » .

M. Prodolliet précisa de son côté qu 'il
avait eu grand plaisir à découvrir la Fran-
che-Comté en bateau.

Après une remise de diplômes, un hom-
nage tout particulier fut rendu par M.
Bolle à M. et Mme Emilli , qui furent au
:entre de toutes les réunions suisses de-
puis plus de vingt ans. Au nom de la co-

lonie, Mme Compagnon!, femme de l'ad-
ministrateu r des douanes suisses à Pon -
tarlier , remit un joli cadeau aux proprié-
taires du « Café Français » qui vont pren-
dre leur retraite.

Lutte contre la corruption
en Libye

TRIPOLI (Libye) (Reuter). — Dans le
cadre de sa lutte contre la corruption
et les profits illégaux, le conseil révolution-
naire libyen a promulgué une nouvelle
loi obligeant notamment les fonctionnaires,
les diplomates, les journalistes et ceux qui
occupaient des fonctions de responsabilité
sous l'ancien régime royaliste à donner
des informations détaillées sur leurs biens
et revenus. C'est ainsi qu 'ils seront tenus
de déclarer dans les 45 jours, tout ce
qu 'ils possèdent.

La ségrégation
au sein de l'armée américaine
SAIGON (AP). — Le lieutenant-colonel

James White a informé le commandant
américain à Saigon que l'armée connais-
sait un grave problème racial.

L'officier qui est Noir , est arrivé en mis-
sion au Viêt-nam samedi dernier. Il doit
faire une visite de six jou rs dans le pays
pour discuter avec les officiers supérieurs
américains de la situation raciale.

Le lieutenant-colonel s'est entretenu di-
manche avec le général Creighton Abrams,
commandant des forces américaines au
Viêt-nam.

Il a déclaré, selon de bonnes sources, que
l'armée connaissait des difficultés sur le
plan racial parce que les Etats-Unis ont
également leurs problèmes raciaux.

Ouverture du premier Multi-discount Borloz

Le « Multi-discount » Borloz a ouvert
ses portes à Serrières, au bas de la
rue des Battieux. Pourquoi ce nom ?
Parce que le nouveau magasin offre de
multiples avantages. Plus de , 1500 arti-
cles différents  sont présentés d'une
manière pratique : épicerie complète
avec produits laitiers, fruits, légumes,
vins, liqueurs, les nombreux produits
de lessive, les cosmétiques, etc.

Tous les articles sont vendus avec
de forts rabais, en moyenne 20 à 40 %
et, en plus, des timbres escompte sont

distribués pour la totalité des achats.
D'autre part , les clients ont la possi-
bilité de se faire apporter les mar-
chandises à domicile.

Le Multi-discount Borloz a connu un
grand succès dès son ouverture. Disons
que d'autres magasins semblable s, avec
les mêmes multiples avantages, seront
inaugurés dans différents quartiers de
la ville. Dans quinze jours déjà, le
second sera mis à la disposition du
public à la rue de l'Hôpital.

(Avipress - J.-P. Bnillod)

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel 20 janvier

1970. —¦ Température: moyenne: — 4,1;
min. : — 4,8 ; max. : — 2,5. Baromè-
tre : moyenne : 723,2. Vent dominant:
direction nord-est ; force : faible, jus-
qu'à 10 heures, ensuite sud-est calme à
faible. Etat du ciel : couvert par brouil-
lard élevé.

SH T\ |

Prévisions du temps. — Nord des Alpes,
Valais, nord et centre des Grisons : La met
de brouillard , qui s'étend sur le Plateau et
la région de Bâle, persiste. Sa limite supé-
rieure reste comprise entre 800 et 1000 m.
Elle ne se déchirera que très localement
l'après-midi. Au -dessus de la mer de
brouillard et dans les autres régions , le ciel
est dégagé et le temps ensoleillé. Quelques
bancs de nuages pourront apparaître au
cours de la journée à partir de l'ouest. En
plaine , la température restera comprise en-
tre —2 et —5 degrés la nuit et entre —3 et
0 degré l'après-midi. En Valais , elle pourra
s'élever jusque vers 5 degrés. Le vent esl
presque nul en plaine et faible du secteui
nord en montagne.

Evolution probable pour jeudi et ven-
dredi : Brouillard ou brouillard élevé sur le
Plateau. Ciel serein ou peu nuageux au-des-
sus et dans les autres régions. Température
sans changement notable.

La géographie moderne à l'ordre du jour
A L/AULA DE L'UNIVERSITÉ

M. Paul Gavai, professeur de géo-
graphie à l'Université de Besançon, ;
donné à l'Aida de l'Université unf
conférence inti tulée « La géographie mo
derne et les sciences économiques e»
sociales » . M. Gavai, rédacteur aiu
« Cahiers de géographie » de Besan-
çon, s'est surtout fait connaître dam
ce domaine par un ouvrage très ap-
précié portant sur la géographie de:
marchés, et son « Essai sur l'évolu-
tion de la géographie humaine » est
également un livre fondamental. Il s'est ,
en outre, occupé d'aménagement du
territoire en Franche-Comté.

LONGTEMPS UNE SCIENCE
A PART

Un public assez nombreux s'est ini-
tié hier soir à ce « sujet épistémolo-
gique, pas fait pour attirer grande fou-
le », comme l'a dit M. Frédéric Chif-
felle dans son introduction du confé-
rencier.

En effet, le rapport entre les trois
sciences n'est pas immédiatement per-
ceptible, et le problème pourrait s'abor-
der de plusieurs manières. Au XIXe
siècle, la géographie a beaucoup puisé
dans l'anthropologie et dans l'ethnolo-
gie, mais on la considérait pourtant
comme une science isolée, comme un
domaine « exceptionnaliste » de la scien -
ce. Dès 1950, cette conception a quel-
que peu été abandonnée ; et M. Ga-
vai s'est proposé de partir d'une défi-
nition de la géographie humaine et de
voir comment elle analysait les pro-
blèmes de l'espace et de l'étendue, qui
sont un élément fondamental de son

étude et qui interviennent à deux titres :
comme support biologique et comme
théâtre d'activités des groupes humains.

Le rapport entre l'étendue et les
groupes humains qu'elle nourri t cons-
titue l'une des clefs d'investi gation.

La deuxième démarche consiste i
prendre l'espace comme distance, phy-
sique d'une part, et sociale d'autre
part. L'obstacle « physique » constitue
un facteur déterminé par les techni-
ques. L'espace se trouve également co-
loré par la vie sociale, il devient alors
un signe. Mais il y a introduction dans
les sociétés humaines de tendances con -
tradictoires : d'un côté, les forces cen-
trifuges , qui sont un facteur de dis-
persion , et les forces centripèdes, l'inter-
action n'étant possible que dans la
mesure où l'on peut se réunir.

UN CHOIX
L'étude de la géographie humaine est

l'étude de cet antagonisme qui se crée
entre ces deux forces qui modifient
l' espace écologique.

L'analyse de la géographie commen-
ce au niveau des décisions déj à ; l'hom-
me fait un choix virtuel pour réaliser
un équilibre optimal. Tout le pro-
blème géographique est un problème
d' atteinte de cet équilibre que tente
de trouver les sociétés modernes in-
dustrialisées, dans les changements géo-
graphiques perpétuels que représente le
tourisme.

M. Gavai termina en relevant que
:'est à l'économie que la géographie
îumaine avait emprunté le plus. Elle
i cherché là surtout une méthode.

A.-L. G.

La famille de
Monsieur Adrien JEANNERET

très touchée des nombreuses marques
de sympathie qui lui ont été témoignées
pendant ces jours de deuil , exprime à
toutes les personnes qui l'ont entourée
sa reconnaissance et ses sincères re-
merciements.

BoudevIUiers, janvier 1970.

La famille de
Monsieur Clément BLANDENIER

très touchée des nombreuses marques
de sympathie et d'affection oui lui ont
été témoignées lors de son deuil , re-
mercie sincèrement les personnes qui
l'ont entourée, et leur exprime sa pro-
fonde reconnaissance.

Fontainemelon, janvier 1970.

Les enfants et petits-enfants de
Madame Emma HONEGGER

très sensibles aux témoignages de sym-
pathie et d'affection reçus lors de leur
grand deuil, remercient toutes les per-
sonnes qui , par leur présence, leurs
messages ou leur envoi de fleurs, les ont
entourés et ont rendu un dernier hom-
mage à Ienr chère maman et grand-
maman.

Neuchâtel, Janvier 1970.

Offre forte i choux blancs, choux
rouges, carottes, oignons, raves, céleri,

Offre régulière : betteraves à salade
cuites, scaroles, poireaux blancs, choux
de Bruxelles.

Offre faible : poireaux verts, choux-
fleurs , chicorée pain de sucre, salades
pommées.

Légumes de serre : rampon, salades
pommées.

Fruits : pommes, poires.

Résultat des pêches
dans le lac

Perches : faibles.
Filets de brème : bonnes.
Palées : faibles.

Marché des légumes
à Neuchâtel

Fr. 2.20 par millimètre de hauteur

r— ¦ T.P.N. CENTRE DE CULTURE

IU5B Mercredi 28 janvier , à 20 h 30

Le quatuor PARRENIN
Au programme, des œuvres de

MOZART, BARTOK et une création
en Suisse :

ARCHIPEL de BOUCOURECHLIEV
Le compositeur présentera son œuvre

Location : bar du TPN, tous les jours
dès 13 h 30 (sauf le lundi), tél. S 90 74

FErsa T.P.N. CENTRE DE CULTURE
lljjjgB Mardi 27 et jeudi 29 janvier,

« D I A L O G U E S
0 M 0 V A T L I N E »

de Michel VIALA
interprété par l'auteur et Anne-Marie JAN

Location : bar du' TPN, tous le» jours
dès 13 h 30 (sauf le lundi), tél. 5 90 74

UNIVERSITÉ POPULAIRE
Leçon de ce soir supprimée pour
cause de maladie.

On cherche

UNE EMPLOYÉE
DE BUREAU

Semaine de 5 jours.
Tél. 5 37 21.

Jeudi soir, dès 20 h 30, au

ruelle du Port, Neuchâtel
2me manche du tournoi de boules

H CHOUX-FLEURS
le kg I25
(ristourne déduite : 1,175)
Avec timbres Coop
n CINÉMA APOLLO MM

I

Tous les (ours
à 15 h et 20 h 15

HELLO DOLLY
avec

BARBRA STREISAND

Demain, de 14 h 30 à 15 h 30

Cours de
PUÉRICULTURE
Restaurant Neucbâtclois. fbe dn Lac 17

DANTE ALIGHIERI JK BL

UNIVERSITÉ, salle C47 ^*\Mtt
Conférence en français ^E 9^

« L'ACTUALITÉ
DE JEAN-BAPTISTE VICO »

par M. Eric MERLOTTI, professeur
Non-membres : Fr. 1,50

A © ¦_ NETTOYAGE A SECT-iAJjolsec
Flandres 1 - Battieux 3

IMPERMÉABLE 9.-

fjj= 3| T.P.N. CENTRE DE CULTURE

ll^^l Jeudi 22 , vendredi 23, samedi 24
r~~—^ janvier, à 20 h 30

TROIS UNIQUES REPRÉSENTATIONS
DU MIME

René Quelle!
R est prudent de réserver vos places à
l'avance au bar du T.P.N., tous les jours

dès 13 h 30, tél. 5 90 74

Etat civil de Neuchâtel
NAISSANCES. — 18 janvier. MarteUa,

Massimo, fils de Francesco, maçon à Neu-
châtel, et de Lucia, née Verardo ; Mazzo-
leni, Oliviero, fils d'Cttaio, maçon à Co-
lombier, et de Domitillta, née Personeni.
19. Jaquet, Christiane, fille d'Henri-Albert,
sous-chef de station à Hauterive, et de
Franziska-Rosa, née Raemy ; Fischer, Co-
rinne , fille de Paul , employé PTT à Neu-
châtel, et d'Agnes, née Stoll.

PUBLICATIONS DE MARIAGE. —
19 janvier. Story, Edmond, mécanicien, et
Niederhauser, Solange-Mireille, les deux à
Courtelary ; Gummersbach, Walter , ingé-
nieur à Ascheffenburg (Allemagne), et Per-
rinjaquet , Claude-Mariette, à Neuchâtel.

DÉCÈS. — 13 janvier. Ziittel, Mathil-
da , née en 1882, ménagère à Neuchâtel ,
célibataire.

ÛLa G.C. A. P.
garantit l'avenir
de vos enfants

Tél. (038) 640 93 Neuchfttel
Agent général: Chs Robert

Monsieur et Madame
Francis BRAUCHI-TH1ERRIN et Na-
thalie ont la grande joie d'annoncer la
naissance de

Pascal
20 janvier 1970

Maternité de Landeyeux Chézard

Madame et Monsieur Roger Racine-
Meier, leurs enfants et petits-enfants,

ainsi que les familles Kohler, Racine,
parentes et alliées,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de

Mademoiselle Lily MEIER
leur chère sœur, belle-sœur, tante,
grand-tante et parente , que Dieu a
reprise à Lui dans sa 60me année.

La Neuveville, le 20 janvier 1970.
(Bue du Marché 4)

O voua que J'ai tant aimés sur
la terre, souvenez-vous que le
monde est un exil , la vie est un
passage, le ciel notre patrie ; c'est
là que Dieu m'appelle aujourd'hui,
c'est là que Je vous attends.

Psaumes 14 : 26.
L'ensevelissement aura lieu vendredi

23 janvier , à 14 heures.
Culte pour la famille au domicile ,

à 13 h 45.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Aimez-vous les uns les autres com-
me je vous ai aimés.

Jean 23 : 34.
Madame Hans Siegfried , à Montreux ;
Madame Emile Siegfried, ses enfants et

petits-enfan ts, à la Chaux-de-Fonds et
Colombier ;

Madame et Monsieur Paul Humbert-
Siegfried, leurs enfants et petite-fille, à
Peseux et Genève ;

Monsieur et Madame Walter Siegfried,
leurs enfants et petits-enfants, à Neuchâtel
et Bienne,

ainsi que les familles parentes et alliées,
ont la douleur de faire part du décès

de leur cher frère , beau-frère , oncle, cou-
sin et paren t,

Monsieur

Charles SIEGFRIED
que Dieu a repris à Lui, dans sa 82me
année, après une cour te maladie.

Peseux, le 20 janvier 1970.
(rue Ernest-Roulet 5)

L'incinération aura lieu à Neuchâtel,
jeudi 22 janvier.

Culte à la chapelle du crématoire, à
14 heures.

Domicile mortuaire : pavillon du cime-
tière de Beauregard.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Prends dans ta main la mienne
et guide-moi.

Madame Aimé Martin-Hunziker, à Yver-
don ;

Monsieur et Madame Paul Martin et
leur fils, à Neuchâtel et aux U.S.A. ;

Monsieur et Madame Noël Martin, leurs
enfants et petits-enfants, à Neuchâtel, Pe-
seux et Genève ;

Monsieur Jean-Louis Probst, à Neuchâ-
tel ;

Madame et Monsieur Raphaël Pury et
leurs enfants, à Serrières ;

Monsieur et Madame Paul Probst et leur
fils, à Lausanne ;

Madame et Monsieur Eric L'Eplattenier
et leur fils, à Neuchâtel ;

Les familles Martin, à Ogens, Genève et
en France,

i ainsi que les familles parentes et alliées*
ont le grand chagrin de faire part du

décès de

Monsieur Aimé MARTIN
retraité T.N.

que Dieu a rappelé à Lui, dans sa 73me
armée, après une longue et douloureuse
maladie.

Jésus a dit : « Que ta volonté soit
faite, et non la mienne ».

L'enterrement aura lieu à Neyruz-sur-
Moudon, vendredi 23 janvier 1970, à 14 h.

Culte à l'église de Neyruz, à 13 h 30.
Domicile mortuaire : Cheminet 40, Yver-

don.
Cet avis tient lien de lettre de faire part

Dieu est amour.
Madame Albert Benoit, à Bevaix ;
Madame et Monsieur le pasteur Jacques

Duchène et leurs enfants Daniel et Chris-
tophe, à Guélhac (Gard), France ;

Madame et Monsieur Georges Rochat ,
leurs enfants et petits-enfants, à Bôle , Cor-
celles et Pallens ;

Madame et Monsieur Paul Apothéloz, à
Lausanne ;

Madame et Monsieur Louis Tinembart,
leurs enfants et petits-enfants, à Bevaix et
Neuchâtel ;

Monsieur et Madame Femand Benoit,
leurs enfants et petits-enfants, à Vernier et
Onex ;

Madame Louise Fellmann, à Genève ;
Madame et Monsieur Albert Cornu, leurs

enfants et petits-enfants, à Bevaix, Vevey
et Lausanne ;

Les enfants et petits-enfants de feu Mi-
chel Friihwacht, à Pontarlier , Paris et
Bienne ;

Les enfants et petits-enfants de feu Jules
Conne, à Lausanne et Renens ;

Madame Lina Fatton, ses enfants et
petits-enfants, à Berne, Diilliken et Bâle ;

Monsieur et Madame Oscar Genier, leurs
enfants et petits-enfants, à Pontarlier , Goux-
les-Usiers et Paris,

ainsi que tou tes les familles parentes et
alliées,

ont le très grand chagrin de faire part
du décès de

Monsieur Albert BENOIT
leur très cher époux , papa, grand-papa,
beau-père, frère, parrain , oncle, cousin et
parent, enlevé à leur grande affection ,
dans sa 70me année, après quelques jours
de maladie.

Bevaix, le 19 janvier 1970.
Aimez-vous les uns les autres com-

me je vous ai aimés.
Jean 15 : 12.

Dieu a tant aimé le monde qu 'il
a donné son Fils unique afin que
quiconque croit en Lui ne périsse
point mais qu 'il ait la vie éternelle.

Jean 3 : 16.
L'ensevelissement aura lieu mercredi

21 janvier, à Bevaix.
Culte au temple, à 14 heures.

Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le Parti libéral de Bevaix a le pénible
devoir de faire part du décès de

Monsieur Albert BENOIT
ancien conseiller communal et ancien con-
seiller général.

Culte au temple de Bevaix , mercredi
21 janvier , à 14 heures.

La direction des TAXIS ROLAND remercie sa fidèle clientèle
des nombreux messages de sympathie et d'affection reçus lors
du décès de

Madame Louis JEANMAIRET

et exprime sa très sincère reconnaissance et sa profonde gratitude.

Neuchâtel, janvier 1970.

La famille de

Madame Louis JEANMAIRET
émue et très touchée des innombrables messages de condoléance
et de sympathie  qui lui sont parvenus, se trouve dans l'impossibilité
de répondre à chacun. Que tous ceux qui ont connu la chère
disparue en gardent le plus chaleureux des souvenirs et soient
vivement remerciés de leur vibrante attention.

Neuchâtel, janvier 1970.

MALGRÉ UNE TENDANCE À LA HAUSSE DES PRIX

Un nouveau jardin
d'enfants à Maillefer
Récemment s'est ouvert, dans le

quartier de Maillefer, un nouveau jar-
din d'enfants. C'est un crédit voté par
le Conseil général l'an dernier qui a
permis cette réalisation. Ce jardin est
situé dans l'immeuble rue du Chasselas
No 2 et il est tenu par Mlle Josiane
Coulaz, titulaire diplômée. D'emblée les
inscriptions ont été nombreuses.

Ce quartier étant d'ailleurs en pleine
évolution, il paraît justifié d'envisager
dans celui-ci la création prochaine d'un
second jardin d'enfants.

Au début de septembre dernier, il
avait été possible d'ouvrir un nouveau
jardin à la rue Louis-d'Orléans No 11.
L'effectif normal a été immédiatement
atteint. C'est Mlle Christiane Nicaty,
titulaire diplômée, qui a la responsa-
bilité de cette institution.

Le centre de la ville ne compte
qu'un seul jardin d'enfants subvention-
né par la commune, à l'escalier des
Bercles No 10. C'est devenu insuffisant.

Grâce à certaine collaboration, la
commune pourra aménager un deuxième
jardin dans le même immeuble, dès ce
printemps, ce qui permettra d'accepter
tous les enfants déjà inscrits pour la
rentrée du mois d'avril.

Ainsi que le veut la tradition , les
conseillers communaux retrouveront,
vendredi 13 février, à l'hôtel DuPeyrou,
les anciens membres de l'exécutif.

Ce sera l'occasion de marquer le cin-
quantenaire de l'élection de M. Emma-
nuel Borel en qualité de conseiller
communal.

M. Borel a assumé tout d'abord la
fonction de directeur de la police du-
rant une année et demie, puis celle de
directeur des Services industriels de
1921 à 1943. Il a en outre rempli la
charge de président du Conseil commu-
nal du 4 juin 1940 au 31 août 1943.

Jubilé d'un ancien
conseiller communal

En 1969, les agents des premiers-secours
sont intervenus 213 fois (179 fois en 1968)
pour les sinistres suivants :

67 incendies divers, 23 véhicules en feu,
12 feux de caves, 10 d'ateliers, 9 de che-
minées, 6 de cuisines, 3 d'étages, 3 de fo-
rêt et 2 de combles.

9 interventions ont eu lieu pour lutter
contre l'épandage d'hydrocarbu res. 27 con-
tre les inondations et 4 pour sauvetage
au moyen du pulmotor. 38 fausses alertes
se sont produites.

Dans cette statistique sont comprises 48
interventions dans les communes voisines.

Les incendies ayant occasionné les plus
gros dégâts se sont déclarés dans les com-
bles du bâtiment rue du Roc 3 et dans
des caves à la rue des Charmettes 31.

P.S. : 213 interventions
dont 38 pour rien !



Un foyer transformé en véritable jardin
pour soixante années de vie commune...

L'appartement du 2 de la rue de
l'Evole est transformé en un véritable
jardin. Par-tout, les f leurs  et les planta
prouvent qu 'un événement important s'es,
produit chez M. et Mme Fritz Gross
A vrai dire, des preuves sont nécessai-
res pour croire que ce couple célèbre
ses soixante ans de mariage, tan t il esi
jeune et d' allure et de caractère. M,
Fritz Gross est né à Bâle le 30 décem-
bre 1879. Il a appris la profession de
ferblantier , a fa i t  un stage de deux ans
à Lausanne puis a décidé d'aller cher-
cher du travail à Paris. C'était en 1901 ,
l'argent était rare et M. Gross partit
tout simplement avec deux camarades...
à pied. Le voy age a duré plusieurs se-
maines, la capitale française a été visi-
tée à pied naturellement , mais le trio
ne trouva nul employeur. Que faire , si-
non revenir ? Le chemin du retour pas-
sait par Neuchâtel. M.  Gross s'arrêta
à l'hôtel du Marché et il apprit qu 'un
ferblantier de la p lace cherchait un ou-
vrier.

— Je pensais ne rester qu 'un certain
temps à Neuchâtel et je n'ai plus ja-
mais quitté cette ville !

Excellen t ouvrier, M.  Gross devint
un patron compétent dès qu 'il s'établit
à son compte en 1915 à la place du
March é, pour déménager en 1933 au
Coq-d'Inde 24, où l'atelier existe tou-
j ours, dirigé maintenan t par son fils .
M. Gross pratique la f idéli té dans tous
les domaines. Il a chanté pendant cin-
quante ans dans les rangs du « Froh-

sinn » et pendant presque autant d'an-
nées, il a été un membre assidu des
Amis-gyms et des gyms-hommes.

Mme Gross est née au début de
1S89. Bien qu 'ayant dépassé les « quatre
fois vingt ans », elle n'a jamais été ma-
lade, ne sait même pas ce qu 'est une
simple grippe. Merveilleuse de vivacité
et de jeunesse, elle ne doit pas savoir
non plus ce qu 'est la mauvaise humeur

et la colère. Mine Gross s'occup e de
son ménage , fait  ses commissions et
donne souvent des coups de main au
bureau.

Son rire éclate et ses yeux pétillen t
lorsque nous demandons à son mari
s'il a aussi découvert sa fiancée Ion
d' une marche.

— Presque ! Je prenais pension à la
Grand-Rue. L'étage supérieur était occu-
pé par la famille Ueltschi, dont l'a fille
Bertha était jolie comme un cœur. Elle
travaillait dans une fabrique de pierres
fines et j'étais heureux lorsque je la
croisais dans les escaliers. Un jour, je
l' ai rencontrée alors qu'elle portait des
œufs dans les deux mains : j'en ai pro-
fité pour l'embrasser... et voilà , nous
sommes unis depuis le 15 février 1910!

SOIXA N TE ANS , C'ES T COURT
Mme Gross a fait  partie du chœur

de l'Eglise suisse alémanique pendant
quarante-cinq ans, et nous pensons
qu 'elle chante très souven t encore. Elle
sort tous les jours, comme son mari
qui, chaque matin, va chercher le chien
de son f i l s  pour une longue prome-
nade.

Précisons que le couple habite au
deuxièm e étage et que, pour y parve-
nir, il faut  gravir plus de cinquante mar-
ches. Les journées passent aussi rapi-
dement que les années lorsqu'on est heu-
reux. Les visites sont nombreuses. Ils
f ont  très entourés par leur fi ls  et leur
belle-fille , ils ont la sagesse de savoir
apprécier leur bonheur.

Un couple comme on aimerait en ren-
contrer très souvent... RWS

Piéton renversé
• HIER à 13 h 10, M. Daniel Kreut
zer, 24 ans, de Neuchâtel , a travers»
la chaussée à la hauteur  de la Coo
pérative de Maillefer , alors que sur
venait une voiture qui l'a projet f
à terre. M. Kreutzer a été trans
porté à l'hôpital de la Providence
Il souffre d'une fracture du fémui
gauche et de blessures au cuir che-
velu.

Collision
A VERS 16 h 45, une voiture con-
duite par M. F. C., de Fenin , quit-
tait son stationnement rue de Clos-
Brochet lorsqu'elle entra en colli-
sion avec le véhicule piloté par
Mme R. B., de Bevaix. A la suite
du choc, la voiture de M. F. C. fut
poussée contre un autre véhicule en
stationnement appartenant à M
A. S., de Colombier. Dégâts aux
trois véhicules.

Forains : six jours
de plus

0 LE 1er mars tombant sur un di-
manche , les forains seront privés
d'un jour férié supplémentaire
Cies derniers seront autorisés ex-
;eptionnellement cette année à oc-
:uper la place du Port six jours de
plus que d'habitude, soit du 19 fé-
vrier au 10 mars.

Un apport à la Fête
des vendanges

Le Conseil général avait adopté
le 8 septembre 1969 un arrêté modi-
fiant et complétant l'arrêté concer-
nant la perception de divers taxes
et émoluments communaux. Il en
résultait la possibilité pour le Con-
seil communal de majorer excep-
tionnellement certaines taxes, le
supplément étant versé au profit
de manifestations d'envergure se
déroulant à Neuchâtel.

Cette procédure , suivie pour la
première fois lors de la dernière
Fête des vendanges , a permis de
verser au comité de cette fête un
mon tan t  de 10,500 francs.

A l'état civil : Stéphane
et Nathalie sont

les vedettes
• COMME la mode, la vogue des
prénoms subit des changements qui
marquent une certaine époque.

En 1969, les prénoms les plus
fréquemment choisis par les parents
étaient les suivants :

Prénoms masculins : Stéphane
(32), Alain , Pascal (20), Christo-
phe (19), Thierry (17), Sébastien
(16), Laurent , Marc , Olivier, Pierre
(15), Patrick (14), Cédric, Giuseppe
(12), Nicolas, Philippe (10), Anto-
nio, Christian , Fabrice, Gilles, Mi-
chel, Yvan (9), François, Frédéric,
Vincent (8) , Alexandre , Roberto,
Steve (7).

Prénoms féminins : Nathalie (31),
Valérie (22), Catherine (18), Pa-
trie (z) ia (16), Corinne (15), Vé-
ronique (14), Sandra (13), Fabienne,
Maria (12), Paola (11), Isabelle
(10), Nicole, Sonia, Anne (9), Chris-
tine, K (C) atia, Laurence (8).

A noter crue l'officier de l'état
civil rencontre souvent des diffi-
cultés lorsqu'il s'agit de refuser aux
parents de doter leurs enfants de
prénoms fantaisistes ou de diminu-
tifs dont il est aisé de concevoir le
ridicule ou l'incongruité lorsque le
porteur de tels prénoms atteint
l'âge adulte.

MARIO DE FRANCESCO : L'AMOUR
DU QUOTIDIEN JUSQU'À LA POÉSIE

A LA GALERIE DES AMIS DES ARTS

Le vernissage, on s'en souvient, avait
pris les dimensions d' un événement dans
la vie de la cité. Rien, ni personne,
n'y manquait, y compris le Champagne !
L'ambassadeur d'Italie à Berne, M. Mar-
tino, le président du Conseil communal
de la ville, M. Martenet, entre autres,
étaient là.

Pour un artiste qui n'aime pas par-
ticulièrement le faste, la publicité et
la rhétorique, ce dut être une journée
difficile !

Le f eu  d'artifice éteint , que reste-t-il ?
Cent quarante toiles représentant une
période d' une quinzaine d'années de
création artistique.

Elles contiennent l' effort solitaire d' un
homme qui trouve dans la banalité quo-
tidienne une source intarissable et mer-
veilleuse d'œuvres poétiques, laquées de
candeur et d'humanité.

M. Sergio Dati avait raison, en pré-
sentant le peintre lors du vernissage de
son exposition, de dire que « dans une
époque tellement pauvre de vie intérieu-
re et en même temps avide de faux
mythes, Mario de Francesco est le té-
moin providentiel d'un message poéti-
que qui chevauche et qui vit dans cha-
cune de ses toiles ».

Spiritualité, besoin de retrouver son

humanité, de pousser l'homme à dialo-
guer avec soi-même, spontan éité dans
les sentiments, sincérité dans la narra-
tion et fidélité à l' expression figurative
poétisée, tels sont, à notre avis, les qua-
lités essentielles de cet artiste italien qu,
a reçu le titre de chevalier de l'Ordre
du mérite de la République italienne.

L'œuvre de de Francesco obéit à des
moments bien précis de son existence,
dont la représentation picturale est ai-
sément définissable : les Abruzzes, sa
Ligurie natale et la Suisse. La nostal-
gie rêveuse de l'adolescence dans les
Abruzzes sévères et généreuses, l'ère
ligurienne qui est synonyme de lutte
au contact des tristes réalités de la vie,
enfin la période de réflexion et de mé-
ditation qui correspond à la tranche de
vie helvétique. C'est là, dans ce climat
favorable, que de Francesco a atteint
l'expression la p lus profonde.

De cette période daten t toute une sé-
rie de toiles dont l'une, particulièrement
belle, et intitulée « Jardin anglais », a
été o f fer te  à la ville de Neuchâtel. Elle
doit symboliser l'amitié qui lie le chef-
lieu à la colonie italienne, et qui f u t
la toile de fond de toutes les mani-
f estations de ce samedi 10 janvie r der-
nier. G. Mt

LA MUSIQUE MILITAIRE DE NEUCHATEL
A TENU SON ASSEMBLÉE GÉNÉRALE

La Musique militaire de Neuchâtel , mu-
sique officielle de la vil le , a tenu sor
assemblée générale annuelle vendredi der-
nier. M. Charles Robert , commandant ,  E
salué la présence de MM. Paul-Eddy Mar-
tenet , président de la ville. Georges Bé-
guin , Claude Pizzera et Charles Vuilleu-
mier. du comité central. L' assemblée a ren-
du hommage à son ancien directeur , M.
Wil ly Haag, décédé en décembre 1969.

Nominations. — Il a été procédé à di-
verses nominations. M. Charles Robert ,
commandant et président d'honneur, reste
à son poste , comme M. René Brasey, ad-
judant du commandant. M. Alain Petit-
pierre est maintenu dans ses fonctions de
tambour-major et chef de batterie avec
son adjoint. M. Armand Talon. Comité. —
M. Edmond Chuard a été nommé p rési-
dent, poste qu 'il avait déjà occupé avec
succès il y a cinq ans. Il remplace M.
Francis Guyot qui a démissionné pour rai-
sons de santé . Font partie du comité :
MM. René Jobin , vice-président. Pierre
Brunner , caissier , Charles Bader , secrétai-
re , Pierre Zurcher , caissier adjoint. Martial
Sebbak , secrétaire adjoin t et André Ftugli,
bibliothécaire. Direction. — M. Claude

Delley, directeur , a été confirme dans ses
fonctions avec, comme adjoints , MM. Gas-
ton Baillif , Rolan d Borloz et Eric Fivaz.
Commission musicale. — MM. Roland Bor-
loz, président, Willy Perrot, Jean Beyeler,
Pierre Hâberling, Armand Talon. Récom-
penses. — Des récompenses ont été attri-
buées à quelques musiciens. M. Jules Mon-
net a reçu la médaille de vétéran canto-
nal , MM. Jacques Noverraz , Gaston Bail-
lif et Paul Colomb ont été nommés mem-
bres d'honneur et M. Roger Dupuis s'est
vu décerner le prix du membre le plus
méritant.

La Musique militaire de Neuchâtel par-
ticipera , les 7 et 8 février 1970, aux fes-
tivités du carnaval de Colmar et les 22
et 23 août à la Fête des fleurs d'Aix-
les-Bains. Une grande manifestation se dé-
roulera au mois de mai à Neuchâtel : la
fête cantonale des quatre musiques mili-
taires , soit les Armes réunies de la
Chaux-de-Fonds et les musiques militaires
du Locle, de Colombier et de Neuchâtel.
A cette occasion , les quatre corps de mu-
sique se présenteront dans leurs nouveaux
uniformes historiques.

IL RECONNAÎT LES VOIX DE DEUX JEUNES
FILLES, VEUT SAUTER PAR LA FENÊTRE...

AU TRIBUNAL DE POLICE DE NEUCHATEL

Le tribunal de police de Neuchâtel sié-
geait hier sous la présidence de M. Alain
Bauer , assisté de Mme M. Steininger qui
assumait la fonction de greffier. Stupide
histoire que celle qui amenait J.-D. D. à

comparaître sous l'accusation d'escroque-
rie. Cette histoire, la voici, telle qu'on
peut la reconstituer à l'aide des déclara-
tions faites à l'audience d'hier. Un groupe
de jeunes gens revenait d'une excursion
qu 'ils avaient faite du côté du Léman, et
avant de se séparer, ils décidèrent d'aller
boire encore un verre quelque part . C'est
ainsi que l'on retrouve J.-D. D. et ses
camarades dans un café de la ville , dont
ils étaient les habitués. J.-D. D. était-il dé-
jà ivre en entrant , comme quelqu 'un l'a
sous-entendu à l'audience ? Le point n 'a
pas encore été éclairci . Toujours est-il qu'à
peine après avoir commandé sa consomma-
tion , J.-D. D. reconnut les voix de deux
jeunes filles par la fenêtre et s'y élança
pour les rejoindre. En habitué des lieux ,
J.-D. D. savait que les fenêtres du café
n'étaien t qu 'à 1 m 50 du sol. Hélas la
fenêtre qu 'il choisit constituait l'exception :
trois mètres de chute libre avec atterrissa-
ge sur les marches d'un escalier qui des-
cendait à la cave. Bilan : une jambe frac-
turée.

Jusque-là , rien qui intéresse la justi ce ;
mais nous y arrivons... Dans un cas pa-
reil , l'assurance contre les accidents ne paie
pas. En effet , l'acte téméraire commis par
l'assuré, lui fait perdre son droit aux pres-
tations de l' assurance. Alors , on a voulu
maquiller les circonstances de l'accident.
Les camarades de J.-D. D. ont fait courir
le bruit que c'est en tombant dans une
fouille que J.-D. D. s'était blessé. Mais

certains détails éveillèrent la suspicion de
l'inspecteur d'assurances et celui-ci ne tar-
da pas à confondre les auteurs de la su-
percherie. Poursuivi pour escroquerie sur
plainte de l'assurance, J.-D. D. allégua
pour sa défense qu'il ne se rappelait pas
les circonstances exactes de l'accident et
qu 'il avait considéré comme vrai ce que
ses camarades lui avaient raconté. Que pen-
se le tribunal de cette explication ? Il fau-
dra attendre mardi prochain pour que le
jugement soit rendu.

La journée d'hier aura été l'épilogue d'une

bagarre qui avait éclaté l'année passée à
la Tène entre motocyclistes suisses aléma-
niques. Le prévenu, O.L. avait déjà été
condamné à plusieurs reprises pour des
délits de même espèce, et il s'en sort cet-
te fois avec 100 fr. d'amende et 120 fr.
de frais . Prévenue de détournement d'objets
saisis , CF. avait été condamnée à 14 jours
d'emprisonnement. Ayant sollicité et obte-
nu le relief de ce j ugement, CF. s'est
vue condamnée à 10 j ours d'emprisonnement
avec sursis pendant trois ans.

La jou rnée d'hier a également servi de
préliminaire dans une affaire qui sera ju-
gée le mois prochain devant le tribunal
correctionnel , et pour laquelle comparaîtra
J. -D. N., prévenu de vol , de vol d'usage
et de débauche contre nature.

Dès aujourd'hui, Boudry lance ses
patrouilleurs scolaires dans la rue

— Tournez bien votre palette , afin que
les automobilistes la voient immédiate-
ment. Allons ! Levez le bras, soyez à vo-
tre affaire . Et n 'oubliez pas que , doré-
navant , vous devez être fidèles au poste ,
par n'importe quel temps et en toute
saison !

Le cpl Christinat , de la police locale
de Neuchâtel , est un bon pédagogu e. Il
a le ton qui convient pour parler . aux
enfants des écoles primaires qui lui sont
confiés pour apprendre les règles de la
circulation et le « métier > de patrouilleur
scolaire. Il sait être clair dans ses expli-
cations , vivant , et fe rme sans brusquerie
au moment de passer de la théori e à la
pratique , sur la rue.

On l'a vu hier , à Boudry. Ce village
chef-lieu de district, se développe beaucoup,
à l'ouest surtout. Des nouveaux quartiers
surg issent : les Addoz, Vauvilliers, Chevreu-
se, les Buchilles bientôt. Au total des de-
mandes de construction pour 927 apparte-
ments !

Qui dit village en plein essor dit aug-
mentation de la circulation . A la boucle
du tram, le matin vers 7 h 30 et en
début d'après-midi , vers 13 h 30, c'est
la ruée des automobilistes qui se rendent
à leur travail à Neuchâtel. L'endroit est
dangereux , d'autant plu s que la présence
du tram n'est pas faite pour améliorer la
visibilité des enfants qui veulent emprun-
ter le passage de sécurité pour gagner le
collège. On s'étonne même qu'il n 'y ait
jamais eu de grave accident I

L'autorité communale a pris la chose
sn main. Le Conseil communal , à la
demande de M. Roland Pizzera, directeur

de la police du vdlagc , en plein accord
avec l' administrateur de l'école primaire ,
M. Fr. Wolf , a décidé la création d'une
équipe de patrouilleurs scolaires.

Ce matin , après la formation théori que
et la mise en train du cpl Christinat , la
première équipe prend son service à Bou-
dry. Bien sûr , au début, le sgt Eltchinger.
chef de poste de la gendarmerie voisine ,
sera sur place à 7 h 30 et à 13 h 30,
pour protéger les jeunes et veiller à ce
que rien ne cloche.

Ces derniers , porteurs du baudrier , du
bonnet , et vêtus du manteau blanc du
TCS, protégeront leurs camarades d'école

dans la traversée de ce carre four. Ils se-
ront dix qui , par équipes de deux et se
succéderont chaque semaine à ce poste.

Pour cette tâche délicate , il a été fait
appel à la classe de 5me de Mlle Hel-
fer , une classe de champions de la cir-
culation qui , naguère , se classa première
des trois districts du Val-de-Travers , de
Boudry et de la Chaux-de-Fonds , aux
épreuves du jardin de circulation.

De plus, ces jeunes sont détenteurs d'un
record cantonal : ils ont porté à 84 % le
taux des connaissances théoriques acqui-
ses 1

Dans ce collège, on ne pouvait trouver
mieux ! G. Mt

Plus de convention en tre médecins
et les caisses-maladie du canton
L'échéance est arrivée avant
qu'une entente ait pu se faire

Afin de dissiper certains malenten-
dus, la Société neuchàteloise de méde-
cine tient à informer le public sur
l'état des relations entre caisses-mala-
die et médecins. Autrefois , un méde-
cin qui s'installait consacrait à sa pra-
tique médicale une pièce de son ap-
partement , un stéthoscope et quelques
appareils rudimentaires de diagnostic. La
médecine a évolué considérablement de-
puis lors. Elle s'est diversifiée, de nou-
velles méthodes de diagnostic et de
traitement ont été introduites , nécessi-
tant un équipement médical beaucoup
plus important.

En conséquence, la tarification des
actes médicaux devait être revue de
fond en comble et adaptée à la mé-
decine moderne. Les trois grandes ins-
titutions fédérales que sont la Caisse
nationale d'assurance en cas d'accidents ,
l'assurance militaire fédérale et l'assu-
rance invalidité, d'une part, ainsi que
les représentants de la Fédération des
médecins suisses, d'autre part , ont adop-
té un nouveau tarif commun valable
sur tout le territoire de la Confédéra-
tion et appliqué dans tous les cantons
depuis le 1er juillet 1969, pour les
assurés de ces trois caisses.

Le désir des médecins neuchâtclols
esl que ce nouveau tarif , résultat de
6 ans de travaux approfondis , puisse
être app liqué aux patients des caisses-
maladie neuchâteloises. Cette solution
supprimerait les différences qui existent
actuellement dans la rétribution d'un
même acte médical selon qu 'il est ap-
pliqué à un assuré d'une caisse-maladie
ou d'une caisse fédérale.

Si la convention qui liait la Fédéra -
tion des caisses-maladie neuchâteloises
et la Société neuchàteloise de médeci-
ne n'a pas été renouvelée en ce début
d'année, c'est que les divergences au
sujet de l'introduction de ce nouveau
tarif commun n'ont pu être aplanies
dans les délais relativement courts dont
disposaient les deux parties. Cette non-
reconduction de la convention n'est donc
pas un geste hostile des uns envers
les autres. L'échéance est arrivée avant
qu'une entente ait pu se faire.

Pour les assurés, la situation n'est
modifiée en rien , sinon que les méde-
cins délivrent désormais eux-mêmes et
gratuitement une feuille de maladie uni-
fiée , valable pour toutes les caisses-ma-
ladie et sur tout le territoire du can-
ton.

Record battu? En 1969, les musiciens
de l'< Echo du Vignoble > se sont
réunis exactement soixante-neuf fois

De notre correspondant :

Sous la présidence de M. Willy Baldi
la Société de musique « L'Echo du Vigno-
ble » a tenu son assemblée générale annuel-
le à l'hôtel du Vignoble. On notait la pré-
sence d'une trentaine de membres acti f ;
et quelques membres d'honneur dont le
président d'honneur , M. Eric DuBois , con-
seiller communal. Trois nouveaux membres
ont demandé leur admission tandis qu 'il
est enregistré, une démission pour raisons
professionnelles, deux autres étant actuelle-
ment en suspens.

Dans son rapport d'activité , le président
releva l' excellente deuxième place avec fran-
ge or , obtenue au concours cantonal de Cou-
vet , et les succès remportés par le corps de
musique lors de trois manifestations impor-
tantes : la fête des Jonquilles à Gérardmcr.
la journ ée officielle du Tir fédéral de
1 houne et la Fête des vendanges de Neu-
châtel , dont la marche offic ielle avait été
écrite par son chef , M. Jean Morcau. Com-
me les années précédentes , « l'Echo du Vi-
gnobl e • a également parti cipé aux fêtes
de la jeunesse à Peseux et à Neuchâtel et
s'est produit à de nombreuses reprises dans
la région. Répétitions comprises, les musi-
ciens se sont réunis 69 fois en 1969, ce
qui témo igne d'une belle vital i té.  Le comité
quant  à lui , s'est réuni 20 fois. Un effort
par t ic ul ier  est fourni par les sous-directeurs
afin de former de nouveaux élèves, car
il ne faudr ait pas que l' effectif des actifs
soit en diminution si le succès réjouissant
obtenu durant ces dernières années veut
=trc maintenu et développé. Après présen-
tation et adoption des comptes , par M. Fran-

cis Chautems, vint l 'heure des récompenses
M. Albert Guyaz se voit décerner le di-
plôme de membre d'honneur pou r 35 an;
d' activité ; sont ensuite acclamés membre;
honoraires : MM. Aimé Koch (25 ans ce
qui lui vaut d'être promu vétéran canto-
nal) Herman n Gurtner et Pierre Gurtner.
(15 ans d' activité dans la société) et M. Hu-
bert Geiser. D'autre part , pour 25 ans d'ac-
tivité musicale , MM. Francis et Gilbert
Chautems, Willy Issler et Aimé K,och se-
ront reçus vétérans cantonaux au cours de
l' assemblée cantonale des Musiques neuchâ-
teloises qui aura lieu le 1er février pro-
chain à Serrières. L' assiduité des musiciens
aux répétitions et aux manifestation s esl
également récompensée : deux d' entre eux
n 'ont aucune absence durant cette année
chargée , MM. René Bertschi et Jean Loup.
Trois autres ne comptent qu 'une seule ab-
sence, trois autres encore, deux absences,
etc.. Ils obtiennent tous une récompense
et le président espère que ces exemples
seront suivis de nombreux autres à l' ave-
nir.

M. Willy Baldi a été réélu président par
acclamations. Après avoir enregistré les dé-
missions de MM. Jean Moser et Marcel
Mayor — ce dernier ayant accompli 25
ans au sein du comité — l' assemblée nom-
ma MM. F. Chautems , W. Rietmann . G.
Reber, W. Issler . H. Gousset , P.-A. Châ-
telain et W. Dcbrot , memb res du comité.
Les vérificateurs de comptes seront MM.
Hermann Gurtner , Jean Moser et Albert
Guyaz. M. Chédel reste correspondant au
¦ Musicien neuchâtelois » et MM. R. Bert-
schi , J.-P. Bourquin et G. Reber sont délé-
gués aux diverses assemblées. M. Jean Mo-

reau , directeur est confirmé dans ses fonc-
tions tandis que M. Pierre Gurtner assume-
ra la sous-direction en 1970. Enfin , te
commission musicale sera formée de MM
Jean Loup, Pierre Gurtner , J. Schmidl.
G. Chautems et du directeur. On souhaite
que cette commission soit complétée pat
une personne compétente qui serait choisie
en dehors de la société.

En 1970 , la fanfare sera la musique offi-
cielle de la fête des Brandon s à Payerne
(15 février) et à la fête des Vendanges de
Neuchâtel. Des pourparlers sont en cours
pour sa participation à deux manifestations
importantes à l'étranger. Après avoir adop-
te le budget pour 1970, l'assemblée aborda
les divers . La Fédération des musi ques du
district  désire élargir son bureau et il est
décidé d' y représenter > l'Echo du Vigno-
ble^ par M. Henri Paquette. M. Eric Du-
Bois. président d'honneur et membre du
:omité des Amis de « l'Echo du Vignoble »
félicita chacun de son dévouement et le
directeur pour son dynamisme. En 1970,
les « Amis • espèrent pouvoir faire des pro -
positions encourageantes en faveur de l'es-
sor de € l'Echo du Vignoble » . Après les
:ours d'élèves organisés dans le district ,
1 est question de créer une fan fa re des
:adets , mais, semble-t-il , les sociétés qui ont
'orme des élèves désireraient les incorporer
i leur effectif qui , souven t comprend de
îombreux vétérans qu 'il faudra tôt ou tard
longer à remplacer. Il est donc prématuré
le se prononcer sur une telle réalisation.
Enfin , il est question des dates des soi-
-ées-concerts des fanfares du district qui ,
îélas ! coïncident souvent pour les socié-
;és de villages voisins.

Comité d'action en faveui
de l'arrêté sur l'économie

sucrière
Un comité d'action cantonal g'esl

constitué pour faire campagne en fa-
veur de l'arrêté fédéral sur l'économie
sucrière indigène. Le nouvel arrêté fé-
déral assure un équilibre financier et
une production rationnelle de la bette-
rave et du sucre en Suisse. Le comité
comprend aussi bien des personnalités
politiques que des représentants de
l'agr icul ture , de l'industrie et du com-
merce. Il est présidé par M. Carlos
Grosjean , conseiller d'Etat et aux Etats.
Les membres sont MM. Reimy Schlâppy,
président du Conseil d'Etat , Jacques
Béguin, conseiller d'Etat, Biaise Clerc,
conseiller aux Etats, Gaston Clottu ,
conseiller national , Mme Georges Droz-
Bi lle , secrétaire des paysannes neuchâ-
teloises , MM. Adrien Favre-Bulle, con-
seiller national , Charles Jacot, prési-
dent de la Fédération laitière neuchà-
teloise , François .Teannere t, conseiller
d'Etat, Bernard Vuille, président de la
Société- cantonale neuchàteloise d'agri-
culture et de viticulture , et Jacques
Wavre , président de la Chambre can-
tonale neuchàteloise du commerce et
de l'industrie.

Le comité d'action recommande à
tous les citoyens de se rendre aux
urnes les 31 janvier et 1er février 1070
et de voter oui.

Aujourd'hui, au nom du Conseil
communal , M. Rémy Allemann , direc-
teur de l'instruction publique , o f f r i ra
un vin d'honneur aux participants à la
conférence des directeurs d'écoles pro-
fessionnelles commerciales de la Suisse
romande et du Tessin qui tient ses
assises en notre ville.

Nominations
La chancellerie d'Etat communique:
Dans sa séance du 16 janvier , le Con -

seil d'Etat a nommé M. Jean-Louis Per-
ret , aux fonctions de premier secrétaire
à la préfecture des Montagnes et M. Char-
les Wyss aux fonctions de deuxième secré-
taire à ladite préfecture.

La commune reçoit
les directeurs d'écoles

professionnelles
commerciales
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Réception centrale :

Rue Saint-Maurice 4
Neuchâtel

Téléphone (038) 5 65 01
Compte de chèques postaux 20-178

Nos guichets sont ouverts ou public
de 8 heures à midi et de 13 h 45 à 18 h 10,

sauf le samedi
Tous nos bureaux peuvent être atteints par téléphone de
7 h 30 à 12 heures et de 13 h 45 à 18 heures. En dehors
de ces heures, une permanence est ouverte, du dimanche
au vendredi soir, de 20 h 30 à 0 h 30. La rédaction

répond ensuite aux appels jusqu 'à 2 heures.

Délai de réception
de la publicité :

Annonces
Les annonces reçues l'avant-veille à 17 heures peuvent
paraître le surlendemain. Pour le numéro du lundi , les
grandes annonces doivent parvenir à notre bureau le ven-
dredi avan t 9 heures et les petites annonces le vendredi
également, avant 11 heures. Pour le mardi, le lundi

jusqu 'à 8 h 15.

Avis de naissance et avis mortuaires
Les avis de naissance et les avis raormaires sont reçus
à notre bureau jusqu 'à 18 heures ; dès ce moment et
jusqu 'à 23 heures, ils peuvent être glissés dan s la boîte
aux lettres du journal située à la rue Saint-Maurice 4,

dans le passage.

Tarif de la publicité
ANNONCES : 40 c. le mm, min. 25 mm. — Annonces
locales 30 c, min. 25 mm. Avis tardifs et réclames
urgentes Fr. 2.20. Réclames Fr. 1.35. Mortu aires, nais-
sances 70 c. Petites annonces non commerciales à tarif

réduit 25 c. le mot , min. 10 mots.
Pour les annonces de provenance extra-cantonale :

Annonces Suisses S. A., c ASSA », agence de publicité ,
Aarau, Bâle, Bellinzone, Berne, Bienne, Fribourg, Genève ,
Lausanne, Locarno, Lucerne, Lugano, Neuchâtel , Saint-
Gall , Schaffhouse, Sierre, Sion, Winterthour , Zurich.

Réclames et avis tardifs
Les réclames doivent nous parvenir jusqu 'à 15 heures.
Passé ce délai et jusqu 'à 23 heures, nous n 'acceptons plus
que les avis tardifs dont la hauteur est fixée au maximum [
à 50 millimètres et de 50 millimètres pour les réclames.

Tarif des abonnements
SUISSE

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
56.— 28.50 14.50 5.50

ÉTRANGER
1 an 6 mois 3 mois 1 mois
90.— 46— 24.— 8.50

Espagne, Turquie, Grande-Bretagne, Yougoslavie
et les pays d'outre-mer :

1 an 6 mois 3 mois 1 mois
95.— 52.— 27.— 10.—

Délais pour les changements d'adresse
(minimum nne semaine)

la veille avant 8 h 30.
Pour le lundi : le vendredi avan t 8 h 30.

Les changements d'adresse en Suisse sont gratuits.
A l'étranger : frias de port en plus.

-\„ -ï^ESS^——~r

EH3
; Nous cherchons

jeune employé (e)
pour travaux usuels de bureau et de
comptabilité.

Entrée immédiate ou à convenir .

Nous offrons : place stable, ambiance
agréable, semaine de 5 jours , réfectoire ,
avantages sociaux d'une grande entre-
prise.

Adresser offres manuscri tes, avec cur-
riculum vitae , certificats, photo, réfé-
rences et prétentions de salaire , à la
Direction de BP Benzine et Pétroles
S. A., bureau de vente ,
chemin du Chêne 19, 1020 Renens . j

FAVAG
cherche

agent pour l'organisation
et l'étude du travail

de langue française, ayant de l'expé-
rience, avec une formation de méca-
nicien ou mécanicien-électricien, pos-
sédant des connaissances théoriques

en rapport avec cette activité.

Faire offres manuscrites
ou se présenter à :

FAVÀG
SA

Tél. (038) 5 66 01
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R. Bardou & Cie , 2006 Neuchâtel , caoutchouc ,
fourni tures  industriel les en gros, cherche

JEUNE EMPLOYÉE
DE COMMERCE
parlant l'allemand (ou Sctrwitzerdtitsch) pour
poste intéressant à responsabilités. Semaine
de 5 jours, avantages sociaux.

Faire offres, avec documents usuels, ou télé-
phoner (de 17 h à 18 h 30) au No (038) 5 22 76.

BUCHERER
Montres et bijoux
Lucerne Zurich Genève Bâle Lugano
Saint-Moritz Interlaken Burgenstock New-York

Recherchez-vous
le contact avec
le monde international ?
Afin de satisfaire notre clientèle exigeante,
nous cherchons

dames et
messieurs jeunes
pour notre service des ventes. Si vous possé-
dez de bonnes notions des langues alle-
mande, anglaise et française, d'excellentes
manières, et si vous aimez collaborer au
sein d'une équipe jeune et dynamique, vous
trouverez dans nos magasins, répartis partout
en Suisse, la sphère d'activité idéale. Vous

! serez introduits dans la branche et instruits
à fond sur la profession.

Nous vous offrons la semaine de 5 jours,
3 semaines de vacances et vous serez mis
au bénéfice de prestations sociales à la
poinfe du progrès. tint»

Téléphonez ou adressez vos offres écrites à :

Service du personnel Schwanenplatz 5
Bucherer S.A. 6000 Lucerne
Montres et bijoux Tél. (041) 22 64 25

ENCHÈRES PUBLIQUES
Le greffe du tribunal du district de Neuchâtel vendra ,
par voie d'enchères publiques,

LE JEUDI 22 JANVIER 1970, dès 14 heures,

dans l'appartement sis au rez-de-chaussée (sud-ouest)
de l'immeuble Parcs 83, à Neuchâtel, les objets suivants :
1 armoire ancienne, noyer, 2 portes ; 1 fauteuil Vol-
taire ; 1 paire de fauteuils Napoléon III ; 1 tabouret
en X ; 1 banc et 4 chaises sculptés, Brienz ; 1 salon
époque 1925, soit : 1 petit canapé et 2 fauteuils ; 2 gla-
ces ; 1 table à ouvrage ; 1 rouet ; 1 table à rallonges,
ainsi que quelques meubles courants : tables, commo-
des, lit, chaises, lustres ; linge, vaisselle, bibelots, etc.

Conditions : paiement comptant, échutes réservées.

Greffe du tribunal

TRIBUNAL DE POLICE DU DISTRICT DE BOUDRY

EXTRAIT DE JUGEMENT
Par jugement du 19 décembre 1969, le Tribunal de
police du district de Boudry a condamné RUSSILLON
Pierre, né le 24 octobre 1928, chef de culture, domi-
cilié à Boudry, à la peine de 12 jours d'emprisonnement,
sans sursis, à une amende de 100 fr. et au paiement
des frais judiciaires fixés à 240 fr., pour avoir conduit
un véhicule automobile, en étant pris de boisson (réci-
dive) acte commis le 16 août 1969 à Auvernier (art.
31/1, 90/1, 91/1, 92/1 et 102 LCR).

La publication en extrait dudit jugement a, de plus,
été ordonnée aux frais du condamné (art. 61 CPS).

Au nom du Tribunal de police :
le greffier : le président :
P. Rosat, cg Ph. Aubert

Donné pour une publication dans la Feuille d'Avis de
Neuchâtel.
Boudry, le 16 janvier 1970

le greffier du tribunal
du district de Boudry :
Mannwiler

f

ltlii ^a station d'essais viticoles

W d'Auvernier organise

1 COURS DE TAILLE DE LA VIGNE
durée 1 jour.

1 COURS DE GREFFAGE
DE LA VIGNE
durée 2 jours.
Les inscript ions seront reçues jusqu 'au
vendredi 2'i janvier  au plus tard .

A vendre à Yverdon, dans
quart ier  t ranqui l le  et proche
du centre de la ville,

BEL IMMEUBLE LOCATIF
de 12 appartements, 6 studios ;
tout confort ; 8 garages. Ex-
cellente construction de 19lkï.
Rendement : 6,68 %
PIGUET & Cie
Service immobilier
1401 Yverdon
Tél. (024) 2 51 71

Nous cherchons

VILLA
de 4 à 8 chambres ,
de Saint-Biaise à
Bevaix. Faire offres
à case postale 304,
2001 Neuchâtel.

¦ 
A louer à AUVERNIER I
dès le 1er février  1970 |

au prix de 1200 fr. par mois

V I L L A
tout  confort , comprenant fi chambres ,
cheminées d'angle et d'extérieur , hall ,
cuisine, bains , dépendances , loggia ,
terrasse, auvent , jardin , verger , plus
2 garages.
Vue grandiose.
S'adresser à CH. WUITHIER, notaire ,
à CERNIER . Tél. (038) 7 13 78.

Nous inv i tons  ins-
tamment  les person-
nes répondant  à des

annonces
sous chiffres

à ne jamais jo indre
de cer t i f ica ts  ou
autres documents

ORIGINAUX
à leurs offres. Nous
ne prenons aucune
responsabilité en cas
de perte ou de dé-
térioration de sem-

blables objets.
Feuil le d' avis
de Neuchâtel.

^gf3fa>, 
R. 

Jobin

Offre à vendre

LOCATIF
à Cortaillod
de 9 appartements ,
mise de fonds :
Fr. 200,000.—.

Espagne
Choix illimité de
terrains , apparte-
ments , villas , dans
toute l'Espagne.
Gubler, Vidollc l 7.
Tél. (022) 3.197 55.

-«* i T3 «&* S S L k \ A *i  i '

La Raffinerie de Cressier
cherche à louer au plus tôt,
à Neuchâtel ou dans la région ,

1 APPARTEMENT
de 4, 5 ou 6 pièces,
ou éventuellement

VILLA
Tél. (038) 7 75 21, interne 251 .

2ÉI|§|fl Pour notre agence générale de Neuchâtel , nous cher- &ÊÊË!?

¦ employée de bureau jj
É̂|É||| 

de langue maternelle française , habile sténodactylo- |1§|I 1P
IIIIIIP graphe. Age désiré : de 20 à 30 ans. Élllllp
%||||sp Nous demandons : iÉHHP
é|||| lp Initiative et ponctualité dans le travail. Él§ill

B 

Activité intéressante. Bonne 'rémunération. Conditions |É1I1Pde travail agréables. Semaine de 5 jours. Prestations j |ll|l|l

Adresser les offres manuscrites, avec curriculum vitae , |̂ ||| l|ll
copies -de certificats , prétentions de salaire et photo- ^mjÊiz?

Agence générale de Neuchâtel , direction : %zÊÊÊ?André Bcrthoiid , Saint-Honoré 2, 2001 Neuchâtel. |||§§ P

Fabrique de machines-outils, région lac de Bienne , en plein
essor, cherche :

technicien-mécanicien
dessinateur sur machines
qual i f iés .

Travail intéressant et varié dans une petite équipe. Place stable
et bien rétribuée, semaine de 5 jours, avantages sociaux.

Faire offres sous chiffres T 920,046 à Publicitas S.A., rue
Neuve 48, 2501 Bienne.

Je m'intéresse à la place de :

Nom : - Prénom :

Age : Adresse :

Localité : Tél. : 

L'Imprimerie Centrale S.A., à
Neuchâtel,
cherche pour l'un de ses
employés une

chambre indépendante
ou éventuellement un petit studio.

Prière de faire offres par
écrit en m e n t i o n n a n t  : Service
commercial de l'Imprimerie
Centrale S. A., Neuchâtel.

Entreprise de la place cherche
à louer, à l'usage d'entrepôts,
dès le 1er juin 1970,

locaux environ 200 m2
accessibles par camion , à Neu-
châtel ou dans la périphérie.
Si possible chauffage , électri-
cité et téléphone.
Adresser offres sous ch i f f r e s
HA 142 au bureau du jour-
nal.

URGENT
Je cherche à louer

appartement
de 3 à 4 pièces,
à Neuchâtel , libre
tout de suite.
Tél. 5 26 74. entre
12 et 13 heures.

VENDEUSE
sérieuse et active est demandée

Entrée le 1er mars 1970 ou
date à convenir

J. Schmid , articles ménagers

rue Dufour , 2500 Bienne

Patron

menuisier
pouvant se libérer
d' un ouvrier pour
une durée de 3 se-
maines environ, me
rendrait  un g 'and
service.
Tél. (038) 3 21 06.

cherche

pour son atelier de fabrication de
moules pour matières plastiques :

des outilleurs
1 fraiseur

et, pour l'entretien de son parc de
machine» et la fabrication d'outils et
de gabarits,

1 mécanicien
• 

tes personnes intéressées sont priées
de faire leurs offres écrites ou de

im. •.«*_—.A. , . téléphoner àELECTRONA
^̂  ELECTRONA S. A., 2017 BOUDRY (NE)

MP , Tél. (038) 6 42 46.

A louer ou à ven-
dre, à Cressier ,
3 ouvriers de vigne
(blanc),
2 ouvriers de vigne
(rouge)
sur fil de fer.
S'adresser à
Otto Stern , laiterie ,
Cressier , tél. 7 71 33.

A LOUER
dès le 24 février 1070, à Peseux ,

D E U X  L O C A U X
contigus, avec vitrines de 18 m'2,
chacun , deux arrière-magasins de
7 m2 chacun , toilettes indépen-
dantes , à l'usage de

B U R E A U , M A G A S I N
ou autre destination .
Places de parc en suffisance.
Tél. 8 07 22 ou 5 04 08.

CHAMBRES
tout confort avec

PENSION SOIGNÉE
La Coudre, tél. 5 75 62.

Seulement
25c.lemot!
C'est le prix
d'une petite an-
nonce au tarit
réduit dans la
< Feuille d'avis
de Neuchâtel » .

i i iiin iinii' iiii i iiiniif fiiiii ¦iHiiiii Miim i iinmniiiiiiii ii i iiiiiiii>'mi'i ¦

désire engager un

DÉCORATEUR
i pour le service des vitrines.

Place stable, bien rémunérée, semaine de
5 jours.

Candidat en provenance des grands magasins
à rayons multiples aurait la préférence.

Faire offres de service par écrit ou se présenter
à la direction des Grands Magasins

Tél. 5 02 52 Neuchâtel

E N C H È R E S  P U B L IQ U E S
L'Office des poursuites de Neuchâtel vendra, par voie
d'enchères publiques, le mercredi 21 janvier 1970, dès
14 h 30, rue des Tunnels 2, Neuchâtel (locaux du débi-
teur),  matériel de blanchisserie :

1 CALANDRE HAGSPIEL
1 SÉCHOIR
1 CHAUDIÈRE A VAPEUR
1 CARROUSEL POENSGEN
3 ESSOREUSES
1 ESSOREUSE HAGSPIEL

La vente aura lieu au comptant, selon la L. P.

Les amateurs peuvent visiter le jour des enchères dès
14 heures.

Office des poursuites , Neuchâtel
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Plus grande qu'avant

meilleure et vraiment exquise, voici
la boule de Bâle 1970 ! Les amateurs
de spécialités en seront ravis.
Fr. L- la pièce

$4
-^—i—— ^̂ ^̂ ^̂ —^̂ ^̂ — . .

y^||jB̂  Vente autorisée du 15 janvier au 3 février ̂ ^B V̂

Au 2me étage
Des montagnes de

PULLOVERS - GILETS - ENSEMBLES
sacrifiés à vil prix

PULLS col roulé Derby PULLS cashmere Look

12- 7- 12-
1 lot PULLOVERS 1 lot PULLS lamé

laine et banlon j r f.  2^0 2̂ «0

2^ro 15.- 30- 25.- 18.-
PULLS SPORT ENSEMBLES

J*.- J&- TfrfO PULL avec XJPE

DU" J3." IO.~ au choix «l*# .""

MINI-PULLS acril Cardigans-JAQUETTES
mailles chaussettes 1/1 style norvégien

avec fermeture éclair ¦ IdV or<  ̂
U U  

* ̂ n
4 coloris I JF «™ >"•" •# %/•"¦ 4? W."

DUSTERS nylon CHEMISES de NUIT
piqués, ouatinés nylon veloursvae g 30.- 20.- 14.- vae H£ 15.- 9.-

CHEMISES de NUIT SLIPS HELANCA
flanellette UNIS

,-1" 
 ̂
15.- 9.- 7.- ™'" îS I*" t«°

|| AU LOUVRE

CHOIX ÉNORME

RABAIS jusqu'à 60%

I Efiirwir'gtfFOfw |

Grand-Rue 2 - Tél. 5 36 23

I SACS de DAME I

CAMAC

à prix très bas
biedermann

! Maroquinier NeuchâtelI

«M 11 m
 ̂DISCOUNT TEXTILES 

^fl |̂ ruelle Dublé 3

^BBfc*. pour messieurs ... -̂ ^̂

5 PYJAMAS -
¦jffip» interlok uni "̂ ^Ĥ

^ÊÊÊP
1'*' 

Seulement ^̂ ^Ĥ

r̂  ̂ EBW PRIX NET EPPI "̂ ^̂
f̂ 

ffi l Fermé le lundi EQjB ^̂ ^

L'annonce
reflet vivant
du marché j

Ferblanterie - Appareillage
Installations sanitaires

GEORGES ULDRY
Rugin 10, P E S E U X , tél. 830 39

RENÉ SCHENK
Votre fournisseur pour vos

articles de sport
Ski - hockey - football

Aiguisage de patins minute
Chavannes 7 et 15 - Tél. 5 44 52

BOUCHERIE-CHARCUTERIE

R. MARGOT
N E U C H Â T E L

Cfi 2 lignes 5 14 56 - 5 66 21
Spécialité de VIANDE D'AGNEAU

Appareillage-Ferblanterie

F. GROSS & FILS
Installations sanitaires

Machines à laver « Schultess »
Coq-d'Inde 24 - Tél. 5 20 56

RITZ & Cie
M E N U I S E R I E
É B É N I S T E R I E

Neuchâtel
Ecluse Tél. 5 24 41

BLANCHISSERIE DU FAUBOURG
Nettoyage à sec, fbg de l'Hôpital ^6

Stoppage invisible
Réparation de chemises

Tél. 4 06 06

NETTOYAGES
Villas, appartements, bureaux, fa-
briques - Location de machines

à poncer les parquets
Travail soigné - Devis sur demande

Débarras en tous genres

V y-d 'Etra 41 G. ZURCHER j
Tél. 3 32 64 (heures des repas)

«n———i ¦¦——¦—¦¦————»!



Le métier d'horloger mérite-t-il
touj ours d etre encouragé ?

LA FORMATION PROFESSIONNELLE AU VALLON

Gouverner, dit-on, c'est prévoir. Au-
trement dit, voir un peu plus loin que
le bout de son nez. C'est ce que n'a pas
su faire l'Etat de Neuchâtel en 1936.
Refusant des subventions, il contraignait
l'Ecole d'horlogerie de Fleurier, à met-
tre la clef sous le paillasson. Certes,
c'était le temps de « la grande crise »
et des caisses vides. Mais l'avenir ne se
construit-il pas , le plus souvent , lorsque
tout semble perdu ?

Le village des fleurs et la fleur des
villages, sans établissement spécialisé, ca-
pable d'assurer la relève de sa princi-
pale industrie, c'était une grave lacune.

Il a fallu que l'initiative privée y re-
médiât et que la classe d'horlogerie —
devenue maintenant institution officielle
— vît le jour il y a dix-sept ans. M'ais
est-ce que le métier d'horloger mérite
toujours d'être encouragé ? C'est la ques-
tion que nous avons posée à M. Lu-
cien Boechat, directeur de la classe fleu-
risane.

— le suis attaché depuis vingt ans,
dit-il , à la formation professionnelle hor-
logère. Aussi attendez-vous, je pense,
une répanse affirmative et sans hésita-
tion à votre question. Pourtan t, il con-
vient d' abord de préciser la significa-
tion du terme d'horloger par lequel on
désigne toute personne travaillant dans
l'industrie horlogère.

— Vous avez l'air de sous-entendre
qu 'il y a une contradiction entre le ti-
tre et la fonction ?

— De fait , il y a quelques années,
l'Etat délivrait un certificat de capacité
aux jeunes gens ayant appris une partie
d'horlogerie et passé des examens avec
succès. Ainsi ont été formés des horlo-
gers « remonteuirs de rouages », « ache-
veurs d'échappements », «r poseurs de ca-
drans », etc. Le développemen t de nou-
velles techniques de montage, la multi-
p licité des moy ens mécaniques d'assem-
blage ont rendu vaine la formation dans
ces métiers d'horlogers.

— Votre opinion ?
— C'est un non, pour les f o rmations

partielles. Une exception , pourtant , doit
être faite en ce qui concern e le métier
de régleuse, jusqu'ici moins touché par
les nouvelles techniques de montage en
raison de la délicatesse du travail des
spiraux, ce métier restant valable et
d'avenir aussi pour l'horlogerie « élec-
tronique ».

— L'horlogerie suisse est-elle en dan-

— Après une longue période de lé-
thargie, elle a retrouvé, face à une con-
currence étrangère de plus en plus dan-

gereuse , un dynamisme extra ordinaire.
Elle délaisse les conceptions artisanales
pour se tourner vers une industrialisa-

M. Lucien Boéchat (à droite), direcfeur de la classe d horlogerie.
(Avipress - Schelling)

tion moderne afin de livrer des produits
moins fignolés , certes, mais qui , par
leur précision technique plus poussée, sa-
tisfont la clientèle.

—- Mais de qui a besoin ce nouveau
procédé de fabrication ?

— De cadres et de personnel haute-
ment qualifié car l'horlogerie touche
maintenant des domaines étendus et di-
versifiés comme la mécanique, l'électro-
nique, l' optique, la physique et la chi-
mie. Or les écoles d'horlogerie , don t la
tâche consiste précisément à former ce
personnel, n 'ont p lus que des e f f ec t i f s
très réduits.

— Quels sont les motifs de cette dé-
sertion , de ce manque d'intérêt des jeu-
nes ?

— Une -première constatation me pa-
rait significative. Les apprentis Iwrlogers
ne sortent p lus de familles d'horlogers
et cela est illustré par ce qui se passe

depuis deux ans à Porrentruy ou la
grande majorité des élèves sont des en-
fants d'agriculteurs.

— Comment expli quez-vous ce fait ?
— Je pense qu 'il f a u t  en rech ercher

la cause dans la « révolution » apportée
dans les fabriques peir les nouvelles
orientations. Cette révolution a balayé
les vieilles traditions, bousculé les an-
ciennes habitudes. Mais surtout elle a
obligé les chefs d' entreprises à confier
des tâches nouvelles — qui ne sont pas
des promotions — à des horlogers qua-
lifiés, en raison de la pénurie de main-
d' œuvre. Un climat de méfiance et de
mécontentement s'est ainsi développé à
l'égard de l'industrie horlogère chez les
gens qu'elle a fait vivre.

— N'y a-t-il donc plus d'avenir pour
le métier d'horloger ?

— Au contraire ! Il me semble qu 'un
domaine très vaste s'ouvre devant le
jeun e homme ou la jeune f i l l e  qui s'y
engagera. Mais si, autrefois , l habileté
manuelle était la condition primord iale
d' une formation horlogère, elle passe
désormais au deuxième p lan . Des apti-
tudes intellectuelles propres à résoudre
des problèmes scientifiques et psychol o-
giques sont p lus importantes. On ne les
trouve malheureusement pas encore beau-
coup chez les apprentis de nos écoles
d'horlogerie. Cependan t, ceux qui auron t
fa i t  l' ef fort  nécessaire, pa r goût ou par
volonté, d'assimiler les programmes théo-
riques et pratiques, seront assurés d'un
avenir brillant dans une industrie f lo-
rissante qui, conclut M.  Boecliat , en sou-
lignant que les considérations personnel-
les n'engagent que lin-même , ne croit
p lus que des crises comparables à cel-
les que le monde horloger a vécu se
reproduiron t dans les temps fu turs .

G. D.

La marche à ski du Grand Frédéric
se déroulera les 21 et 22 février
dans le cadre merveilleux des Bavards

Comme un balcon en fore t, à mule
mètres d'altitude , les Bayards sont un vil-
lage agricole du Haut-Jura neuchâtelois, à
l'extrémité ouest du Val-de-Travers. Des-
servis par une gare, sur la ligne du Fran-
co-Suisse, ou de Paris à Berne, la sta-
tion se trouve à un kilomètre au sud du
village, à 33 kilomètres à l'ouest de Neu-
châtel et à 15 kilomètres de Pontarlier.

Le village agricole des Bayards compte
364 habitants , et s'enorgueillit d'abriter la
doyenné des Neuchâtelois , Mme Elise' Frick-
Berger , entrée le 2 novembre 1969 dans
sa 104me année.

Ses luthiers, célèbres loin à la ronde,
et Lermite, le peintre rigoureux et austère,
qui a fêté ses cinquante ans le 2 jan-
vier 1970, lui valent un éclat et un re-
nom enviables.

SOCIÉTÉS ET FOLKLORE
Une abbaye plus que bicentenaire, des

accordéonistes et un chœur mixte parois-
sial , la société de tir , des femmes pay-
sannes , un Moto-club , animent sa vie cul-
turelle et sociale.

Une légende remarquable , celle de Jean
des Paniers , qui mit en fuite le loup, à
l'aide (originale) des canards de sa clari-
nette en rentrant d'un bal du siècle pas-
sé, dont il était le ménétrier, revit dans
un charmant roman de Louis Favre, qui
vaut bien , à notre avis et selon le mot
célèbre de Jean-Jacques Rousseau, le tor-
tillage moderne !

Enfi n , une distillatrice clandestine lé-
gendaire, elle aussi , la Malote, qui nous
a quitté l'an dernier.

PRÉSENTATION DE LA MI-ÉTÊ
Qu 'est-ce que cette association qui, non

contente de célébrer depuis quatorze ans

la Mi-été, se mêle d'annoncer la fin de
l'hiver ?

C'est un groupement formé de la jeu-
nesse du pays (de 4 à 104 ans, bien sûr)
qui anime le troisième dimanche d'août
d'une joyeuse kermesse populaire, rythmant
les travaux longs et pénibles de la campa-
gne, scellant dans une liesse générale la
fin des fenaisons , la principale récolte de
nos « hauts » .

. PUIS DU GRAND-FRÉDÉRIC i
Après plus de cent vingt ans de Ré-

publique , la Mi-été espère qu 'on lui pardon-
nera cet hommage au Grand Frédéric , le
plus prestig ieux des princes du XVIlle
siècle.

Si cette course est placée sous le signe
de ce grand prince, c'est qu 'il caracole
par tous les temps, depuis 1834, dans
sa couronne de lauriers-sauce, au sud de
la ferme, et surtout que l'Association s'est
inspirée de son enseigne exquise pour la
graver en médaille.

UN BUT
La Mi-été œuvre à la transformation de

l'ancienne chapelle indépendante du villa-
ge, en salle de spectacle.

Aussi, en parcourant la grande boucle
balisée à travers des paysages tissés de
givre et étoiles de neige, vous ferez coup
âdouble : vous boirez un grand bol d'air
frais et vous rendrez sa popularité au ski
de fond et de promenade, ce sport qui
a gardé ses lettres de noblesse.

Les ventes Pro-Juventute
Voici , pour le Vallon , le résultat de la vente des timbres et des cartes Pro Juvcntu te de

décembre 1969 :
Montant de la Nombre Moyenne par Montant de la En plus ou en

Localités vente en 1969 d'habitants habitant vente en 1968 moins en 1969
Les Bayards Fr. 778.40 364 Fr. 2.14 Fr. 838.10 — Fr. 59.70
Boveresse » 600.— 335 » 1.80 » 630.— — » 30 —
Buttes » 971.30 815 » 1.19 » 858.70 + » 1 12.60
La Côte-aux-Fées » 2245.10 531 » 4.23 » 2140.9(1 + » 101.20
Couvet » 7175.50 3579 » 2.— » 6780 — -f » 395.50
Fleurier » 5829.60 4296 » 1.36 » 5645.60 -i- » 184 —
Métiers » 2548.50 883 » 2.88 » 2399.80 4- » 148.70
Noiraigue » 1699.50 560 » 3.04 -.> 1513.20 + » 186.30
Saint-Sulpice » 1050.50 666 » 1.58 » 786.— + » 264 .50
Travers » 2232.20 1513 » 1.47 » 2054.— + » 178.20
Les Verrières » 1727.50 986 » 1.75 » 1774.30 — » 46.80
Secrétariat de district » 1839.30 — » —.— » 1601.60 + » 237.70

i 

Fr. 28,697.40 14,528 Fr. 1.97 Fr. 27,022.20 + Fr. 1675.20
On constate que la plus forte augmentation en valeur absolue a été réalisée à Couvet

(+ 395 fr. 50) ; ce même village vient en tête pour le montant de la vente 1969. La meil-
leure moyenne par habitant est obtenue par la Côte-aux-Fées (4 fr. 23), suivi de Noiraigue
(3 fr. 04) et de Métiers (2 fr. 88). Trois villages ont enregistré une baisse, alors que tous les
autres ont vu leur vente augmenter.

Pour le Crêt-de-la-Neige
(c) Le téléski du Crêt-de-la-Nei ge a connu
dimanche une vive animation. On y a en-
registré plus de 1200 montées. Les skieurs
ont été enchantés des pistes mises à leur
disposition. Comme le télésiège ne marche
pas encore , les responsables du TBRC or-
ganisent un car qui partira mercred i de
Couve t , Fleurier et Bulles en direction de
Sainte-Croix - les Rasses.

«L'Eglise catholique au Pays de Vaud»|
Dans le cadre de la Semaine de prière

universelle pour l' unité  des chrétiens , de
nombreux fidèles de diverses confessions
ont participé , lundi soir à la maison de pa-
roisse, à la première des deux conférences
organisées à leur intention. Le sujet choisi :
« L'Eglise catholique au Pays de Vaud » ,
a été traité par le professeur Bavaud . un
authentique Vaudois du district d'Echallens ,
enseignant à l'Université de Fribourg.

Entrant immédiatemen t dans le vif du
sujet, le conférencier a tout d'abord rappe-
lé qu 'après la conquête bernoise \de 1536,
l'Eglise catholi que a été humiliée au Pays
de Vau d, alors qu 'ailleurs c'était souvent
l'inverse qui se produisait , soulignant en
passant que la < Semaine de l'unité » était
l'occasion de se demander pardon les uns
aux autres.

Il évoqua ensuite la « Dispute » de Lau-
sanne, qui tourn a à l'avantage des Bernois
et leur permit d'imposer la Réforme à
leurs nouveaux sujets. En citant Farel et
Vire t, le conférencier releva en passant le
jugement trop polémique porté par les ré-
formateurs sur la reli gion de leur baptême.
A la suite de ces événements, le culte ca-
tholique n'a survécu que dans trois pa-
roisses du district d'Echallens. En revan-
che, dans d'autres parties du Pays de Vaud
instaurées en baillages communs par Berne
et Fribourg, le culte catholique subsista
jusqu 'en 1619.

RECONNAISSANCE OFFICIELLE
Après la révolution vaudoise de 1798.

l'exercice de la religion catholique a été
reconnu officiellement dans les villages du
district d'Echallens. Il en fut de même
pour les écoles de ces paroisses. Vers 1850,
les biens fonciers de ces paroisses ont été
offerts à l'Etat qui , dès lors, a pris en
charge le payement du traitement des cu-
rés. Mais en 1810 déjà , le Grand conseil
avait voté une loi reconnaissant comme ins-
titution de droit privé les autres commu-
nautés catholiques du canton. Encore à
l'heure actuelle , bien que les curés respon-
sables des paroisses situées en dehors du
district d'Echallens ne soient pas payés par
l'Etat , le gouvernement vaudois a gardé
le droit de nommer les prêtres proposés
par l'évêque du diocèse.

Après avoir fait ces rappels historiques

indispensables et souli gné que l'Eglise ca-
tholique de Vaud ne saurait être isolée
de l'Eglise catholique de Suisse et du mon-
de , le professeur Bavaud a abordé le côté
théologique de son exposé , citant des passa-
ges de certains décrets du concile Vatican
Il que pourrait certainement approuver Vi-
ret le réformateur , au dire du conféren-
cier.

L'orateur parla encore abondamm ent des
nombreuses réformes issues du dernier con-
cile, du rôle des évêques et des prêtres

dans l'Eglise , celui que doivent jouer les
laïcs, etc. L'organisation des paroisses ca-
tholiques dans le canton de Vaud et leur
activité multiple fu. i/t également décrites
par le conférencier , qui a su captiver son
auditoire , contribuant ainsi à une meilleure

compréhension réciproque entre chrétiens
des diverses confessions. Présenté par le
doyen Chassot , le professeur Bavaud a été
remercié par le pasteur Genton.

La conférence avait été précédée de quel-
ques instants de recueillement présidés par
des jeunes. La deuxième conférence de la
. Semaine de l'unité » aura lieu mercredi
à la maison de paroisse , où le professeur
Giddey parlera des «Problèmes de l'Egli-
se évangélique reformée vaudoise ».

R.P.

CONSÉQUENCE
L ' H O M M E  D A N S  LE T E M P S

Le bonheur de nos semblables, leur
stabilité morale, le droit qu 'ils ont
de penser et d'agir autrement que
nous, savons-nous vraiment le res-
pecter ? Trop souvent nous voulons
rallier à tous prix les autres à no-
tre façon de penser , de faire et de
vivre ! Nous jugeons volontiers ce
qui est différent de nos habitudes,
surprenant , discutable, certainement
sujet à erreur. Pourquoi ? Des idées
diamétralement opposées aux nôtres
ont certainement leur part de vérité,
et peut-être une réelle supériorité sur
ce que nous pensons et disons. Que
nous le voulions ou non , nous som-
mes des conformistes, des esclaves
d'habitude et de traditions invulné-
rables. C'est pourquoi nous mettons
tant d' acharnement à détruire les opi-
nions des autres ! « N'enlève à per-
sonne les opinions qui le rendent
heureux , si tu ne peux lui en donner
de meilleures ». Quel programme ! et
combien les limites de ce que nous
voyons au premier abord , se trouvent
élargies pour s'étendre aux vastes ho-
rizons. D'abord essayer de compren-
dre, de penser, de ressentir comme
notre interlocuteur , respecter sa fa-
çon de voir, de faire.

Savoir qu 'en tout être , il y a quel-
que chose à découvrir et à appren-
dre. Ses opinions ajouteront toujours
des connaissances à notre propre ba-

gage et à notre personnalité. Accepter
et ne pas retrancher ce qui est « l'uni-
vers » de notre prochain. Chercher
par quelles réflexions, par quelles
expériences il a passé pour se faire
telle ou telle op inion. Le contraire,
n'est souvent que le « semblable »,
teinté d'individualité.

Démolir oui, si nous pouvons re-
construire mieux ; s'efforcer de chan-
ger des opinions et des convictions
chez les autres ? Peut-être si nous
en avons de plus valables à leur of-
frir  !

Car dépouiller un homme de ses
convictions , n'est-ce pas le rendre hé-
sitant , impotent , malheureux ? C'est
en tout cas arracher de sa vie son
droit à la liberté de penser et poser
sur ses épaules, un joug qu 'aucun
homme n 'a le droit de poser à un
¦autre homme. « N'enlève à personne
les opinions qui le rendent heureux
si tu ne peux lui en donner de meil-
leures ».

Ne privons pas tes autres de ce
qu 'ils ont acquis avec peine , si nous
ne pouvons leur donner plus , en
échange. En résumé, aimons-les assez
pour essayer de les enrichir à la pla-
ce de les dépouiller ; c'est bien cela
que la pensée de Lavater nous rap-
pelle si éloquemment !

Anne des Rocailles

TRAVERS

(sp) Le comité du cnœur a nommes « L es-
pérance » a fê té M. Ernest Laedcrach, qui
fait partie de la société depuis 40 ans.

Fidélité

CHRONIQUE PU VAL-PE-fRAVERS
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A la « Grande Chance »
(sp) En plus de Titi , alias Mlle Thé-
rèse Kruegcl , de Travers, un autre
candidat du Vallon se présentera ven-
dredi devant le public de la « Grande
Chance ». Il s'agit de M. Giovanni Ven-
trice, de Fleurier, ouvrier sur machine,
mais artiste dans l'âme. Chanteur à
voix , il se produira avec son orchestre
personnel.

PHARMACIE : votre pharmacien habituel.
MÉDECIN : votre médecin habituel.

La famille de
Madame Cécile ROSSELET

à Fleurier, profondément touchée par
les nombreuses maraues de sympathie
reçues à l'occasion de son crand deuil ,
remercie très sincèrement toutes les
personnes nui l'ont entourée par leur
présence, leurs messages, leurs envols
de fleurs et de couronnes.

Un merci tout spécial à l'hôpital de
Fleurier.

Fleurier, janvier 1970.

La famille de

Monsieur Louis MARZETTI

profondément touchée par les nom-
breuses maraues de sympathie qui lui
ont été témoignées lors de son grand
deuil , remercie bien sincèrement toutes
les personnes oui , par leur présence,
leur message, leur envoi de fleurs
et dons , ont pris part à son chagrin.

Fleurier. janvier 1970.

Par t icul ier  vend _

Peugeot 404 «¦!
modèle 1966/67 L'ail 110.106impeccable , ,oo.ooo un,. reflet vivant
EWT-W du marché
et dès 18 heures.
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Fleurier : pour loger
les personnes âgées

De notre correspondant régional :
Le Conseil général de Fleurier a pris en

considération une motion de M. M. Hirt-
zel (socialiste indépendant) préconisant la
construction d'un immeuble destiné à des
personnes âgées ne voulant pas vivre dans
un home. Le Conseil communal a procédé
à une enquête et nommé une commission
d'étude qui siégera demain soir pour une
première prise de contact. Elle a été for-
mée comme suit : Sœur Alice Sutter , dia-
connesse visitante , Mmes Grandjean-Balmer ,
institutrice , Nestor Blan c, Anita Presset,
chef des œuvres sociales, MM. Hugo
Amiet , Marcel Hirtzel , Walther Schneider,
comptable , André Perrin, administrateur pos-
tal , Philippe Jéquier, président de la fon-
dation en faveur des vieillards du Val-de-

Travers et André Junod , président du
Conseil communal. Cette commission aura
pour tâche d'analyser les résultats de l'en-
quête faite en décembre, d'examiner quels
son t les besoins réels de Fleurier ainsi
que les meilleurs moyens de trouver une
solution au problème et à la question fi-
nancière. La commission fera un rapport à
l' exécutif.

Les décès l'emportent
(sp) A Saint-Sulpice , en 1969, l'officier
d'état civi l a enregistré 15 naissances et
16 décès, alors que 4 mariages étaient cé-
lébrés.

Cuite œcuménique
(c) Vendredi prochain , un culte œcuméni-
que sera célébré au temple protestant. Il
sera présidé par le pasteur Barbier et le
curé Ecaber t .

UNE E X P É R I E N C E  À S U I V R E

Les élèves de la classe terminale
de Couvet vivent chaque lundi matin ,
une expérience nouvelle. Ils partici-
pent aux leçons de cuisine de Mme
Madeleine Luciani élans la salle de
l'école ménagère de Métiers. C'est la
troisième année que cette expérience
est tentée avec succès. Ainsi l'un de
ces garçons a l'intention de devenir
cuisinier. El ses camarades ont pris
l'habitude de cuisiner le dimanche
à la maison. Les leçons de Mme

Luciani commencent toujours par
l'énoncé du menu, des explications
théoriques et se poursuivent par la
préparation du repas. C'est à table ,
en « famille » que se terminent ces
matinées consacrées à l'art culinaire ,
les menus étant chaque fo is  renouve-
lés et toujours très variés. Lundi der-
nier , le menu du dîner étet it le sui-
vant : « Soupe à la bataille ; gratin
daup hinois ; sedades de scarole et
de fenouil  ; oranges eut panier ». Fy j

Préparation des légumes ef du gratiné dauphinois.
(Avipress - Fyj )

Les garçons de Couvet
découvrent l'art culinaire

PAYERNE

(c) Hier, à lfi h i!0, alors qu 'une équipe
de la voie CFF était  occupée à débrous-
sailler un talus , M. .lean-Marc Jôhr , de
Payerne (19 ans), glissa sur la neige.
Blessé par un couteau, il a eu le genou
gauche profondément entaillé.

Avec
l'« Union instrumentale »

(c) Le corps de musique l'« Union ins-
trumentale » a tenu son assemblée géné-
rale sous la présidence de M. Pierre Dou-
din. Les opérations administratives ont été
rapidement liquidées et les divers rapports
admis sans discussion. Le comité a été
renouvelé comme suit : MM. Pierre Dou-
din , président ; Pierre Givel , vice-président ;
André Michod , caissier ; Oscar Reusser ,

secrétaire ; M.-H. Gaiani, sous-caissier ; Mie
Olivia Piguet , sous-secrétaire ; MM. A. Gi-
vel et R. Marcuard , membres. La direc-
tion reste confiée à M. Inlalecio Groba,
qui aura comme vice-directeur M. G.
Amiet. Plusieurs membres ont été à l'hon-
neur pour leurs nombreuses années d' acti-
vité dans la société : MM. J.-P. Gilliand ,
A. Michod (15 ans) ; R. Marcuard (20
ans) ; G. Amiet et R. Jaccoud (25 ans) ;
vétérans cantonaux : MM. E. Colliard , B.
Jomini et H. Banderet (40 ans) ; E. Ra-
pin et A. Schnetzler (35 ans et vétérans
fédéraux). L'assemblée a en outre désigné
quatre nouveaux membres d'honneur , M.
et Mme J.-L. Kaenel , MM. L. Wuthrich
et Ph. Perrin .

Accident de travail
ORBE

Les derniers nuuueurs oui cie icimu:»
à Orbe , à Mme Marie Rogivue, l'une des
doyennes de la localité, décédée à l'âge de
88 ans.

MOUDON
Nouveau directeur

des écoles
(c) M. Georges Klaus ayant démissionné

pour raison de santé , un nouveau directeur
des écoles a été désigné en la personne de
M. Pierre Renaud , actuellement maître de
physique et de chimie au collège de l'Ely-
sée, à Lausanne.

Carnet de deuil

YVERDON

(c) Mme Edith Delorsmes (72 ans) a
glissé sur la route , se fracturant  un poi-
gnet. D'autre part , M. Adrien Randin (58
ans) a fait une chute en ville et s'est
luxé l'épaule gauche.

Jeep contre mur
Une jeep militaire accouplée d' une re-

morque , en doublant un véhicule , fit une
violente embardée et percuta un mur. Dé-
gâts matériels importants.

Chutes

(c) Lundi , le Conseil communal de
Couvet a nommé, dès le 1er janvier
1970, M. Alain Hotz, employé de bu-
reau et MM. René Krebs et Willy Cur-
rit cantonniers.

Victoire du H.-C. Couvet
(c) En match de championnat de 3me
ligue, le H.-C. Couvet a battu, lundi
soir à Fleurier , l'équipe de la police de
comptent actuellement 8 points en 4
comptent actuellement 8 points et 4
rencontres. La 3me ligne d'attaque du
H.-C. Couvet a marqué, à elle seule,
9 buts et l'entraîneur en a profité pour
faire jouer quatre membres, non titu-
laires.

Nominations



MALVILLIERS : le verglas sévit encore
mais heureusement il n'y a pas de blessés
(c) Hier, à 16 h 10, Mme A. G, de
Neuchâtel, circulait sur la route du Va-
nel. Peu après le passage à niveau,
elle se trouva en face de la voiture de
Mme B., des Geneveys-sur-Coffrane,
rp.nversée sur le flanc droit. La route

étant extrêmement glissante à cet en-
droit, à cause du verglas, Mme G. heur-
ta légèrement la voiture de Mme B,
Pas de blessés.

(Photo Presservice)

Orientation scolaire
Les élèves de cinquième primaire vien-

nent de recevoir ou recevront incessam-
ment les résultats des examens d'orienta-
tion de novembre 1969. Rappelons qu'après
la cinquième année primaire, l'élève a la
faculté d'entrer en section pré-gymnasiale
(Ire année classique ou Ire année scien-
tifique) ou en Ire année moderne-prér-ro-
fessionnelle qui, comme son nom l'indique,
constitue le tronc commun des sections mo-
derne et préprofessionnelle relevant, elles
aussi, de l'enseignement secondaire.

L'admission en sections prégymnasia-
les suppose chez chaque élève un bon de-
gré de scolarisation. Pour déterminer ce
dernier on a recours aux épreuves d'orien-
tation. Les résultats des épreuves psycholo-
giques ne sont prises en considération que
s'ils servent au repêchage, tout comme
l'avis favorable du maître... Les épreuves
dites de connaissance destinées à sonder
le profit de l'acquis scolaire en français et
en arithmétique sont déterminantes pour
l'admission

^ 
en Ire classique ou scientifi-

que au même titre que les notes scolaires
figurant dans le bulletin de fin d'année.
Cette procédure est valable pour les élèves
de Ire moderne-préprofessionnelle qui dé-
sireraient — avec une année de recul — en-
trer en Ire classique-scientifique.

Tant pour les tests psychologiques que
pour les épreuves de connaissances ce
n'est pas le niveau absolu qui est déter-
minant , mais la place occupée par rap-
port à l'ensemble de la population scolai-
re de 5me année (plus de 2000 élèves).
Il y a donc toujours dans chaque épreu-
ve des premiers (qui obtiennent le stani-
ne 9) et des derniers (qui obtiennent le
stanine 1). Les épreuves de connaissances
désignent donc les meilleurs par rapport
à tous les élèves du canton pour une
épreuve donnée.

ADMISSION EN CLASSIQUE
OU EN SCIENTIFIQUE

L'élève pourra entrer en classique-scien-
tifique si les conditions suivantes sont res-
pectées : s'il obtient 14 notes normalisées
(ou stanines) au moins sans note infé-
rieure à 4 stanines et 5 de moyenne géné-
rale au moins dans son bulletin de fin
d'année ; s'il obtient 13 ou 12 stanines,
un total de 15 points (sans note inférieure
à 3)' dans son bulletin de fin d'année en
grammaire - orthographe, rédaction - vo-
cabulaire, arithmétique - calcul mental , plus
une moyenne générale de 5 au moins ; s'il
obtient 11 stanines plus l'une des trois
compensations suivantes : a) stanine 7 au
moins à la batterie scolaire collective ; b)
juge ment favorable du maître avant les
épreuves d'orientation ; c) une moyenne
générale de fin d'année scolaire de 5,50 et
16 points aux branches principales ou une
moyenne se situant entre 5 et 5,49 et
16 yt points aux branches principales ; plus
15 points aux branches principales (sans
note inférieure à 3), plus une moyenne gé-
nérale de 5 au moin s ; s'il obtient 10 stani-
ncs il lui faut deux compensations, plus
15 points et une moyenne générale de
5 au moins ; s'il obtient 11 stanines sans
compensation ou 10 stanines avec une seu-
le compensation il lui faut 16 points aux
branches princip ales et 5,50 de moyenne
générale ou 16 '/ ,  points et une moyennecomprise entre 5 et 5,49. Les élèves delangue maternelle étrangère et se trouvanten pays d'expression française depuis moinsde 2 ans pourront entrer en section classi-que - scientifique moyennent certaines con-ditions particulières.

Enfin, tous les élèves de 5me année pri-

maire qui n'ont pas été admis en section
pré-gymnasiale (maladie, absence ou échec
lors des examens de novembre) pourront
se présenter à une session complémentaire
qui aura lieu dans le courant de mars à
Cernier s'ils obtiennent 5 de moyenne
générale au moins et 15 points aux bran-
ches principales.

Quant à savoir dans quelle section les
parents doivent inscrire leurs enfants, un
contact avec le maître primaire permettra
de résoudre facilement ce délicat problème.

ADMISSION EN Ire MP
Les élèves qui n'auront pas pu franchir

le seuil du collège pré-gymnasial pourront
entrer en Ire moderne-prépro fessionnelle
s'ils obtiennent une moyenne générale de
4 au moins et_ un total de 16 points (sans
moyenne inférieure à 3) aux quatre grou-
pes suivants : lecture , grammaire - orthogra-
phe, vocabulaire - élocution - composition ,
arithmétique - calcul mental.

A. S.

Auto contre car
(c) Hier , à 11 h 15, Mme N. A., des
Geneveys-sur-Coffrane, circulait sur la
route cantonale de Chézard à Fontai-
nes. Elle se trouva face à un car ser-
vant au transport du personnel de la
fabrique d'horlogerie de Fontaineme-
lon, conduit par M. B.. Au moment du
croisement les véhicules ayant dérapé
sur le verglas se sont heurtés. Pas de
blessés, mais d'importants dégâts ma-
tériels.

(Avipress - G. C.)

VIOLON, COR ET PIANO
Au Casino : concert de l'A.CL.

Le trio que nous avons entendu,
hier soir, devant un publie peu nom-
breux, méritait une assistance vi-
brante et enthousiaste. MM.  Gin
Trnlca, Jozsef Molnar, Michel Per-
ret (violon, cor et p iano) ne jouent
pas  seulement avec maîtrise, ils in-
terprètent avec bonheur les œuvres
les plus diverses. Duvernois, Mozart,
Novak, Reinecke, et Brahms consti-
tuent leur programme national (qu 'ils
ont présenté dans leur concert donné
en Suisse). Ces œuvres ne sont pas
d'égales valeurs ; elles ont unique-
men t le privilège de convenir à la
formation peu usitée de nos jeunes
musiciens. Reinecke f u t  un chef d'or-
chestre émérite. Il a beaucoup com-
posé et a aussi écrit des articles
sur les « sonates > de Beethoven et
les « concertos » de Mozart. Son œu-
vre, comme nous l'avons constaté
hier soir, est agréable. Novak aussi
est un petit maître tchèque. Il imite
Liszt et Brahms et dans son duo
confie au piano et au violon une
écriture end se veut fraîche et iné-
dite. Mozart , en revanche, reste Mo-
zart ; nous avons admiré la briève-
té de ce rondo écrit pour cor et or-
chestre (K.V. 371) Jozsef Molnar f u t
brillant et nous ne pouvons que louer

la sûreté de sa sonorité et son ex-
cellente musicalité. i

Brahms, avec son Opus 40, don- \
ne à la formation originale du vio- |
Ion , cor et piano, une saveur très
particulière. On connaît sa prédilec-
tion pour le cor naturel que sa mère \
affectionnait ; Brahms jouait lui-mê-
me de cet instrument. Avec Jozsef Mol-
nar, nous avons entendu un corniste
hors de pair; la tristesse déchirante
de l'« Adagio », la gaieté du t Fi-
nale » en air de chasse furent rendus
magnifiquement. Avec Giri Trnka
dans le scherzo, nous eûmes un ar-
chet à la fois  souple et sensible ;
avec Michel Perret, le piano apporta
le défi le plus audacieux à ceux qui
prétendent que la musique de
Brahms décrit « la mélancolie de l'im-
puissance ». Cette musique apporte et
exige une participation effective de
tous les instants ; elle demande une
présence que le talentueux pianiste
de Genève possède et pour laquelle
nous le félicitons, ainsi que ses pa r-
tenaires convaincus. Souhaitons que
le public du prochain concert soit
plus enthousiaste ; l 'ACL organise
réellemen t des concerts inédits et de
haute valeur !

M.

VERGLAS : 500 litres
de mazout sur lu
route des Crotêts

Conséquence des chemins verglacés,
la citerne d'un camion de mazout s'est
retournée et s'est vidée de son contenu
sur la route des Crotêts, hier en fin
d'après-midi. Alors qu'il avait pris la
précaution de livrer la plus grande quan-
tité de sa citerne, soit environ 7,000 li-
tres, M. Gustave Junod, domicilié à
Corcclles. décida quand même, vers 17
heures, de se hasarder le long de la
rude pente de la route des Crotêts
pour remplir la citerne de 1000 litres
de la famille Jacot.

DU MAZOUT SUR 300 MÈTRES
Après être parvenu non sans mal

devant la maison avec 1500 litres de
mazout, M. Junod et son employé par-
vinrent à dérouler suffisamment de
tuyaux pour procéder au remplissage.
Mais c'est en quittant la ferme en
marche arrière que l'incident devait se
produire. Dans la descente, le véhicule
se mit à glisser sur son train avant et
l'arrière monta sur les remparts de nei-
ge qui bordent le chemin. Au moment
où le véhicule était en position très in-
clinée, les attaches de la citerne, posée
sur un châssis, se rompirent et l'énor-
me cuve bascula et se retourna com-
plètement sur la neige. Les cinq cents
litres de mazout que contenait encore
le réservoir, s'échappèrent par l'ouver-
ture supérieure et dévalèrent la pente

sur une distance d environ trois cents
mètres malgré la neige qui absorbait
l'hydrocarbure comme un buvard...

Comment récupérer ces 500 litres de
mazout épongés par 10 cm de glace ?
Les premiers secours de Neuchâtel et
de Fontainemelon se rendirent sur pla-
ce pour tenter d'en venir à bout avec
un arrosage d'Ecoperl, mais en vain.

A LA PIOCHE !
C'est aujourd'hui seulement que les

premiers secours de Neuchâtel se ren-
dront à nouveau aux Geneveys-sur-Cof-
frane avec des moyens plus nidimen-
taires peut-être, mais en l'occurrence
plus efficaces. Des pioches, des pelles
et des containers feront l'affaire. Il fau-
dra découper la glace par petites pla-
ques et l'entasser dans des boîtes qui
seront déversées dans une cuve. La gla-
ce fondra et le mazout faisant surface
pourra alors être brûlé. Cet incident
n'a pas fait de blessé, ni provoqué de
pollution dans les champs environnants.
C'est même une chance (si l'on peut
dire) que la neige ait recouvert la chaus-
sée...

En revanche, il a fallu faire appel
nu « trax » d'une entreprise de Peseux
pour hisser la citerne sur le châssis
du camion qui put enfin repartir vers
17 heures.

P. Le.

Le trax hisse la citerne.
(Avipress - P.L.)

LES CLASSES DE NEIGE (DEUXIEME ETAPE]
UN HIPPOCAMPE EST UN HOMME QUI CAMPE
DANS LES HIPPODROMES. VRAI OU FAUX ?

Les Pantins, mardi après-midi , 17 heures. Par petits
groupes, traînant la semelle, l'abonnement du téléski en-
core au tour du cou , la seconde fournée des bénéficiaires
des classes de neige arrive, les skis de préférence en ban-
doulière. Les nez sont rouges , les cheveux embroussaillés
et, évidemment, l'estomac s'impatiente du goûter. J oyeux
vacarme des skis appuyés  dans les râteliers et des chaus *

sures mouillées que Von vient troquer contre les obligatoi-
res pantoufles.

Il ne f a u t  pas bien longtemps — le temps de dégourdir
les doig ts et une once de timidité — pour que le photo-
graphe soit assailli par une ribambelle. Quelques élèves ,
revenus plus tôt , ont servi les tables « des quatre heures *.
Rien ne rappelle ici, dans cette confortable étape , les ri-
gueurs d' un programme scolaire. Une pile de cartes pos-

tales attend sur le coin du « juke-box » étein t : tes enfan ts,
arrivés hier, se sont empressés de faire un rapport lap i-
daire sur cette nouvelle form e d'école au grand air.

Une institutrice s'avance , chacun lève la main. Tous se
taisent , ou presque ! La distribution des boissons commen-
ce. Le tableau noir, accroché au fond de la salle , a presque
l'air piteux et renfrogné : lui , on l'oublie... Les commen-
taires de la partie de ski de l'après-midi fu sen t  entre les
bouchées de pain et le chocolat que l'on réclame à grands
cris. A 17 h 30 commencera le « travail en commun » . A
19 heures sera servi le souper et 20 h 30 verra l'invasion
— probablement un peu récalcitrante — des dortoirs.

Tout à l'heure , donc , commencera le « travail en com-
mun », préparé par une institutrice. Le vocabulaire s'ap-
prendra par devinettes : le raton laveur est-ce un garçon
qui lave les verres dans un café  et le coléoptère est-ce un
homme qui colle des a f f i c h e s  ? La g éographie , la musique
ou la chanson moderne et l' arithmétique se seront trans-
formées en diapositives.

Les en fants  des classes de Mlles Pelleiton et Pétremand ,
du colline des Endroits, rêveront cette nuit d' une école où

la cloche n'annonce que des distributions de chocolat.
M. Cossa, l' un des initiateurs de cette expérience , dresse

un bilan posi t i f .  Maîtres , parents et enfants  manifestent
leur enthousiasme. Jusqu 'ici pas d'accident ni de cas de
maladie. Plusieurs élèves , sans grand équilibre sur leurs
skis en début de semaine , f i ren t  d'étonnants progrès , l'ému-
lation jouant.  De nouvelles amitiés se sont nouées et une
atmosphère très détendue a permis aussi bien aux maîtres
qu'aux élèves de f aire plus profondément connaissance,
sans que des exercices de grammaire ou les nécessités de
la discipline ne viennent pas éteindre les sourires.

Les modestes vingt francs , prix de cinq jours de vacan-
ces , ne couvrent pas toutes les dépenses et le fonds  des
colonies de vacances sera sollicité. L' expérience , estime M.
Cdssa, mériterait d'être poursuivie et étendue à tous les
élèves. Cela pourrait fa i re  l' objet de projets précis , basés
sur les expériences déjà recueillies. Pour peu que la com-
mune feisse don aux écoles de la ville d' une maison pour
classes de neige et tous les petits chaux-de-fonniers appren-
dront un jour à skier.

G.S.
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(c) La police cantonale de la Chaux-de-
Fonds vient d'appréhender le dénommé
I. S., ouvrier, domicilié à la Chaux-de-
Fonds qui s'est rendu coupable de vols
de déchets d'or, pour une valeur de 4000
francs, au préjudice d'une entreprise de la
ville dans laquelle il travaillait. Les vols
se sont produits du rant ces dernières an-
nées. I. S., qui a reconnu les faits, a
été erroné.

Arrestation
d'un voleur d'or NAISSANCES. — Schaer, Marc-Antome,

fils de Willy-Fritz, économiste et d'Anne-
Marie, née Schweingruber. Wyssmullor, Na-
thalie , fille dé Roger, mécanicien sur au-
tomobiles et de Marceline-Marguerite , née
Jacot.

PROMESSES DE MARIAGE. - Ché-
telat , Denis-Albert, tourneur sur boîtes et
Tschopp, Maja.

DÉCÈS. — Dick, Charles-Adolphe, fon-
deur , né le 9 septembre 1893, Numa-Droz
131. Leggeri, née Schneeberger, Rose-Au-
gusta , née le 4 juillet 1891, veuve de
Sperandio, Hôtel-de-Ville 30. AMstutz, Ber-
tha-Amanda, ménagère, née le 16 septem-
bre 1902, célibataire, Valanvron 20.

Elat civil de la Chaux-de-Fonds
du 20 janvier

l'M .hM44--Ma
Succès sportif

Dimanche , le biathlon national de Zu-
gerberg a permis à Willy Junod , membre
du Ski-club des Cernets-Verrières , d'ajouter
un fleuron de plus à son palmarès. Dans
la catégorie « Arm e de précision • il s'est
imposé devant le Grison Norbert Schmed
(Coire). Le Jurassien a bouclé son par-
cours de fond en 1 h 43'29" (deux minutes
de pénalisation). Noton s que Willy Junod
est depuis longtemps un spécialiste du
biathlon — une spécialité qui allie des
qualités de « fondeur » et de tireur.

M î̂l^tf.lM'MgJ
Les voitures ? Là et non là...
(c) Attention aux voitures 1 Depuis le mois
de décembre, le stationnement des véhi-
cules est interdit sur la voie publique de
24 à 7 heures et ceci durant l'hiver afin
de favoriser le déblaiement de la neige.
Des places de parcage ont été prévues
dans la cour du collège , au parc de la
cure et près de l'arrêt des trolleybus de
Saint-Martin côté ouest.

Hockey là aussi...
(c) Sur une glace redevenue praticable,
Savagnier I a reçu l'équipe de Sonvi-
lier, lundi soir. Les hockeyeurs locaux,
plus rapides, ont remporté la victoire
par 15 à 1. Ils ont encore quatre mat-
ches à jouer dans ce championnat.

Maculnture NI
Ij l  

soignée au bureau du j ournal ,
I qui la vend au meilleur prix.

ts ÊunnsEÊ
Skieur blessé

(c) Un skieur émérite des Brenets, Pierre
Rosselet, qui s'exerçait sur un parcours
de slalom dans le pré de Bel-Air, a été
victime d'un accident.

Au passage d'une porte, une faute de
carré le projeta violemment contre un
poteau électrique. Fortement commotionné,
souffrant, en outre, d'une fracture à la
mâchoire, Pierre Rosselet, qui a le côté
droit du visage tuméfié et a perdu pin-
sieurs dents lors du choc a été secouru
par deux habitants des Brenets — par
chance samaritains — qui le transportèrent
à proximité de la route d'où une ambulan-
ce vint le chercher pour le conduire à
l'hôpital.

Une fabrique disparaît
mais une autre

est en vue
(c) Le recensement du 15 décembre aux
Brenets laisse apparaître une diminution de
population de quinze personnes. A cette di-
minution est venue s'ajouter l'arrêt de la
fabrique Noz. L'année a donc mal com-
mencée. Tou tefois, il n'y a aucune raison
de dramatiser la situation. En effet, il
existe toujours l'espoir de voir s'installer
cette année au village, une fabrique d'hor-
logerie qui emploierait 150 personnes.

RECENSEMENT 1969
Mariés 638 ; veufs et divorcés 112 ; céli-

bataires 516 ; population totale : 1266. Re-
ligions : protestants 711; catholiques ro-
mains 547 ; divers 8. Origine : Neuchâte-
lois 504 ; Confédérés 560 ; étrangers 202.

Dans tous les
milieux, on Sait

confiance à
ASPIRINE®

ŷpP1̂  Aussitôt qu'une
douleur apparaît, qu'un re-

froidissement ou une grippe s'an-
nonce, qu'un rhumatisme ou un
mal de tête devient insupportable,
on recourt à l'aspirine de Bayer.
£j  ̂C'est bien connu;
\jy Aspirine égale soulagement.

Patronnée par la FAN
La première marche
à ski de Valangin

(c) Le comité d'organisation de la pre-
mière marche à ski de Valangin (31 jan-
vier et 1er février) vient de prendre d'im-
portantes décisions :

— le délai d'inscription fixé primitive-
ment au 12 janvier est supprimé. Ainsi,
chacun peut encore s'inscrire et même sur
la ligne de départ ;

— aucune finance d'inscription supplé-
mentaire ne sera réclamée ;

— les sportifs désirant participer sans
savoir skier pourront le faire « à pied ».
En effet, un parcours sera balisé pour les
marcheurs qui recevront également la mé-
daille ainsi que le ravitaillement gratuit
en ovomaltine et en potage ;

— on peut encore s'inscrire par verse-
ment d'une somme de 10 fr. (enfants 8 fr.)
au c.c.p. 20 - 8530 ou par téléphone aux
(038) 6 91 85 et 6 92 41. Renseignements
au bureau de la FAN.

Lutte contre la tuberculose
(c) En application du règlement fédéral
concernant la lutte contre la tuberculose
à l'école, certains élèves ont subi les
tests tuberculiniques BCG. Les frais sont
à la charge de l'Etat.

Hockey
(c) Le H-C Montmollin-Corcelles après sa
défaite par 3-2 contre Noiraigue a battu
les Brenets par 8-2 , les juniors ont perdu
3-2 à la Chaux-de-Fonds, mais se sont
imposés par 8-3 contre le H-C Fribourg.

• LA CHAUX-DE-FONDS
CINÉMAS. — Ritz : Accident.

Corso : L'Etoile du sud.
Plaza : Indianapolis, piste infernale.
Eden : La religieuse de Monza.
Scala : Star.

PHARMACIE D'OFFICE. — Pharmacie
Carlevaro, Léopold-Robert 81.

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-

TAIRE. — Le 2 10 17 renseignera.
EXPOSITION. — Galerie ADC : L'or.

Galerie du Club 44 : Peintures de
Carlo Nangeroni.

VARIÉTÉS. — Cabaret 55: programme
de variétés internationales.

THEATRE. — Petite salle du TPR
20 h 15 : bilan des soirées d'animation
1969. Programme culturel 1970.

PHARMACIES DE SERVICE : Marti
(Cernier) et Piergiovanni (Fontaines).

PERMANENCES MÉDICALE ET DEN-
TAIRE : votre médecin habituel.

Etat civil du Locle du 20 janvier
NAISSANCE : Dubois-dit-Cosandier Na-

thalie, fille de Charles-André , horloger , et
de Anne-Marie née Bâhler.

PROMESSES DE MARIAGE : Riat Jean-
Michel , greffier , et Guldimann Rita.



Décisions du Conseil d Etat fnbourgeois
Dans ses séances des 16 et 20 janvi er,

le Conseil d'Etat a nommé : M. Charles
Favre, docteur en médecine, à Fribourg,
en qualité de médecin-directeur du sana-
torium d'Humilimont (Gruyère) ; Mlle An-
toinette Brulhart , d'Ueberstorf , à Tavel, en
qualité de substitut au préposé au registre
du commerce du district de la Singine.

Il a pris acte, avec remerciements pour
les bons services rendus, de la démission
de : Mme Suzanne Michel , à Fribourg,
membre de la commission cantonale de
censure des cinémas et théâtres ; M. An-
dré Quillain, à Belfaux, commis 1 à l'Of-
fice des poursuites du district de la Sari-
ne.

D'autre part, le Conseil a décidé de
reconnaître les écoles libres de Bulle et
d'Estavayer-le-Lac comme cercles scolaires
libres publics.

Il a supprimé le 3me arrondissement de
l'état civil du district de la Veveyse (Re-
maufens) et l'a rattaché au 1er arrondis-
sement (Châtel-Saint-Denis).

Il a autorisé le syndicat d'améliorations

foncières de Trey (Vaud) à étendre son
périmètre sur les communes fribourgeoises
de Middes et de Chatonnaye.

Il a enfin donné diverses autorisations
de procéder à des opérations immobiliè-
res ou financières.

LES ALLOCATIONS FAMILIALES
DANS L'AGRICULTURE

AUGMENTÉES
Le Conseil d'Etat a modifié l'art. 4.

bis, al. 1, de l'arrêté d'exécution de 1948,
de la loi sur les allocations familiales de
1945. Les allocations familiales pour les
salariés (à l'exclusion des fils d'exploitants
agricoles) sont augmentées de 5 francs,
pour toutes les catégories. Il s'agit là d'une
adaptation à l'agriculture des mesures ré-
cemment décidées pour les autres secteurs.
POUR LA FUSION DES DEUX MARLY
Le Conseil d'Etat a fixé certaines mo-

dalités d'exécution de la fusion des com-
munes de Marly-le-Grand et Marly-le-Pe-
tit. En bref , les dispositions qui avaient

été primitivement admises par les assem-
blées des deux communes, notamment en
ce qui concerne la durée de la période
transitoire (8 ans), sont reconnues com-
me valables.

Le parti indépendant
chrétien-social

désigne ses candidats
De notre correspondant :
Le parti indépendant chrétien-social de la

ville de Fribourg (PICS) a tenu une as-
semblée électorale lundi soir sous la pré-
sidence de M. Joseph Andrey. Il a dé-
signé 9 candidats au Conseil communal et
80 candidats au ConseU général. Il a fixé
le programme d'action pour la prochaine
période législative. Les femmes participaient
à l'assemblée. Elles avaient la possibilité
de choisir les candidats et de se pronon-
cer sur le programme.

LES CANDIDATS
Les candidats pour le Conseil communal

sont M.. Séverin Andrey, 54 ans, repré-
sentant , député ; M. Fernand Beaud, 40
ans, assistant social , conseiller général ; M.
Michel Monncy, 31 ans, fonctionnaire au
département des transports et communica-
tions et de l'énergie, président du MPF
de Fribourg ; M. Alexandre Overney, 52
ans, instituteur aux classes d'orientation ,
présiden t du corps enseignant fnbourgeois ;
M. Alfonse Piller , docteur es lettres, pro-
fesseur au collège Saint-Michel, 44 ans ;
M. Claude Pollien , 40 ans, employé d'as-
surances ; M. Alfred Ruegsegger, 43 ans,
maître cordonnier ; M. Noël Ruffieux , 33
ans , licencié es lettres, professeur au Lycée
cantonal de jeunes filles : M. Joseph Vo-
narburg, 38 ans, docteur en droit , chance-
lier de l'université.

Un agriculteur meurt écrasé
sous son tracteur à Givisiez

De notre correspondant :
Hier, vers 10 h 30, M. Fernand

Delley, âgé de 51 ans, agriculteur au
Croset, à Villars-sur-Glâne, circulait au
volant de son tracteur attelé d'une re-
morque chargée, de la route de Mon-
cor en direction de la ferme de son
frère, au lieu dit Chandolan, à Givi-
siez. Pour y parvenir, il faut traver-
ser le chantier de l'autoroute, sur le-
quel a été aménagé une voie d'accès
provisoire.

Sur cette voie, le convoi agricole
aborda une brève descente en forte
déclivité, qui était de plus très vergla-
cée par de l'eau s'écoulant d'un tas

de gravier. La remorque se mit à pous-
ser violemment le tracteur qui se ren-
versa. M. Fernand Delley fut écrasé
sous le véhicule. Il mourut immédia-
tement, semble-t-il. Un médecin appelé
d'urgence ne put que constater le dé-
cès.

M. Fernand Delley était marié et
père de trois enfants, âgés de 9, 13
et 16 ans. Il était honorablement con-
nu dans la région, où sa tragique dis-
parition a causé une vive émotion.

Les personnes qui auraient été les
témoins de l'accident sont priées de
s'annoncer à la brigade de la circu-
lation de Fribourg, tél. (037) 3 03 44.

Promotions chez les officiers
De notre correspondant:
Le département militaire fédéral a pro-

cédé aux promotions suivantes dans le
corps des officiers fnbourgeois, ou domi-
ciliés dans le canton, au 1er janvier 1970 :

INFANTERIE
Au grade de capitaine, les premiers-lieu-

tenants Philippe Schaller à Fribourg, Paul
Zbinden à Fribourg, Michel Renevey à
Lausanne et Michel Fragnière à Fribourg.
Au grade de premier-lieutenant, les lieute-
nants , Georges Ecoffey à Hausen-Albis,
Jean-Daniel Renevey à Fribourg, Robert
Schwaller à Guin , Oscar Zosso à Morat ,
Dominique de Week à Fribourg, François
Dougoud à Fribourg, Bernard Faller à
Fribourg, Robert Jedly à Guin , Pierre Ter-
cier à Fribourg, Michel Auderset à Fri -
bourg, Dominique Chavaillaz à Villars-sur-
Glâne, Lienhard Zbinden à Fribourg, Bru-
no Steiner à Ittigen-Berne, Charles Bra-
sey à Givisiez, Daniel Mauron à Fribourg,
Gilbert Longchamp à Fribourg, Robert
Chappuis à Fribourg, Jean-Hubert Jaquier
à Baden et Jean Bourqu i à Fribourg.

ARTILLERIE
Au grade de capitaine, le premier-lieu-

tenant Jean-Paul Dumartheray à Fribourg.
Au grade de premier-lieutenant , les lieu-

tenants Jean-Ludovic Hartmann à Fribourg,
Anton Hafne r à Guin , Bruno Hoegger à
Marly-le-Petit , Pierre Marchioni à Fribourg
et Michel Torche à Fribourg.

TROUPES D'AVIATION
Au grade de capitaine, le plt René ' Wil-

li à Morat ; au grade dé' premier-lieute-
nant , les lt Roland Sidler à Estavayer-le-
Lac et Hans-Juerg Imhof à Morat.

TROUPES DE DÉFENSE
.. CONTRE AVIONS

Au grade de premier-lieutenant , les lt
Joerg Mueller à Fribourg et Gabriel Kol-
ly à Fribourg. i i

TROUPES DE TRANSMISSION
Au grade de premier-lieutenant, le lt

Peter Rutz à Fribourg.

TROUPES SANITAIRES
Au grade de premier-lieutenant, les lt

Jean-Claude Huguenin, à Marly-le-Petit ,
Philippe Koch à Fribourg, Michel Maillard
à Romont et Urs Knuchel à Fribourg.

SERVICE DE PROTECTION A C
Au grade de capitaine , le plt Hans

Mueller à Fribourg.
TROUPES DE RAVITAILLEMENT

Au grade de capitaine, les plt Hans-Ul-
rich Ledermann à Morat et Hans-Peter
Schertenleib à Chiètres ; au grade de pre-
mier-lieutenant , les lt Paul Marending à
Marly-le-Grand, Michel Luisoni à Aire-Ge-
nève et René Vuichard à Fribourg.

TROUPES DE RÉPARATION
Au grade de premier-lieutenant, le lt

Heinz Burn à Guin.

SERVICE TERRITORIAL
Au grade de premier-lieutenant, le lt

José Thorin à Bulle.
ÉTAT-MAJOR DES PLACES

DE MOBILISATION
Au grade de capitaine, les plt Romain

Bersier à Fribourg, Ermo Messikomer à
Fribourg, Harry Keiser à Bulle et Jean-
Marie Bovet à Marly-le-Grand.

SERVICE DES TRANSPORTS
Au grade de capitaine, le plt Peter

Bachmann à Morat ; au grade de pre-
mier-lieutenant, les lt Jean-Paul Deillon à
Romont et Jean-Marc Bloechle à Estavayer-
le-Lac.

JUSTICE MILITAIRE
Au grade de capitaine, le plt Paul Von-

derweid à Genève.
SECRÉTAIRES D'ÊTAT-MAJOR

Au grade de premier-lieutenant, Iqs lt
Michel Corpataux, à Fribourg et Gérard
Baula à Zurich.

Les coulisses du Conseil communal
La Suisse, en sa qualité d une des na-

tions les plus riches du monde, n'occu-
pe malheureusement pas la place qu'elle
devrait dans l'aide apportée aux pays en
voie de développement. Cette constatation
a déterminé les œuvres de bienfaisance
« Pain pour le prochain », « Action de ca-
rême », et « Swissaid > à former une com-
munauté de travail sur le plan suisse, pour
rendre attentives, au cours d'une grande
campagne d'information , toutes les cou-
ches de la population , aux problèmes de
l'aide au « tiers monde » . Une grande col-
lecte sera organisée prochainement en fa-
veur , des œuvres précitées ; de plus, une
exposition sur la « Famine dans le mon-
de », réunissant de nombreux documents ,
aura lieu du 16 au 25 février au foyer du
Palais des congrès , à Bienne.

Le Conseil municipal a décidé de sou-
tenir efficacement cette action. Différents
départements de l'administration municipale
se sont chargés d'adresser les enveloppes
et d'expédier les imprimés. La commune
se charge en outre des frais de ports et
de la location pour l'exposition au Palais
des congrès.

SURVEILLANCE DES LOYERS
ET PROTECTION EN CAS

DE RÉSILIATION DE BAIL
Par arrêté d'urgence du 19 décembre

1969, l'assemblée fédérale a prolongé d'un
an l'arrêté fédéral du 30 septembre 1965
sur la surveillance des loyers et la pro-
tection en cas de résiliation de bail. Etant
donné qu 'à Bienne, l'offre d'appartements
est encore toujours très faible et qu 'il
s'agit presque exclusivement d'appartements
coûteux , le Conseil municipal est d'avis de

ne pas proposer pour la ville de Bienne
la suppression anticipée de la surveillance
des loyers, comme l'autorise l'art. 2 de
l' arrêté fédéral sus-mentionné.

PROTECTION CIVILE
Pour avoir atteint la limite d'âge ou

pour des raisons de santé, les personnes
suivantes ont été licenciées à fin 1969 de
l'organisation locale de la protection ci-
vile , avec de vifs remerciements pour les
services rendus : MM.. Paul Schaeren, chef
de service subsistance ; Fritz Gloor, chef
de service garde d'immeuble secteur 2 ;
Charles Graber , chef de service garde
d'immeuble secteur 3.

D'autre part , deu x personnes astreintes
au service de la protection civile ont dû
être dénoncées au juge, étant donné qu'elles
n'ont pas donné suite à une convocation
à un cours et que malgré une sommation
écrite , elles n'ont pas fait connaître les
motifs de leur absence.

SERVICE DU FEU
La Mura, le manège du marais de Mâ-

che, et la station de réglage du gaz du
Marais de Mâche, sont situés sur la com-
mune de Brugg. A la requête de cette
commune, le ConseU muncipal a décidé
d'autoriser le service du feu de la ville
de Bienne de se charger de l'evtinction
d'éventuels sinistres ou d'actions de se-
cours éventuelles dans ces entreprises. Un
contrat ad hoc a été passé entre les com-
munes de Brugg et de Bienne.

De plus, le Conseil municipal a décidé
de modifier le chapitre IX du règlement

sur le service du feu et d'adapter les in-
demnités des officiers de l'ctat-major et
des membres de la compagnie de piquet
ainsi que la solde des sapeurs-pompiers non
permanents aux conditions actuelles, avec
effet au 1er janvier 1970. La dépense sup-
plémentaire, de 37,000 fr., résultant de
ces augmentations, est prévue au budget
1970.

ACHATS D'OEUVRE» D'ART
D'entente avec la commission des beaux-

arts , le Conseil municipal a décidé l'achat
de 2 tableaux de l'artiste peintre Ursula
Stingelin , œuvres provenant de l'exposition
Stingelin-Deibt.

COMMISSIONS
Le Conseil municipal a désigné M. Ru-

dolf fluss, agent général, en qualité de
nouveau membre de la commission de la
caisse d'assurance, en remplacement de M.
L. Carrel, démissionnaire.

De plus, à la suite de différentes dé-
missions, la commission d'étude pour la
révision du règlement communal a dû être
complétée. Ont été nommés par le Con-
seil municipal en qualité de nouveaux mem-
bres : MM. Rolf Haenssler. Jean Jungeu
et Wcrncr Mœri, conseillers de ville.

Pour les skieurs des Rangiers:
nouvelle remontée «ù luise»

Les skieurs pourront remonter 250 m sans fatigue grâce à ce nouveau téléski.
(Avipress - Bévi)

De notre correspondant :
Samedi dernier fonctionnait pour la pre-

mière fois le dernier construit des téléskis
du Jura , celui des Ordons. C'est dans la
combe de Grandgiéron , près des Rangiers ,
que cette remontée mécanique a été ins-
tallée. On y accède du restaurant des
Rangiers par une route de fo rêts —¦ avec
croisements interdits ! —. De même type
que celui installé récemment à Calabri ,
le téléski des Ordons a une longueur de

250 mètres et une dénivellation de 60
mètres. Le débit est de 450 personnes à
l'heure. Pour autant , bien sûr, que l'ennei-
gement soit bon , l'appareil fonctionnera
le jeudi après-midi et les samedi et di-
manche , de 9 à 17 heures.

La combe Grandgiéron se prête bien à
la pratique du ski. Son orientation est telle
que la neige y fond assez tardivement. De
cette manière , les skieurs de la région de
Delémont et d'Ajoie qui ne veulent pas faire

de trop longs déplacements pourront dis-
poser d'un endroit agréable pour s'adonner
à leur sport favori.

Père de famille
tué par

une voiture

COURRENDLIN

(c) Hier, vers ,7 heures, alors qu 'il fai-
sait encore sombre, un accident mor-
tel s'est produit à la sortie de Cour-
rendlin. en direction de Delémont, à
l'endroit où la route normale se trans-
forme en route à trois pistes. M. Gott-
fried Klay, employé CFF à la gare de
Delémont, qui habite la guérite du
passage à niveau, traversait la route
en poussant sa bicyclette pour emprun-
ter la piste cyclable. C'est alors que,
sortant de Courrcndlin, survint correc-
tement sur sa droite, un automobiliste
de Moutier qui vit trop tard le piéton
et sa machine.

M. Klay fut happé par la voiture
et projeté à une grande distance. Griè-
vement blessé, il devait décéder pen-
dant son transport à l'hôpital de De-
lémont. M. Gottfried Klay était âgé
de 41 ans, marié et père de deux en-
fants.

=
= De notre correspondant :
= Hier après-midi, lors de la conféren-
H; ce de presse hebdomadaire du Conseil
= d'Etat, présidée par M. René Aebischer,
 ̂ vice-chancelier, le directeur du départe-

Il ment cantonal de l'intérieur, du com-
= merce et de l'industrie, M. Pierre Dre-
= yer , a précisé la position fribourgeoise
s an sujet du projet fédéral de nouvelle
 ̂

réglementation de 
l'emploi de la main-

= d'oeuvre étrangère.
si Les départements fédéraux de justice
= et police, ainsi que de l'économie publi-
= que, s'apprêtent en effet à consulter
§§ les gouvernements cantonaux. Les offi-
H ces cantonaux intéressés, puis les gran-
ds des organisations économiques et syudi-
s cales, sont également appelées à don-
= ner leur avis. La Confédération se pro-
= pose tout d'abord de stabiliser les effec-
§§ tifs de main-d'œuvre étrangère, et de li-
s[ béraliser le système de contrôle appli-
= que jusqu'ici. Au lieu du contingente-
Il ment par entreprise, un nombre global
H serait fixé pour l'ensemble du pays.
= Pour corriger le va-et-vient, 40,000 tra-
§§ vailleurs seraient toutefois admis clia-
H que année. La Confédération en réser-
H verait 5000 pour parer aux cas excep-
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lionnels. Les 35,000 autres seraient ré-
partis entre les cantons. en tenant
compte, et c'est fort important pour
Fribourg, du degré de développement
et de pénétration étrangère des cantons.

Les cantons sont appelés à se pro-
noncer, bien que leurs représentants
soient convoqués à une réunion qui
aura Heu au début de février à Berne,
où ils pourront s'exprimer verbalement.

La réponse que Fribourg a donnée
a été brièvement formulée. On fait
tout d'abord observer que le fait de
libérer du contingentement la main-
d'œuvre étrangère occupée depuis plus
d'un an, comporte un danger et doit
inciter a des réserves. On craint, en
effet, que ce libéralisme ne provoque
une concentration vers les régions et
les industries les plus favorisées ac-
tuellement déjà. On pourrait alors vé-
ritablement parler de surpopulation
étrangère dans ces régions.

Un aspect positif , toutefois : les can-
tons les moins développés semblent
pouvoir être mis au bénéfice de me-
sures qui les mettraient à l'abri du
danger d'émigration.
Encore faut-il appliquer ces garanties.
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Moyennant ces réserves, Fribourg =
peut donc souscrire au principe de ré- |
glementation envisagé sur le plan fé- |
déral. |

M. Dreycr Insiste toutefois sur le =fait que Fribourg est victime aujour- |
d'hui d'avoir appliqué trop conscien- -
cleusement les dispositions antérieures à |
1965, qui ont servi de palier au con- |
tingentement. Certaines entreprises tri- |
bourgeoises, parmi les plus importai!- |
tes, n'occupaient, en effet, aucun étran- |
ger. Et. cette situation se retrouve en- §
core dans plusieurs maisons importai!- |
tes. I

Fribourg, cas particulier ? Chaque =
canton prétend en être un. Sur quelque |
170,000 habitants, on compte quelque |
12,000 étrangers dans le canton, dont L
6800 travailleurs et guère plus de 1500 |
saisonniers. Paradoxalement, l'accepta- =
tion de l'initiative Schwarzenbach per- |
mettrait à Fribourg de— doubler son |
contingent étranger. On se rend fort =
bien compte toutefois que l'économie f
fribourgeoise est largement tributaire de f
celle de la Suisse, et que le « plan |
Schwarzenbach » lui serait en fin de -.
compte très défavorable.
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I Le « plan Schwarzenbach » serait I
1 défavorable au canton de Fribourg |

MORAT

(c) Deux personnalités moratoises, siégeant
au Conseil communal du chef-lieu du dis-
trict du Lac depuis de nombreuses années,
ont fait connaître qu'elles renonçaient à
une nouvelle réélection. Ce sont M. Hugo
Maeder (CCS), qui siégeait depuis 8 ans
à l'exécutif communal, ainsi que M. Paul
Pulver (soc), qui en est membre depuis
près de 32 ans.

Le Conseil communal de Morat est ac-
tuellement composé de 5 radicaux , 2 con-
servateurs chrétiens-sociaux et 2 socialistes.
Quant au Conseil général, il est formé
de 3-1 radicaux , 10 socialistes et 9 conser-

vateurs chrétiens-sociaux.

Deux démissions
au Conseil communal

COURGEVAUX

(c) Hier, en début de soirée, M. Fredy
Wuillemin. âgé de 23 ans, domicilié à
Courgevaux, a été happé par une voiture,
dans cette localité. Grièvement blessé à
la tête, il a été transporté à l'hôpital
de Meyriez.

Grièvement blessé
par une voiture

FRIROURCi

M. James Roberts, ambassadeur du
Canada en Suissse, a rendu mardi une
visite de courtoisie au gouvernement
t'ribourgeois. Il a été reçu à la chan-
cellerie de l'Etat par M. Emile Zehnder,
président du Conseil d'Etat, et par les
membres du gouvernement fribour-
geois.

L'ambassadeur du Canada était ac-
compagné de sa femme.

Hôte d'honneur

(c) M. Suttcr, directeur de l'école
normale de Bienne, qui a participé
à l'enquête concernant l'autocom-
hustion qui a déclenché l'incendie
du laboratoire de chimie et de phy-
sique de l'école normale de Bienne,
a soudain été pris d'un malaise,
lundi Hoir , alors qu 'il se trouvait
encore au collège. Transporté en
taxi à l'hôpital , il a reçu des soins,
car il souffrait  d'une légère intoxi-
cation. Il a pu regagner son domi-
cile dans la journée d'hier.

Après une explosion,
il souffre

d'une intoxication
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de l'Âuton Genève

pInformations horlogères ; 

Le député Marc Haegeli (soc), de Tra-
mclan , a déposé la question suivante sur
le bureau du Grand conseil bernois en
vue de la session de février : « L'industrie
horlogère prend depuis un certain temps
une nouvelle orientation. Les concentra-
tions auxquelles procèdent les grandes as-
sociation s de cette branche de l'économie
vont s'accentuer et poser de graves pro-
blèmes à nos régions horlogères. »

« Les comptoirs sont sérieusement mena-
cés et il faut craindre un éventuel dépla-

cement de main-d œuvre en même temps
que l'attribution d'un travail non en rap-
port avec la formation de nos ouvriers ,
formation affinée encore par une longue
tradition. >

« Au vu de cette situation , demande le
député Marc Haegeli, le gouvernement
peut-il entrevoir des mesures propres à
maintenir dans nos régions une large part
de cette industrie qui a fait leur renom
et à conserver sur place une main-d'œuvre
hautement qualifiée ? >

lin député jurassien s'inquiète de
l'avenir des comptoirs horlogers

• Un comité d'action jurassien inter-
partis s'est constitué la semaine der-
nière à Delémont afin de soutenir
l ' in i t ia t ive  populaire fédérale pour un
régime moderne de prévoyance vieil-
lesse , survivance et invalidité », dit
un communique de presse émanant de
ce comité. Le comité d'action jurassien
pour l'initiative « bourgeoise » est no-
tamment  composé du conseiller aux
Etats jurassien Maurice Péquignot, des
conseillers nationaux Jean Wilhelm,
Simon Kohler et Henri Geiser, du pré-
sident de la Chambre de commerce
.lura-Bienne , M. Paul Schoch, des pré-
sidents des partis libéral-radical et
conservateur chrétien-social, MM. Jac-
ques Bosshart et Maurice Brahier, et
de quelques autres personnalités .juras-
siennes.

CŒUVE
Les deux genoux fracturés

Mme Bertho Ruegsaegger , âgée de 64
ans , a fait , hier , une chute dans son appar-
tement à Cœuve et s'est fracturé les deux
genoux. Elle a été hospitalisée à Porren-

truy .

AVS : comité d'action
créé dans le Jura

(c) Hier à 14 heures, les premiers
secours ont été appelés rue Gottstadt
51, à Bienne, où une ménagère, Mme
Hauri , avait oublié son rôti sur la
cuisinière électrique. Légèrement in-
toxiquée par la fumée, Mme Hauri a
dû être transportée à l'hôpital de
Mienne.

Carnet de deuil
Un ancien conseiller municipal biennois,

qui fut également membre du Grand con-
seil bernois , M. Paul Luclhi-Zaugg, vient de
s'éteindre à l'âge de 80 ans. Siégeant dans
les rangs du parti socialiste , le défunt avait
pris une part très active à la vie politique
de la cité. II avait été également membre du
leur cantonal d'apiculture et membre du
conseil d' administration de la Pharmacie
coopérative de Bienne pendant 46 ans.

Un rôti plus qu'à point...



TELECTRONIC S.A.
cherche

MONTEURS EN APPAREILS ÉLECTRONIQUES
ET TÉLÉC OMMUNICATION
pour montage, essais et contrôle d'app areils auto-
mati ques de transmission d'alarme , ayant quelques
années de pratique dans le métier.

MONTEUR EN COURANT FAIBLE
ou

MONTEUR EN TÉLÉPHONE
très qualifié , bien au courant des installations télé-
phoniques et des appareils s'y raccordant , pour le
service extérieur dans toute la Suisse.
Pour ce poste , nous demandons une personne ayant
de l'initiative et de l'entregent. Permis de conduire A.

R A D I O - É L E C T R I C I E N
pour réparations et dépannage des appareils.
Seules les offres de personnes capables de travailler
de façon indépendante et connaissant leur métier
seront prises en considération.
Prestations en rapport avec les capacités.
Faire offres ou se présenter à TELECTRONIC S. A,
Hirondelle in , 21100 la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 3 42 39.

Nous cherchons des

mécaniciens de précision
pour la confection de prototypes , outillages
et machines dans la petite et moyenne méca-
nique. Connaissances de la machine à pointer
désirées.
Nous demandons des mécaniciens ayant de
solides connaissances de leur métier.
Suisses, frontaliers , ou 5 ans en Suisse.
Prière d'adresser offres à l'adresse suivante ,
ou de se présenter à nos bureaux :

' UNIVERSO S. A.
No 30, rue du Iode, 2300 la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 3 32 32.

Nous offrons à personne stable , aimant les
chiffres et le contact avec la clientèle, une
place

({'EMPLOYÉE DE BUREAU
Notre administration est à proximité du centre
de Neuchâtel. Notre horaire est de 5 jours.
Si cette situation vous intéresse, écrivez-nous
sous chiffres MH 174 au bureau du journal.

Entreprise d'électricité générale de
la place engagerait , tout de suite
ou pour date à convenir,

chef monteur
électricien
titulaire de la maîtrise fédérale,
capable d'initiative et sachant pren-
dre des responsabilités.

Poste d'avenir et possibilité d'avan-
cement. Tous avantages sociaux
d'une maison en plein développe-
ment.

Adresser offres écrites sous chiffres
EF 0012 au bureau du journal.
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Maison de la place cherche, pour emploi à
mi-temps,

une employée de bureau
expérimentée, pour correspondance et travaux
divers. Activités intéressantes.
Adresser offres , avec curriculum vitae, en indi-
quant l'horaire de travail désiré, et les préten-
tions de salaire, à IE 183 au bureau du journa l.

Nous c h e r c h o n s  pour notre bureau
d' expédition

jeune employé
dynamique et capable d'initiative.

Entrée immédiate ou à convenir .
Nous o f f rons  : place stable, ambiance
agréable, semaine de 5 jours , réfec-
toire, avantages sociaux d'une grande
entreprise.

Adresser offres manuscrites, avec cur-
riculum vitae, certificats, photo , réfé-
rnnees et prétentions de salaire à la
Direction de BP Benzine et Pétrole
S.A., bureau de vente,
ch. du Chêne 19, 1020 Eenens.
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f ^MAGASIN de «Mode sportive»
engagerait , pour entrée immédiate ou à convenir ,

PREMIÈRE VENDEUSE
en prêt -à-porter féminin

Noua demandons : jeune femme agréable , ayant de
l'entregent , portant grand intérêt à la mode ,
capable de donner des conseils , vendeuse de
première force aux idées originales et nouvelles.

Nous offrons : salaire répondant aux qualités que
nous demandons , semaine de 5 jours , ambiance
de travail détendue dans une ville d'importance
moyenne dotée de toutes les installations spor-
tives et culturelles désirables.

Faire offres sous chiffres P 11-950005, à Publicitas
l S. A , Neuchâtel. m

r FA/V 1
Annonces en couleurs

Le délai habituel de remise des ordres de
publicité n'est pas valable pour les annonces
comportant de la couleur. Différents Impéra-
tifs d'ordre technique devant être pris en
considération dans des cas de ce genre, les
ordres et le matériel d'impression correspon-
dant doivent nous être remis 6 jours ouvra-
bles avant la parution.

V )

L'IMPRIMERIE CENTRALE ET DE LA
FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL S.A.
engage pour son atelier des apprêts

PERSONNEL FEMININ
Semaine de 44 heures en cinq jours
ou éventuellement horaire réduit sur demande.
Durée de l'engagement environ quatre mois.

Conditions d'engagement t
Suissesse ou étrangère hors plafonnement ou
ayant permis C. Bon salaire. Travail propre.

Télép honer pour prendre rendez-vous au chef du terminage
de l'imprimerie : 5 65 01 (interne 272) du lundi au vendredi
de 8 h à 9 h et de 15 h à 14 heures.

VERRERIES DE MOUTIER S. A.

Nous cherchons

un technicien d'exploitation
(technicien - électricien)

ayant quel ques années d' expérience.

Les fonctions , en grande partie administratives ,
comprennent la surveillance de nos installa-
tions , le contrôle des approvisionnements et

la coordination générale .
Travail indépendant , varié et bien rémunéré.

Caisse de retraite. Logement à disposition.

S'adresser aux VERRERIES DE MOUTIER S.A.,
tél. (032) 93 32 42.

Il

Wïï  ̂
Le 

9
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Pe DIXI

cherche, pour son service de vente, une

EMPLOYÉE
COMMERCIALE
si possible avec une bonne expérience dans
les affaires  d'exportation , parlant et écrivant
couramment le français et l'anglais.
Nous offrons : un travail varié et très intéres-
sant au sein d'une équipe jeune et dynamique.
Salaire en rapport avec les capacités.

Les intéressées peuvent adresser leurs offres
par écrit , avec curriculum vitae et copies de
certificats , au service du personnel de
DIXI S.A., usine 2, av. du Technicum 42,
2400 le Locle — Tél. (039) 5 45 23

TÉLÉVISION SUISSE ROMANDE

cherche

UN MÉCANICIEN DE
PRÉCISION

pour travaux de réparation et d'entretien

UN RADIO-ÉLECTRICIEN
pour l'entretien de l'appareillage son

Les candidats de nationalité suisse , et en
possession du certificat fédéral de capa-
cité correspondant, sont priés d'adresser
leurs offres de service , avec curriculum
vifae, copies de certificats et prétentions
de salaire , au service du personnel
TÉLÉVISION SUISSE ROMANDE
case postale, 1211 Genève 8

Pour notre département de vente, nous cherchons
une

SECRÉTAIRE
possédant un certificat de fin d'apprentissage
ou diplôme de commerce. Nous souhaitons une
maîtrise parfaite de la langue française , éven-
tuellement de bonnes connaissances de la
langue anglaise ainsi qu'une excellente dactylo-
graphie.
Au sein d'un groupe jeune et dynamique,
vous aurez l'occasion de vous occuper de
travaux intéressants et variés . Excellente possi-
bilité de parfaire vos connaissances de la
langue allemande.
Adressez-nous une brève offre, ou demandez
un questionnaire pour offre d'emp loi auprès
de Mme Egli. Une première entrevue pourrait
éventuellement avoir lieu à notre bureau de
Lausanne.

Nous cherchons encore quelques

démonstrateurs
et

! démonstratrices
pour la visite de notre ancienne clientèle ,
tant privée que commerciale.

Age : pas au-dessus de 35 ans.

Nous offrons : fixe élevé, commission , rem-
boursement des frais et prestations sociales.

Voiture à disposition.

Veuillez vous présenter , le 21 janvier , de 16 h
à 18 h 30 à l'hôtel Beau-Rivage , à Neuchâtel
(demander M. Bûche) .

i Entreprise de parcs et jardins cherche, comme
collaborateur ,

jardinier - horticulteur
dynamiqu e et consciencieux , capable de traiter
avec la clientèle et de s'occuper de la marche
du secteur établissement et entretien des
jardins.

Par la suite , possibilité de reprise de l'entre-
prise.

On offre place stable avec bon salaire et
avantages sociaux.

Ecrire sous chiffres 900,015 à Publicitas , 2800
Delémont.

MÉTAUX PRÉCIEUX S. A.,
NEUCHATEL

cherche ;

mécanicien de précision

mécanicien faiseur d'étampes
de boîtes de montres

Places stables et avantages sociaux d'une
grande entreprise.

Faire offres écrites ou se présenter au
service du personnel,

¦

Pour de plus amples renseignements,
prière de téléphoner au No (038) 5 72 31.
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— Je crois que c'est Lola qui s'est aidée elle-même
en réalité. Elle a raconté la vérité et cela portait bien
plus qu 'une histoire inventée.

— La vérité ?
— Oui. Au contre-interrogatoire , elle a avoué exac-

tement ce qui s'est passé et donné les raisons de son
acte.

— Mais... mais je croyais à la thèse de l'accident ,
bredouilla la jeune fille.

— Oui , elle l'avait toujours affirmé. Mais je ne le
croyais pas et je n 'étais pas le seul.

— Eh bien , qu 'elle était cette vérité ?
Lord Buckleigh sortit une cigarette de son étui et

s'app li qua à rallumer d'un air concentré.
— Dan ne vous a parlé de rien ? interrogea-t-il.
— Mais non , voyons ! s'écria Aria. Vous savez bien

que je lui ai à peine parlé depuis... cet accident. D'ail-
leurs , le docteur avait recommandé le calme absolu ,
depuis les complications survenues à sa blessure de
l'épaule.

— Oui , je sais. Mais je me demandais s'il ne vous
en avait pas parlé quand vous étiez seule avec lui.

— Je ne suis jamais seule avec lui. Miss Walters ,
l ' infirmière , est toujours présente. Elle appli que à la
lettre les ordres du médecin. Bien entendu , elle a rai-
son , mais elle me fai t  parfois penser à un fidèle chien
de garde.

— Elle en a le p hysi que , admit Lord Buckleigh en
souriant.

— Bon , peu importe ; racontez-moi ce qui s'est passé
à l'audience. Alors, qu 'a révélé Lola ?

— Elle a avoué avoir tiré sur Dan parce qu 'il a
reconnu aimer une autre femme.

L'effet  que produisirent ces paroles sur Aria fut fou-
droyant. On aurait dit qu 'elle venait de voir tomber
une bombe à ses pieds. Elle ne put que répéter d'une
voix éteinte :

— II... aime... une autre... femme ?
— Oui. Lola a dit que , durant leur conversation , elle

l' a accusé de vouloir mettre f in à leur liaison parce
qu 'il lui en préférait une autre et Dan n'a pas nié.
Alors elle a tiré.

—¦ Mais Dan... qu 'a dit Dan à l'audience ? bégaya
la jeune fille éperdue.

— Il a reconnu que Lola disait la vérité.
— La vérité ! — Aria détourna la tête et , d'une voix

à peine audible , interrogea — Qui est cette femme 1
Dan a-t-il dit son nom '?

— Oui.

Le silence qui s'installa alors devint rapidement in-
tolérable et Arta ne put que murmurer :

— Qui ? Dites-moi qui...
— Vous.
Elle se détourna brusquement , le visage empourpré,

les yeux étineelants.
— Mais ce n 'est pas vrai ! Comment a-t-il pu dire

une chose pareille ?
— Il l'a dite.
—: Ce devait  être une ruse inventée par l'avocat de

Lola. Comment expliquer autrement le fait qu 'ils aient
menti  tous les deux et m'aient mêlée à cette affaire ?

— Et si c'était vrai ?
— Mais c'est impossible , voyons. Vous savez aussi

bien que moi la vérité sur nos prétendues fiançailles.
Dan avait trouvé ce moyen pour se débarrasser de Lola.
Elle avait convoqué les journalistes pour lui forcer la
main  et le mettre devant le fait  accompli. Je vous ai
tout raconté. Il m'a payée trois mille livres pour me
prêter à cette comédie. Il m 'a même envoyé le chèque
a la maison , mais je l'ai déchiré.

— De sorte que vous avez détruit une preuve vala-
ble !

— Ah , je vous en prie , ne plaisantez pas avec ces
choses-là I Si c'est drôle pour vous , ça ne l'est pas pour
moi, je vous assure.

— Vous ne pensiez pas que Lola pourrait dire la
vérité ?

— Mais ce n 'est pas la vérité ! — Aria criait pres-
que. — Ne me racontez pas que vous croyez de telles
balivernes !

— Ce sont vra iment  des balivernes ?
—¦ Mais naturellement ! Dan n 'a jamais vu en moi

que sa secrétaire. En réalité , il éprouvait de l'antipa-
thie pour moi. Il ne me l'a pas caché car mon attitude
criti que envers ses amis l'exaspérait.

— Vous criti quiez vraiment ses amis ?
—¦ Oui. Je déteste les mondani tés  depuis que mon

père s'est ru iné  et lue dans un accident stupide, à la
suite de la vie dissolue qu 'il menait. Oui , il fréquentait

le même genre de personnes que l'on voit dans cette
maison : des parasites, occupés à satisfaire leurs désirs
et leurs passions, tout juste capables de profiter au
maximum d'une hospitalité , sans même dire merci. Je
déteste les milieux mondains et je n 'ai jamais été suffi-
samment hypocrite, ou simplement habile, pour cacher
mes sentiments.

— Pourquoi vous cacher ? Vous avez le droit d'avoir
vos opinions.

— On ne me payait pas vingt livres par semaine
pour avoir des opinions , mais pour m'occuper de cette
maison et recevoir comme une charmante hôtesse. Dan
m'en voulait de l'attitude dédaigneuse qu'il me repro-
chait et l'arrivée de Charles a fait déborder le vase.
Quand il a vu que je voulais absolument partir , il m'a
dit en guise d'adieu : « Eh bien , partez donc et allez
au diable ! » Est-ce une manifestation d'amour à votre
avis ?

Lord Buckleigh écrasa son mégot dans le cendrier.
— Dan est un type étrange, dit-il. Je ne l'ai jamais

vraiment compris et je ne le comprendrai sans doute
jamais. Si jamais il aimait une femme sincèrement, je
ne parle pas de ses flirts avec les jolis papillons du
genre Lola , je me demande comment il se conduirait.

Aria se tut un moment , puis reprit :
—Croyez-vous que Lola ait pris au sérieux son-

amour pour moi ?
— A moins que Dan et Lola soient les meilleurs ac-

teurs du monde , je suis persuadé que tous deux
disaient la vérité.

— Mais pourtant , nous savons nous, que ce n'est
pas la vérité.

— Parlez pour vous. En ce qui me concerne, je crois
Dan.

— Mais c'est impossible, gémit Aria avec un geste
désespéré. C'est impossible, absolument impossible.

(A suivre)

Copyright Opéra Mundl
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Les poules françaises font leur nid au Japon
Obtenue par une combinaison gé-

nétique mise au point par l 'Institut
français de recherch e agronomique ,
la poule « vedette » vient d'être ven-
due à une f irme japonaise. La com-
binaison consiste à croiser une pou le
naine avec un coq de grande taille
on obtient alors un poulet de grande
taille pour un prix de revient réduit.

Le contrat qui vient d 'être signé avec
la firme japonaise prévoit la livrai-
son de plusieurs milliers de repro-
ducteurs au cours des cinq années
à venir. Mis en élevage, ces repro-
ducteurs permettront de produire de
250 à 300 millions de poulets, au
cours des 5 prochaines années.

Le laser, bonne à tout faire de la médecine?
Aucune branche de la médecine

n 'échappe désormais à l'efficacité du
laser, ainsi que vient .de le reconnaître
une récente conférence médicale à Lon-
dres.

Découvert il y a quelque dix années,
le laser fut aussitôt baptisé par certains
« rayon de la mort ». Cela ne corres-
pondait certes pas à la réalité. Aujour-
d'hui , on peut dire que le laser a bien
pris sa revanche. Ses applications sont
infiniment plus nombreuses dans le do-
maine de la vie — biologie et médecine
— que dans celui de la guerre.

La possibilité qu'offrait le laser de
permettre la concentration d'une éner-
gie considérable en une toute petite sur-
face, pouvait faire penser, évidemment,
à l'utilisation de cette énergie pour la
destruction. L'expérience prouve que
c'est généralement par là que l'homme
commence lorsqu'il fait de nouvelles dé-
couvertes. La chance du laser aura été
que les énergies considérables qu 'il met
en jeu n'étaient pas encore capables d'en-
trer en concurrence avec d'autres moyens
de destruction.

Du traitement des tumeurs...
Pourtant , ce sont certaines de ces pos-

sibilités de destruction que l'on cherche à
utiliser en médecine et en chirurgie. La
découverte d'une nouvelle sorte de ra-
diation fait aussitôt songer à son emploi
contre les tumeurs. Notamment celles
qui se localisent sur l'œil et sont, de ce
fait, assez facilement accessibles. Des
études menées aux Etats-Unis ont mon-
tré que dans quarante pour cent des
cas, les tumeurs traitées par des rayon-
nements laser dégénéraient peu à peu ,
se nécrosaient. Des spécialistes britanni-
ques de la société « International Re-

search and Development » se consacrent
également à ces études. Ne serait-ce que
pour préciser de quelle manière on
aboutit à la dégénérescence progressive
des tumeurs. Si l'on a constaté cette
dégénérescence, on ignore encore à peu
près complètement de quelle manière le
laser réussit à la provoquer.

Mais s'il peut servir à détruire les
tumeurs , le laser pourra aussi se révéler
comme un excellent moyen de les détec-
ter dès l'origine. Cela parce que les
grosses cellules des tumeurs malignes
provoquent ce que les spécialistes appel-
lent une « dispersion » du faisceau, ce
qui devra permettre par conséquent de
localiser ces cellules. Cette méthode de
détection précoce n'en est encore qu 'à
ses premiers balbutiements. On s'oriente
vers la détection par fluorescence : les
cancers absorbent certaines protéines,
fluorescentes en priorité , et ces protéines ,
injectées au patient examiné pourraient
être « illuminées » au laser ultraviolet.
La localisation exacte de la tumeur nais-
sante serait ainsi réalisée de façon extrê-
mement précise.

... à la chirurgie esthétique
Le faisceau laser constitue un instru-

ment de micro-chirurgie incomparable ,
plus précis que tous les bistouris. Inci-
sion de certains tissus, chirurgie oculai-
re : il n'est à peu près aucun domaine
où le laser ne puisse se révéler utile.
Jusque dans le traitement de certaines
maladies cardiaques. Le sang présente ,
en effet , un coefficient d'absorption lu-
mineux très élevé, et le laser peut ser-
vir à détruire les caillots qui se forment
dans les vaisseaux provoquant des throm-
boses.

Dans un des laboratoires du nouvel Institut de pathologie cellulaire de Bicêtre,
un interne fait fonctionner un « laser » pour la microchirurgie.

(AG1P)

Cette propriété du sang offre d' ail-
leurs une autre possibilité , plus proche
de la chirurgie esthétique que de l'a chi-
rurgie classique. On est déjà parvenu
à faire disparaître au moyen du laser
certaines irrégularités de la peau , « grains
de beauté » ou « taches de vin ». Ces
irrégularités sont en général provoquées
par l'accumulation sous la peau de pe-
tits vaisseaux sanguins. Jusqu 'à présent ,
on cherchait plutôt à les décolorer.

Avec le laser , il est devenu possible de
les détruire de façon sélective. La peau
retrouve alors son aspect normal.

Les spécialistes du laser envisagent le
jour où cet instrument de précision de-
viendra instrument d'une chirurgie com-
plète. Ne pense-t-on pas déjà à utiliser
le laser pour pulvériser les calculs des
reins , plutôt que d'avoir à opérer pour
les extraire ?

Lucien NERET

Des icebergs pour irriguer les déserts
Des icebergs, remorques de 1 Au-

tarcique jusque sur les côtes austra-
liennes, fourniraient une eau d'irri-
gation très peu salée qui reviendrait
dix fo i s  moins cher que de l'eau ob-
tenue par dessalement d' eau de mer.
Une étude économique très sérieuse
vient d'être faite à ce sujet par deux
chercheurs américains du Centre mili-
taire de recherches sur les rég ions

froides. Les meilleurs icebergs seraient
choisis sur les p hotos réalisées par
satellite , puis remorqués à proximité
de la région côtière à irriguer. Le
voyage durerait environ cinq à six
mois et à l'arrivée, l'iceberg aurait
encore trente pour cent de sa taille
originale , malgré son long séjour dans
des eaux à température positive.

Les ovaires places en reserve
Une méthode de stérilisation de la

femme vient d'être expérimentée par
des gynécologues de « Queen Victo-
ria Hospital » de Melbourne, en Aus-
tralie. Les spécialistes australiens ont
utilisé un petit sac en caoutchouc
dans lequel ils ont enfermé chaque
ovaire, avant de le placer dans une
cavité aménagée dans le péritoine.

L'opération a pour effet d empêcher
les ovules d'atteindre l'utérus, en iso-
lant l'ovaire de l'utérus. Bien que
mis en réserve, l'ovaire peut être de
nouveau situé à sa place naturelle,
ultérieurement si la femme ayant subi
l'opération en fait la demande. De
la sorte, les ovules seront alors fé-
condables, et un enfant pourra naître.

Grossesse difficile
pour les femmes
diabétiques

Le nombre d'avortements sponta-
nés, chez les femmes diabétiques, est
pratiquement le double que chez les
femmes non diabétiques. Cette pro-
portion a pu être déterminée par un
groupe de médecins de l'hôpital de
la Conception à Marseille. L'étude
de ces médecins publiée dans la « Re-
vue française de gynécologie », porte
sur le cas des femmes diabétiques
qui attendent un enfant. D'autre part,
on constate également chez ces fem-
mes une assez forte proportion d'ac-
couchements prématurés. C'est sur-
tout au cours du huitième mois de
la grossesse que surviennent les acci-
dents imputables au diabète.

LE PISTOLET POUR DIABÉTIQUES :
A la foire des inventions de Vienne,
on a remarqué en 1969 ce pisto-
let pour diabétiques qui permet
une injection rapide du médicament.

Maladies vasculaires dues aux moisissures

Une moisissure qui se
développe dans les graines
données comme nourritu-
re aux oiseaux est peut-
être l'une des causes des
nombreux cas d'artérites
(inflammation ou lésion
des artères) constatés chez
les personnes qui sont en
contact avec des oiseaux.

Cette hypothèse est avan-
cée par le médecin W.J.
Fessel de San-Francisco,
aux Etats-Unis. W.J. Fes-
sel a remarqué que chez
les personnes en contact
avec les oiseaux, les cas
d'artérites étaient extrême-
ment fréquents. A côté
des possibilités d'allergie

aux plumes ou aux excré-

ments des oiseaux, ou mê-

me des maladies directe-
ment transmisstbles des
oiseaux aux hommes, W.J.
Fessel pense que l'hypo-
thèse d'une contamination
par moisissure est égale-
ment très vraisemblable.

Les femmes qui prennent la pilule
fument davantage

Conclusion formelle de deux méde-
cins et d'un chercheur britanniques
de la ville de Manchester : les fem-
mes qui utilisent la pilule comme
méthode contraceptive fument beau-
coup plus que celles qui emploient
une autre méthode. L'étude a porté
sur un échantillon de vingt-quatre
mille femmes qui employaient la pi-

lule, et elle s'est étendue sur un peu
plus d'une année. Ceux qui ont fait
cette enquête n'ont d'ailleurs pas cher-
ché à savoir les raisons de la diffé-
rence. Ils font - remarquer que cela
aussi doit être pris en compte, lors-
que l'on veut déterminer les risques
éventuels encourus par les femmes
qui utilisent les contraceptifs oraux.

Progrès dans la chirurgie de l'oreille
C'est à p lus de 95 pour

cent que s'établit mainte-
nant le pourcentage des
succès dans l'opération de
l' oreille atteinte d' otospon-
giose. Cette maladie qui
a f fec te  généralement les

deux oreilles à la f o i s, et
f rappe  plus particulière-
ment les femmes, serait
responsable de la moitié
environ des surdités. Une
étude , ef fec tuée  par le ser-
vice d'Oto-Rhino-Laryngo-

logte de l hôpital Brous-
sais, à Paris, et publiée
dans les « Cahiers des col-
lèges de médecine », mon-
tre qu'aujourd'hui l'opéra-
tion présente d' excellente
chances de réussite.

Pour les enfants
des pays en voie de développement

Une nouvelle variété de
maïs, obtenue par mu-
tation, et d'une valeur nu-
tritive extrêmement élevé
vient d'être introduite en
Colombie. Ce maïs est
très riche en protéines et
contient en particulier
deux acides aminés néces-

saires à la croissance, ce
qui le rend particulière-
ment apte à être employé
pour la nourriture des en-
fants. Ce sont trois cher-
cheurs américains de la
« Purdue University » qui
sont parvenus à obtenir
cette variété nouvelle de

maïs, dans le but d'aider
à résoudre les problèmes
de nutrition dans les pays
en voie de développement .
Dans le cas de la Colom-
bie, ce maïs va servir
à fabriquer un gruau qui
pourra être commercialisé
à un prix très modique.

Changeantes habitudes du sommeil
Les « introvertis », c'est-

à-dire les sujets qui sont
d a v a n t a g e  préoccupés
d'eux-mêmes que des au-
tres, dorment moins long-
temps que les « extraver-
tis ». Ce fait vient d'être
révélé par un chercheur
britannique de l'Université

de Liverpool , G.-S. Tune.
Ce dernier affirme que
l'âge seul n'explique pas
les variations dans la du-
rée du sommeil que l'on
constate chez les gens qui
vieillissent. Le sexe joue
aussi un rôle : les fem-

mes dorment moins que
les hommes, surtout lors-
qu'elles atteignent la cin-
quantaine. Toutes les ha-
bitudes prises durant l'en-
fance disparaissent ainsi
au fur et à mesure que
les gens vieillissent.

En général, les jeunes dorment bien.
(J.-P. Bailiod)

Les ultra-sons réveillent
les graines qui dorment

Deux chercheurs canadiens de l'Université de
Saskatchewan ont découvert qu'un traitement aux
ultra-sons permettait de réveiller les graines en
état de dormance. Beaucoup de graines ne peu-
vent germer aussitôt après qu'elles aient été re-
cueillies : les chercheurs essaient donc par tous les
moyens de « réveiller » ces graines. Certains
moyens sont bien connus : chaleur, froid , lumière ,
obscurité , ou immersion dans différentes substan-
ces chimiques. Mais les ultra-sons paraissent par-
ticulièrement efficaces. Il semble que ces ultra-
sons agissent en provoquant la formation de mi-
nuscules bulles d'air à l'intérieur des graines, ce
qui rend celles-ci plus sensibles aux conditions
extérieures d'humidité ou aux variations de tem-
pérature.

Rien n'est perdu
dans la tige de luzerne

Le Centre de recherches agricoles de l'Etat de
Californie, aux Etats-Unis, a mis au point une
méthode de traitement de la luzerne qui permet
d'extraire absolument tous les éléments nutritifs
de cette plante. La luzerne est d'abord broyée,
ce qui permet d'en récupérer le jus. Celui-ci est
alors desséché et on en retire les protéines, qui
peuvent éventuellement servir comme aliment hu-
main. Il reste une « soupe » composée d'acides
animés et de minéraux , qui constituent une excel-
lente nourriture pour les ruminants. Enfin , la der-
nière partie est parfaitement adaptée à la nourri-
ture pour les ruminants. Enfi n, la dernière partie
est parfaitement adaptée à la nourriture de la
volaille. Quant à la tige et aux feuilles de la
luzerne on s'en sert pour le bétail.

Prison de plastique pour les bactéries
Des c h e r c h e u r s  de

l'Université américaine de
l'Etat du Wisconsin sont
parvenus à mettre au
point une technique qui
permet d'emprisonner des
micro-organismes dans
des pastilles de plastique,
plus précisément dans les

structures moléculaires de
ces plastiques. Des expé-
riences avaient déjà été
faites avec des enzymes
ou d'autres substances
comme des anticorps (ce
qui peut se révéler utile
pour des applications mé-

dicales de telles substan-
ces). C'est la première fois
cependant que des micro-
organismes, en l'occurren-
ce des bactéries, peuvent
ainsi être conservés vi-
vants à l'intérieur d'enve-
loppes artificielles.

Mesure de la respiration des asthmatiques
Pour les malades souf-

frant  d'asthme ou de bron-
chite, et qui doiven t subir
des examens fréquents , la
société britannique « Sta-
tham » a mis au poin t
un spiromètre qui permet
de mesurer avec une très
grande précision la vitesse
avec laquelle l'air pénètre

dans les poumons. Cette
mesure est effectuée en
détectant les ultra-sons qui
prennent naissance lorsque
l'air se déplace, aspiré par
le patient. La fréquence
les ultra-sons varie en
fonction de la vitesse de
l'air, ce qui permet de

calculer cette dernière. E f -
fectuée par ce moy en, la
mesure est absolument in-
dépendante de l'humidité,
de la composition ou de
la température de l'air res-
piré. Il su f f i t  de deux ins-
p irations seulement pour
obtenir une mesure préci-
se.

Pour attaquer de nuit un objectif ,  les pilotes
d'hélicoptères disposeront bientôt d' un appareil de
vision qui leur fournira une image de leur cible
aussi brillante qu 'en p lein jour. Cet appareil cons-
truit par la société « Hughes » utilise une caméra
de prise de vues qui se satisfait d'un très faible
éclairement de la zone qu 'elle p hotographie (la lu-
mière des étoiles est suff isante) .  Il restitue au pilo-
te une vue parfaitement claire de cette zone. Ce
système de vision de nuit vient d'être expérimenté
avec succès par l'armée américaine.

Le pilote y voit
comme en plein jour

A ( écoute permanente
de la mer

Au cours de sa dernière campagn e dans l 'Atlan-
tique, le navire océanograp hique « Jean-Charcot »
a utilisé avec succès une bouée-relais pouveint trans-
mettre par radio les signaux recueillis par des cap-
teurs. De cette manière, les informations qui inté-
ressent les spécialistes restés à bord du navire leur
sont fournies en permanence , alors qu 'auparavant
il leur fallait attendre que le navire revienne près
de la bouée, la repêche, et que l'on dépouille les
renseignemen ts qu'elle avait enregistrés. L'utilisation
de bouée-relais permet donc de gagner du temps
et offre la possibilité d'ajuster et de modifier si
besoin est, les expérimentations en cours, puisque
les résultats sont connus de fa çon continue. Le ré-
glage de l'émetteur-récepteur de la bouée s'effectue
par télécommande.

Télécommande
pour les chiens de garde

Plus besoin pour le dresseur de chiens de s'égo-
siller à donner des ordres aux animaux. Une socié-
té britannique a inventé un collier qui permet de
se faire entendre et comprendre à distance. Le ré-
cepteur p lacé sur ce collier fournit de faibles im-
pulsions électriques qui sont transmises à travers la
fourrure du chien par une sorte de « brosse » mé-
tallique. Il faut très peu de temps à l'animal pour
s'habituer à l'appareil et en comprendre le fonc-
tionnement. Cet appareil est utilisé pour apprendre
par exemple au chien à ne pas accepter de nourri-
ture lorsque celle-ci provient d'un étranger, ou pour
lui enseigner à obéir à des ordres silen cieux.

Du télescope
à l'écran de télévision

Le premier télescope étudié spécialement pou r
être relié directement à un récepteur de télévision
a été expérimenté avec succès lors du vol « Apo l-
lo 12 ». Ce système a été utilisé par l'observatoire

de Bochum, en Allemagne de l'Ouest. Il permet
d' observer des zones de huit cents mètres de côté
à la surface de la Lune, l'image de ces zones étan t
transmise directement sur un écran de télévision.
Il est possible , d' après les constructeurs, d'adapter
le télescope pour permettre de suivre à vue les vé-
hicules spatiaux en vol.

Grâce à un petit appareil émetteur-récepteur uti-
lisant une transmission par infrarouge , il est possi-
ble à deux op érateurs p lacés à plusieurs kilomètres
de distance de converser sans risque d'être enten-
dus par des oreilles indiscrètes.

L'appareil est installé à la place du système op-
tique d' un des tubes d'une paire de jumelles d' ap-
proch e, l'autre tube conserve son système optique
qui sert aux deux interlocuteurs à bien « diriger »
leur conversation l'un vers l'autre. Le codage et le
décodage s'effectuen t à l'intérieur de l'appareil ra-
dio, celui-ci étant alimenté par des batteries.

«Jumelles de conversation »
pour se parler les yeux
dans les yeux
à des kilomètres

Une société allemande vient de mettre au point
un détecteur à infrarouge si sensible qu'il est ca-

pable de détecter une personne a p lusieurs dizaines
de mètres de distance, ou même des objets plus
volumineux qui sont situés à des kilomètres de là.
L 'appareil peut déterminer la température des sour-
ces chaudes qu 'il repère avec une précision de quel-
ques dixièmes de degré centigrade, et dans une pla-
ge comprise entre moins quarante degrés et p lus
deux cen ts degrés. Cet appareil est conçu pour être
utilisé principalement comme détecteur de rayonne-
ments laser ou de radiations de brève durée.

Aucune source de chaleur
ne passe inaperçue

Un « modèle mathématique »
du temps ?

Quatre cent mille relevés de température , de hau-
teurs de pluie , de pression atmosphérique , le tout
portant sur soixante-dix années : grâce à ces mon-
ceaux de chi f fres , deux météorologistes du « M assa-
chussetts Institute of Technology » espèrent avoir
mis au point une méthode précise de prédiction du
temps. L'étude statistique de ces renseignements,
fai te  à l'aide d' un ordinateur, a permis aux deux
spécialistes de remarquer certaines constantes dans
la succession des périodes climatiques. Ainsi, à des
pressions régnan t en des lieux et à une époque dé-
finis correspondent des températures en certains au-
tres lieux à un intervalle de temps qui peut être cal-
culé. Les deux météorologistes ont mis aussitôt leur
théorie en pratique et réalisé une prédiction du
temps couvran t toute la période hivernale aux Etats-
Unis. La comparaison sera faite au printemps.



ENSA
L'Electricité Neuchàteloise S.A.. à Neuchâtel ,
cherche pour entrée immédiate ou pour date à con-
venir :

DES SECRÉTAIRES
diplômées d'une école de commerce, ou en pos-
session d'un certificat fédéral de capacité , parfaites
sténodactylos , avec quelques années de pratique ;

UNE AIDE DE BUREAU
sachant taper à la machine, pour différents tra-
vaux de bureau. Travail varié et intéressant ;

UN (E) APPRENTI (E) DE
COMMERCE

pour ses services administratifs, avec entrée en
avril , immédiatement après la fin de l'année
scolaire 1969-70 ;

DES MONTEURS-ÉLECTRICIENS
possesseurs du certificat fédéral de capacité, ou
ayant une pratique suffisante pour fonctionner

comme tels, pour ses différentes agences (Cernier ,
Marin , les Ponts-de-Martel , Môtiers) .

Semaine de 5 jours. Prestations sociales d'une
grande entreprise.

Faire offres , avec curriculum vitae et prétentions
de salaire, à la Direction de l'Electricité Neuchà-
teloise S.A., 13, rue Pourtalès , 2000 Neuchâtel.

L'hôtel-rest , BEAUX-ARTS, Neuchfttel ,
engagerait pour le 15 février

sommelier©
connaissant les deux services.
Faire offres ou se présenter

au bureau de l'hôtel. Tél. 4 01 51.

Nous engageons, à notre service
Organisation + Méthodes, une

secrétaire
à temps partiel.
Une formation commerciale de
base et une bonne connaissance
de la langue française sont indis-
pensables.

Adresser offres écrites à

CHOCOLAT SUCHARD S.A.,
2003 Neuchâtel-Serrières, service du personnel.

GENÈVE
Nous sommes une importante entreprise de la place, spécia-
lisée, entre autres, dans le domaine de la

FINE MÉCANIQUE DE PRÉCISION.
Nous cherchons un

ingénieur
ou un

technicien
pour lui confier la responsabilité de

I' «ANALYSE DES VALEURS ».
Notre collaborateur étudiera les dessins des prototypes, en
vue de permettre une fabrication en très grande série.
Ses propositions auront comme but d'améliorer la qualité et
d'en garantir la régularité , de simplifier les usinages et donc
d'abaisser les prix de revient.
Une liberté très grande lui sera laissée dans sa tâche très
variée, qui comportera entre autres :
Etude et critique constructive des dessins, propositions de
modifications après essais, auxquels il participera , mise au
point définitive des documents permettant la fabrication par
nos licenciés ou sous-traitants, établissement de statistiques
et de lois concernant la qualité de nos fabrications , cahiers
de charge à l'intention de nos fournisseurs, normalisation des
dessins pour des types similaires.
Une personne très méthodique , de langue française ou alle-
mande , trouvera chez nous d'excellentes conditions de travail ,
au sein d'une petite équipe dynamique.
Si vous êtes intéressé , de nationalité suisse, ou étranger sous
permis C, n 'hésitez pas à nous écrire en précisant poste :
« Analyste des valeurs », sous chiffres 82-7845, Annonces
Suisses S. A.. « ASSA », 1211 Genève 4.

La FEUILLE D'AVIS DE NEUCHA TEL cherche,
pour compléter son personnel du service des
annonces, une

EMPLOYEE
aimant les chi f fres .  Service à mi-temps.

Entrée immédiate on à convenir.

Les personnes intéressées par ce poste sont priées
de faire  leurs o f f r e s  écrites, avec curriciihim vitae ,
au secrétaire général de la FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATEL , 4, rue Saint-Maurice , à Neu-
châtel.

25 CENTIMES 1
LE MOT ! I
SEULEMENT 1

C'est le prix d'une

petite annonce I
au tarif (très) réduit qui M
fâ vous facilite la vente et l'achat de tous objets,
 ̂meubles, vêtements, skis, chaussures, etc. (véhicules

à moteur exceptés) ; I

g| vous permet de trouver une chambre, un garage ou
™ un appartement à louer ; i

A vous aide à trouver une femme de ménage, une
garde d'enfants, etc. ;

£fo vous procure un emploi à plein temps ou à temps
 ̂ partiel.

(Annonces commerciales exclues)

Fabrique de machines-outils, région lac de Bienne, en plein
essor, engage pour entrée Immédiate ou à convenir :

mécaniciens
fraiseurs
perceurs
sur machines modernes.
Conditions de travail agréables, semaine de 5 jours, avantages
sociaux.

Faire offres sous chiffres U 920,047 à Publicitas S.A., rue
Neuve 48, 2501 Bienne.

Je m'intéresse à l'emploi de !

Nom : Prénom :

Profession : Age : Tél. :

Adresse :

Nous engageons, dans le cadre de nos ateliers
d'usinage - prémontage <¦ terminaison et contrôle,

I OUVRIÈRE S I
I EN ATELIER )

Transports assurés par nos soins.

Faire offres ou téléphoner à
VOUMARD MONTRES S.A., service du personnel,
2068 Hauterive — Tél. (038) 5 88 41, interne 176

MÉDECIN SPÉCIALISTE cherche

secrétaire-
demoiselle
de réception

à mi-temps.
Adresser offres écrites à B V 156,
au bureau du journal.

Grâce à notre

m TRAVAIL À DOMICILE »
vous aussi pouvez gagner votre machine
à tricoter vous-mêmes. Dès que vous avez
reçu les instructions nécessaires, nous vous
passons des commandes de tricots.
Veuillez demander, sans engagement, la vi-
site de notre représentant.
«t giso », Gilgen & Somainl
interne 11 , 4563 Gerlafingen

Nous cherchons, pour notre département Vente et
Publicité, une

S E C R É T A I R E
disposant ' d'une formation commerciale , sténographie
française et anglaise, pour le 1er avril 1970 ou pour
une date à convenir.

Nous vous offrons une activité très variée dans une
ambiance de travail agréable, semaine de 5 jours , horaire
anglais , cantine. Salaire en rapport avec votre formation
et votre expérience professionnelle.

Vous êtes priée de faire vos offres ou de nous télé-
phoner à :

RADIO-SUISSE S.A., Vente et Publicité, case postale,
3000 Berne 25 — Tél. (031) 41 33 31, interne 237

Entreprise de transports de
bois engagerait :

1 chauffeur-mécanicien
2 aides-chauffeurs

Entrée à convenir et salaire
selon entente.
Faire offres à .1. Barras ,,
2108 Couvet. Tél. 9 62 70.

Employée
de bureau sachant
l' allemand est de-
mandée pour entrée
immédiate ou pour
date à convenir.
Tél. 5 67 40.

Chantier naval Egger ,
2024 Saint-Aubin ,
cherche
peintre qualifié
Date d'entrée
à convenir.

On cherche

PERSONNE
comme aide de cui-
sine. Horaire selon
entente.
Pensionnat IRÉNA ,
Suchiez 31, Neuchâ-
tel. Tél. 513 03.

On cherche

EMPLOYÉ
DE BUREAU
à temps partiel ,
pour comptabilité.
Tél. (038) 7 94 51.

On cherche

AIDE
DE CUISINE
Salaire 600 fr. par
mois, nourri et logé.
Tél. (038) 7 94 51.

Etude d'avocats et notaire, à
Neuchâtel , engagerait tout de
suite ou pour date à convenir

secrétaire
capable de diriger seule un
secrétariat comprenant plu-
sieurs employées.
Faire offres sous chiffres
211 - 30 au bureau du journal.

Entreprise industrielle de la
place engage

OUVRIERS
pour travaux de gravure au
pantographe et de mécanique.
Téléphoner ou se présenter à
Gravure Moderne , Côte 66.
Tél. 5 20 83.

Bar à café «Le Club », nou-
velle direction, 21, fbg du Lac,
Neuchâtel , cherche pour en-
trée immédiate ou à convenir

sommelière
Bons gains assurés.
Eventuellement remplaçante
pour quelques jours par se-
maine.

L'hôtel-rest, BEAUX-ARTS, Neuchâtel ,
engagerait pour date à convenir

femme de chambre
capable et consciencieuse.

Faire offres ou se présenter
au bureau de l'hôtel. Tél. 4 0151.

Livreur-magasinier
est cherché par commerce
d'eau minérale de Neuchâtel.
Adresser offres écrites à OK
189 au bureau du journal.

Important commerce de
musique, à Lausanne, cherche

1 technicien radio-TV
Se présenter ou écrire à la
maison Fœtisch Frères S.A.,
Grand-Pont 2 bis, Lausanne.

Tél. (021) 22 30 45

Pour accompagner en station maman
accidentée avec enfant de 5 % ans ,
ie cherche pour entrée immédiate , pour
3 à 4 mois , JEUNE FILLE
pouvant s'occuper des travaux courants
d'un ménage.
Possibilité de pratiquer les sports of-
ferts par une station moderne.
Adresser offres écrites à N J 188, au
bureau du journal .

DÉCOLLETEUR
ayant de l ' ini t iat ive et connais-
sant la mise en train est de-
mandé.
Bou salaire , place stable.
Entrée immédiate.
Ecrire ou se présenter à
WALTER EGGER, décolletage ,
2300 la Chaux-de-Fonds.
Tél. (039) 2 77 85.

aiHBi^BBBBnBraa

P. -M. BLOCH
à Chiètres, c h e r c h e , pour
entrée immédiate ou à conve-
nir,

2 rectifieuts
ayant quelques années de pra-
ti que, capables de travailler
de façon indépendante.
Places stables et bien rétri-
buées ; semaine de 5 jours.
Se présenter, téléphoner ou
écrire à Max Bloch, Industrie-
strasse, 3210 Chiètres.
Tél. (031) 95 61 01.

Entreprise de maçonnerie
de Neuchâtel engagerait

chauffeur pour camion
Salaire selon entente. Entrée
à convenir.
Tél. (038) 4 44 67. 

Bureau d'ingénieurs, à Neu-
châtel , cherche pour entrée
immédiate ou date à convenir

secrétaire-dactylo
Faire offres au bureau Alle-
mand & .leanneret , Musée 4,
tél. 5 60 10.
Famille de dentiste cherche , pour
entrée immédiate ou à convenir ,

VOLONTAIRE
pour le ménage

Vie de famille , bons soins et
bon salaire. Congés réglés. Bonne
possibilité d'apprendre l ' italien.
Adresser les offres , avec copies
de certificats et références , à :
Dr méd. dent. A. BRIVIO,
6900 Lugano , ou tél. (001) 2 11 68.
On cherche

vendeuse remplaçante
en alimentation , 3 heures par
jour. Débutante acceptée.
Tél. (038) 51215 ou 4 20 01.

Ta nlinrj'ltn iaiino

vendeuse
désirant travailler dans bar à
café, à Neuchâtel. Salaire élevé.
Tél. (038) 4 12 62, heures des re-
pas.

Nous cherchons , pour le printemps 1070,

UN GARÇON
qui désirerait faire sa dernière année
d'école en Suisse alémanique . Exploita-
tion agricole moyenne. Vie de famille
assurée.
Famille Franz Wenger , Kolbi , 3G11 Poh-
lern près Thoune. Tél. (033) 56 14 37.
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Fabrique et expo-vente à Cernier

Balanciers Réunis S. À.
Département Maurice Favre

Cernier Tél. 7 13 71

Vente de tous appareils
électriques

km Ai» K̂ ^  ̂ 9 lns,a,la,ions électri ques

V 
^

lV dF T̂klLifl Installations télép honiques PTT

à des conditions
particulièrement avantageuses

Cernier B. Baltisberger / 718 22
Rue F.-Sopel 24 . , électrici f° représentant pour le Val-de-Ruz

T A P I S  • R I D E A U X  • M E U B L E S
Revêtements de sols et d'escaliers
Linoléum — Sols plastique
Tap is tendus et collés
Tapis d Orient

Ameublements FRUTIGER & FILS
Cernier Devis <$ 71139

^70001

Chaussures J. RUBIN
Supports sur mesure

Cernier (NE) (̂ 71273

Salon Marcel
Coiffure clames
et messieurs

Dernières nouveautés

Marcel Aeschlimann Cernier ?71186

BONNETERIE-LAINE S
Jean THIÉBAUD Cernier

Grand choix de pantalons

LEVI'S et BARBADOS

Garage BEAU-SITE
J.-L Devenoges Tél. 71336

Agence VW , Chrysler , Plymouth
Vente de pneus, accessoires, etc.,
pour toutes voitures

! *:
La ferme douceur des lignes du Val-de-Ruz, « cette terre vraiment classi-

que pat "sa' structuré simple et claire, ses symétries sans froideur », avait
séduit Jean-Paul Zimmermann.

Nul voyageur qui traverse cette région ne peut rester insensible à la
beauté des vergers, des ruisseaux bordés d'aulnes et de merisiers, ni au
charm e des bosquets, des grands bois ou des pâturages.

Au centre du district dont il est le chef-lieu dep uis 1877, Cernier s'étire
comme un long trait d'union avec sa montagne, la Chaux-d'Amin , et la
Grand-Combe. Ce village, essentiellement agricole et industriel au début
du siècle arrive en 1970 au seuil d'une nouvelle ère, à un tournant de
son histoire. Les horlogers ont pratiquement disparu et il ne reste que
six exp loitations agricoles. Un processus de transformation est engagé et
de multiples problèmes assaillent les autorités. Le changement des struc-
tures de la société s'est fai t  sentir aussi à Cernier qui est en plein devenir.
Ce revirement a modifié les structures de base du village et la population
n 'est plus composée des mêmes éléments qu 'au début de ce siècle. Les
liorlogers et les paysans ont fait place aux ouvriers des fabriques de
Fontainemelon et à une nouvelle génération de commerçants. Le tourisme
ouvre des perspectives nouvelles mais c'est aussi du côté du logement
que s 'orientent les soucis des autorités. Actuellement 1710 habitants trou-
vent de quoi se loger mais il est certain que si une cinquantaine de
nouveaux appartements étaient construits, ils seraient vite occupés. De
plus en plus, on vient s'établir au Val-de-Ruz. C'est de ce facteur essentiel
que dépend en grande partie l'avenir de Cernier. Le cap des 2000 habi-
tants sera-t-il fran chi d'ici à l'an 2000 ? Le dynamism e actuel des autorités
permet de l'espérer.

P. Le.

2000 habitants
en l'an 2000 ?

C'est en pleine crise agricole que na-
quit l'Ecole cantonale d'agriculture à
Cernier. A la fin du siècle dernier. Cer-
tes, les débuts furent modestes, mais le
besoin de formation professionnelle s'é-
tait fait sentir. N'était-ce pas l'essentiel ?

Pourquoi avoir choisi 'Cernier ? 11
semble que la situation géograp hique
d'équidistance entre le Haut et le Bas du
canton ait joué un rôle décisif. Et com-
me il y avait de nombreux terrains de
moindre valeur à défricher dans le sec-
teur , l'endroit était tout indiqué...

L'école dispense actuellement des
cours annuel s (pendant deux ans) pour
la formation complète d'agriculteurs et
un cours d'hiver théorique pour les fils
d'agriculteurs qui , en princi pe acquièrent
la pratique dans la ferme paternelle. Ce
cours dure deux semestres.

Voilà une situation qui ne correspond
plus aux exigences actuelles. Pour for-
mer par exemple un emp loyé de l'Ecole
de commerce , les écoles disposent de
4500 à 5000 heures de cours. Pour for-
mer les agriculteurs à Cernier , le nombre

d'heures n 'a pas varié depuis le début de
ce siècle. Il est toujours de 1100 alors
que la masse des connaissances indispen-
sables s'est accrue dans des proportions
considé. blés.

C'est pourquoi l'actuel directeur ,
M. François Sandoz , s'est lancé dans la
bagarre. Son objectif ? Obtenir l'a mise en
marche d'un troisième semestre d'hiver
pour aérer l'enseignement. Le comité de
la Fédération des sociétés d'agriculture
a accepté le projet et l'a soumis à la
division fédérale de l'agriculture qui a
elle-même formé une commission d'étu-
des pour que l'affaire soit acceptée par
l'ensemble des cantons. Voilà donc un
projet en bonne voie malgré quelques sou-
cis financiers. Un obstacle subsiste ce-
pendant : Faire comprendre aux agricul-
teurs qui ont besoin des services de leur !

fils dans la ferme en hiver , la nécessité
de se passer de leur aide de fin octobre
à la fin du mois de mars. Mais la plu-
part d'entre eux ne désirent-ils pas faire
de leur fils un vrai patron ?...

Travaux d 'hiver. (Avipress - G.C.)

Du nouveau à l 'École
cantonale d'agriculture

M. Pellaton, président de commune :
les réalisations vont commencer !

et sa nouvelle vocation
Quelle est aujourd'hui la vocation de

Cernier ? Cette commune, qui vit à l'om-
bre de l'industrie de Fontainemelon , n'a
plus de vocation agricole proprement
dite. Elle s'est tournée vers des activités
« scol'aro-commerçantes » bien qu 'il n'y
ait pas sur son territoire de « gros »
contribuables intéressants sur le plan fi-
nancier. Ce point n'est pas négligeable
dans un village qui , depuis la dernière
crise, avait une lourde dette à amortir.

Et c'est ce qui explique en partie sa
longue léthargie.

Maintenant , c'est fait. Cernier se ré-
veille sous l'impulsion d'un président
de commune dynamique, partisan de la
collaboration intercommunale sans la-
quelle il est bien difficile d'obtenir des
résultats concrets. M. Bern ard Pellaton
est aussi un homme qui sait prévoir à
long terme. Lorsqu'il est entré dans
l'arène politique communale en 1963,
les 'autorités de Cernier étaient conscien-
tes de la nécessité de l'intercommunali-
sation.

UN VIRAGE
Le virage s'amorçait déjà : surgirent

alors de délicats et coûteux projets , com-
me l'épuration des eaux et le réseau
d'égouts , la question de l'eau potable ,
problèmes dans lesquels l'entente entre
Cernier , Fontainemelon et les Hauts-
Geneveys allait se révéler efficace.

Et puis , les communes du Val-de-Ruz
se mirent d'accord sur un morceau de
taille : la création à Cernier d'un centre
scolaire secondaire.

Rep ortage
de Pierre Lacreuse

Quand M. Pellaton est arrivé , on dis-
cutait  de la création du syndicat...

— J' ai passé un an à en mettre au
point le règlement mais en 1967 les
avant-projets avaient mûri et nous pou-
vions faire un choix.

¦ '

Ce gigantesque centre scolaire prévu
pour 600 élèves, mais qui en abritera
environ 500 sera ouvert en 1971. Sa
réalisation 'aura coûté 10 millions !

A la fin de ce mois, si le Conseil gé-
néral en accepte le projet , un autre
bâtiment scolaire verra le jour sous la
forme d' un collège primaire. Comme
son grand frère, il sera construit au
Bas-du-Mont. Ce sera le couronnement
de la vocation scolaire de Cernier. Dans
le périmètre même de l'établissement , les
enfants (en âge de scolarité ou non),
pourront s'adonner au sport grâce à un

(Vue d'avion)
Cernier s'étire vers le nord-est.

terrain aménagé d'une façon moderne,
et à un bassin de natation alimenté par
la réserve d'eau de la protection civile.

Si Cernier est un village pilote, il
subit néanmoins le poids économique
incontestable de Fontainemelon , commu-
ne industrielle par excellence. Les regards
se tournent volontiers vers le chef-lieu
de district , ce qui implique des responsa-
bilités et la nécessité de prêcher par
l'exemple.

ET L 'AVENIR ?
Les projets ne manquent pas. Dans

quelques années , l'actuelle Ecole secon-
daire qui date de 1856 pourrait être
transformée en un centre médical inter-
communal. Des améliorations se révè-
lent nécessaires dans le captags de l'eau
potable. Le plus important est acquis :
la nappe d'eau a été découverte. Il fau-
dra cependant transformer la conduite
ascensionnelle.

Pour son développement , Cernier se
tourne vers le nord-est , du côté de Ché-
zard. Les constructions érigées ultérieu-
rement seront situées sur des zones com-
munales choisies de façon à ménager les
bonnes terres agricoles.

Après une longue période de gesta-
tion , dont les premiers fruits naîtront
cette année, Cernier amorce un tournant
délicat. Il était indispensable.

CERNIER



Le nouvel avion de combat suisse
subsonique ou supersonique?

UN CHOIX ESS ENTIEL:

A 

peine apprenait-on que l'Espagne envisageait de se procurer une tren-
taine, voire une cinquantaine d'intercepteurs tous temps « Mirage III »,
qu'on nous annonçait la conclusion du contrat en vertu duquel la France

livrera à la Libye, à partir de 1971, cinquante « Mirage 5». D'autre part, ce
n'est un secret pour personne qu'en dépit des mois qui se sont écoulés depuis
la proclamation de l'embargo français, le gouvernement de l'Etat d'Israël
continue de réclamer la livraison des cinquante chasseurs-bombardiers qu'avait
construits pour son compte la maison Marcel Dassault; preuve que le
« Mirage 5 » se maintient à la pointe de la technique.

C'est ainsi qu'en a jugé le gouvernement de Bruxelles qui, en février 1968,
passait avec le célèbre constructeur français un accord prévoyant la production
franco - belge de 106 a Mirage 5»  destinés à remplacer ses «F 84» de four-
niture américaine.

Franchissons l'Atlantique, et constatons qu'en dépit des démarches qu'on
attribue à la diplomatie des Etats-Unis, c'est à la même solution que s'est
rallié le Pérou, à raison de quinze « Mirage 5 ». Au surplus, nous n'oublions
pas qu'à l'instar de la Suisse, l'Afrique du Sud et l'Australie ont acquis le
même appareil, et, pas plus que nos aviateurs — sinon nos politiciens —
ne regrettent leur acquisition (1).

Comme on voit, l'intercepteur poly-
valent « Mirage T U »  et le chasseur-
bombardier supersonique « Mirage 5 »
bénéficient du suffrage d'une clientèle
étrangère toujours plus nombreuse, el
l'on peut prévoir qu'elle s'accroîtr t -n-
core, car la maison Marcel Dassault ne
s'arrêtera pas en si bon chemin : elle
vient d'annoncer que le « Milan > de sé-
rie (« Mirage 5 » à moustaches rétrac-
tables) volera d'ici à cinq mois dans sa
version définitive, et que dans deux ans,
il pourra être livré en série. Puis sorti-
ront des mêmes ateliers, le « Mirage F »,
déjà commandé par la France, et le
« Mirage G », appareil à « géométrie va-
riable », comme disent les techniciens si-
non les puristes.

LES APPAREILS SÉLECTIONNÉS
PAR LE CONSEIL FÉDÉRAL

SONT DÉPASSÉS
En revanche, force est bien de consta-

ter que les deux appareils d'appui au sol,
présélectionnés par le Conseil fédéral pour
remplacer le « Venom > dans nos esca-
drilles, soit l'américain « Corsair II A 7
D»  et l'italien « Fiat G 91 Y», ne
trouvent plus preneur hors de nos fron-
tières. Sans doute, tient-on à Berne, com-
me nous le lisions l'autre jour, « à ce
que le type choisi ait déjà fait ses preu-
ves à l'étranger », mais les deux machi-
nes susmentionnées les ont si bien fai-
tes et depuis si longtemps qu'à une seule
exception près, nul ne songe plus à en
équiper son aviation.

S'agissant du « Corsair II A 7 D »
on relèvera qu'il figurait pour une com-
mande de 128 exemplaires au budget de
la défense américaine pour • l'exercice
1969-1970 , mais les 374,3 millions de
dollars qui devaient être consacrés à leur
construction, ont été transférés à l'ac-
quisition d'un nombre équivalent de chas-
seurs-bombardiers supersoniques « Phan-
tom F 4 E ». Ce faisant, le Parlement
de Washington s'est rangé de l'avis du
général McConnel, chef d'état-major de
l'US Air Force, selon lequel « cet appa-
reil s'est révélé inadéquat pour la plu-
part des besoins de l'armée américaine ».

Croit-on qu'il satisfera mieux aux be-
soins de la nôtre, alors que pour assu-
rer la couverture de ce chasseur-bombar-
dier subsonique, nous ne disposerons, en
exécution du « Rapport Mirage », que
de 36 intercepteurs à haute perfor-
mance ? Mais encore, on remarquera
avec quelque surprise que la décision du
Congrès américain d'abandonner la pro-
duction du « Corsair II A 7 D » a été
soustraite à l'appréciation du peuple suis-
se...

L'avion d'appui au sol « Fiat G 91 Y »
est le fruit d'un concours institué par
l'OTAN en 1954 et dont le premier pro-
totype décolla le 1er août 1956. La Luft-
waffe s'en procura 280 de la série « R »,
mais il n'est pas question pour elle de
continuer à s'en contenter. Quant à la
série « Y » qui nous est proposée et qui
doit présenter de menues améliorations,
le gouvernement italien, pour occuper ses
usines, en a commandé une petite série
de cinquante exemplaires.

Nul doute, toutefois, que, dans sa ca-
tégorie cet appareil appartienne déjà au
passé, si honorable soit-il. Ce ne devrait
être un secret pour personne que l'Italie,
l'Allemagne et la Grande-Bretagne se
sont associées pour produire en commun
le « MRCA », soit encore le « Multi
Rôle Combat Aircraft » qui, comme
son nom l'indique, sera un avion poly-
valent (interception et attaque au sol)
et, bien entendu, supersonique.

Il est vrai, nous rétorque-t-on de Ber-
ne, que la vitesse n'est qu'une des ca-
ractéristiques entrant dans l'évaluation
d'un avion d'appui tactique. Nous n'en
doutons pas un instant, mais, ceci étant,
nous aimerions qu'on nous explique pour-
quoi le chasseur-bombardier subsonique
est abandonné ou en voie d'abandon,
aussi bien en Union soviétique qu'en
Europe et aux Etats-Unis.

SÉLECTION SCIENTIFIQUE ?
La présélection à laquelle s'est arrêté

le Conseil fédéral en faveur du « Cor-
sair II A 7 D » et du « Fiat G 91 Y »,
se base sur une expertise confiée à
une équipe de spécialistes de la recher-

Le chasseur Fiaf.

che opérationnelle, procédant à une éva-
luation « coût - efficacité » à grand ren-
fort d'ordinateurs électroniques. Ainsi
donc, l'homme de la rue se rassurera en
«'imaginant que les « savants » ont émis
un verdict scientifiquement irréfutable.

Or il se trouve que cette méthode à
laquelle M. Robert McNamara, secrétai-
re à la défense des présidents Kennedy
et lohnson, faisait plus confiance qu'aux
avis de ses conseillers militaires, a pro-
curé aux Etats-Unis une large brassée
de déconvenues d'ordre stratégique et
technique.

En tant que combattants , les Améri-
cains ont pu s'apercevoir que les experts
de la recherche opérationnelle et de l'or-
dinateur se révélaient incapables de leur
donner la victoire au Viêt-nam.

En tant que contribuables, ils appre-
naient, à la veille de Noël, que le
chasseur-bombardier « F 111 », imposé
à l'aviation américaine par l'oracle élec-
tronique, avait été suspendu de vol pour
la cinquième fois, après avoir tué treize
hommes au cours de seize accidents. Le
tout au prix de dépassements de crédits,
en comparaison desquels ceux qui ont
affecté la production de notre « Mirage »
peuvent être considérés comme une ba-
gatelle.

Il faut remettre l'église au milieu du
village et, quant à l'infaillibilité de
l'« évaluation coût-efficacité » qui nous
réduit à la fâcheuse alternative « Cor-
sair II A 7 D »  ou « Fiat G 91 Y »
invoquer ce jugement d'un amiral améri-
cain :

« Il ne se passe guère de jour sans
que dans nos programmes d'essais et
dans les machines que nous mettons au
point, une expérience ne nous révèle des
erreurs dans les résultats de nos études
sur ordinateur. Si nous avions fondé nos
décisions techniques uniquement sur ces
résultats, nos moteurs nucléaires ne fonc-
tionneraient pas ».

« A mon avis, les experts en sciences
sociales se montrent moins capables de
donner des valeurs numériques à l'effi-
cacité militaire, que nos spécialistes de
trouver une base numérique à nombre
de décisions techniques que nous sommes
obligés de fonder sur le jugement, l'ex-
périence et l'intuition. Prendre une déci-
sion correcte sur le plan technique, exi-
ge des connaissances étendues et une
grande expérience pratique. Etre seule-
ment bon mathématicien ne suffit
pas ». (2)

Mais encore l'homme qui tenait ce
langage devant une commission du Con-
grès américain, n'est pas un vieux loup
de mer, blanchi sous les embruns de la
passerelle ; c'est le vice-amiral Hyman
C. Rickover dont le sous-marin à pro-
pulsion nucléaire et lanceur de missiles
atomiques a véritablement révolutionné
la stratégie mondiale...

LES AVANTAGES DU « MILAN »
Comme chacun sait, la maison Das-

sault présentait fin mai dernier une ver-
sion particulière du « Mirage HI R »,
auquel l'implantation dans le nez du fu-
selage de deux petits ailerons escamota-
bles en vol, permet des décollages et des
atterrissages particulièrement courts et lui
donne, au surplus, de meilleures qualités
de manœuvre à basse altitude, cependant
que « moustaches » rentrées, cet appareil
qui a reçu la dénomination de « Milan »
est capable de voler à vitesse supersoni-
que, tout comme le « Mirage ». Cette
invention des « moustaches », fruit de la
collaboration de deux ingénieurs suisses
des ateliers fédéraux d'Emmen, et du
constructeur français, semble avoir tenu
ce qu'en attendaient ses promoteurs. Ain-
si qu'on l'a vu tout à l'heure, un premier
chasseur-bombardier « Mirage 5 » volera,
muni de ce dispositif , dès le mois de
mai prochain et la maison Dassault
compte pouvoir passer à la construction
en série en 1972.

Par rapport aux rivaux qu'a présélec-
tionnés le Conseil fédéral , on relèvera
que le « Milan » emporte quatre tonnes
de bombes et de roquettes, soit autanl
que le « Corsair II A 7 D », mais le
double de ce qu'en peut faire décoller
le « Fiat G 91 Y ». D'autre part, sa vi-
tesse ascensionnelle et ses capacités su-
personiques lui donnent un avantage con-
sidérable sur les deux appareils qu'on
lui oppose.

Si donc le dernier-né des ateliers Das-
sault tient ses promesses, il répondra
mieux qu'eux aux trois exigences posées,
en vue de l'évaluation du futur avion de
combat suisse, par la commission de
défense nationale :

— « combattre d'importants objectifs
terrestres défendus par une forte D.C.A.;

— assurer sa propre protection ';
— et> dans la mesure du possible, cel-

le des avions de moindre vitesse, ce troi-
sième point étant cependant nettement
relègue au second plan ». (3)

A ces considérations techniques vien-
nent s'ajouter des considérations finan-
cières qui donnent l'avantage à la so-
lution « Milan ». Pour une commande
de cent appareils, on nous l'offrait, avanta dévaluation d'août dernier, à 8,16 mil-lions français , l'exemplaire fabriqué enFrance, mais déjà tout « helvétisé » Le«Fiat  G 91 Y»  nous reviendrait, dit-on, un peu moins cher, mais pour leprix qu on nous en offre , sa charge utileest de moitié moindre, et il s'agira en-core pour nous de l'adapter — électro-nique comprise — à nos besoins parti-culiers et, bien entendu , de le faire ànos frais. Dans cette compétition, enfin ,

1) Ajoutons encore à cette liste le Liban
et le Pakistan.
2) d'après Wilson, Andrew, «La Guerre
et l'ordinateur », Paris, Robert Laffont,
p. 171.
3) d'après la « Neue Zurcher Zeitung »
du 13 décembre 1969.

Le « Corsair » américain.
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Le «Mirage M 5» avec ses «mous-
taches» caractéristiques. Il a été

baptisé « Milan ».
(Téléphoto AP)

le « Corsair II A 7 D » bat au moins
un record, celui du prix ; à ce sujet, on
a articulé le chiffre de 10 millions de
francs suisses, mais sans engagement fer-
me et dans sa version américaine, c'est-
à-dire que nous reviendraient les frais
de son « helvétisation ».

PERFECTIONNISME ?

Reste qu'un des mathématiciens qui a
participé aux opérations électroniques de
Zurich, affirmait récemment à rencontre
de nos opinions, que le temps pressait
et qu'il nous était, de ce fait, interdit
de soumettre le cas nouveau du « Mi-
lan » aux méthodes de l'« évaluation
coût-efficacité », et il nous opposait que,
si dans l'intervalle d'une telle recherche,
se présentait un nouvel appareil encore
plus perfectionné, nous réclamerions un
réexamen en faveur de cet « outsider ».

C'est répondre tare pour barre, atten-
du que le « Milan » n'est que la version
moustachue du « Mirage 5 » et que ce-
lui-ci, cellule et moteur, dérive, sans
modification essentielle, du «Mirage III»
que nos pilotes connaissent sur le bout
du doigt. La seule question qui aurait
pu se poser, concerne son appareillage
électronique, mais il est emprunté au
« Jaguar » franco-britannique qui a été
testé à Zurich, et le communiqué de
Berne auquel nous nous sommes déjà
référé, veut bien le qualifier d'« excel-
lent »- (vorzuglich). ' ~

Dans ces conditions, l'évaluation tech-
nique et tactique de l'avion de combat
que nous propose la maison Marcel Das-
sault n'entraînera pas les retards intolé-
rables qu'on veut bien nous opposer.
C'est ce dont le Conseil fédéral semble
s'être avisé, puisque aux dires du « Fi-
garo » (No des 13-14.12.69), il vient de
prendre contact avec le constructeur, aux
fins de faire expérimenter cet appareil
par nos pilotes.

Quant au reproche de « perfectionnis-
me » qu'on nous fait, disons poliment

qu'on se trompe d'adresse. Si, effective-
ment, la solution « Milan » nous semble
devoir être préférée à l'alternative « Cor-
sair - Fiat » à laquelle on cherche à
nous acculer, c'est pour deux raisons
qui viennent en plus de celles que nous
exposions tout à l'heure.

La première, que ladite solution ne
poserait aucun problème à notre armée
de l'air, en ce qui concerne l'« helvéti-
sation » de l'appareil, sa logistique, sa
maintenance et l'instruction de nos pilo-
tes, ce qui ne serait pas le cas si nous
adoptions la solution « Jaguar », d'ail-
leurs excellente, ou encore l'avion de
combat européen « MRCA » dont nous
parlions tout à l'heure.

La seconde, que si les deux avions
présélectionnés par le Conseil fédéral ont,
assurément, un honorable passé derrière
eux, ils n'ont devant eux aucune perspec-
tive d'avenir, à preuve qu'ils sont aban-
donnés par les Etats qui les construisent,
ou sur le point de l'être. A l'inverse, le
« Milan », chasseur-bombardier superso-
nique et de quatre tonnes d'emport, de-
meurera opérationnel jusqu'en 1985, voi-
re au-delà, et ceci compte tenu des per-
fectionnements que, durant la même pé-
riode, recevront l'intercepteur et la
D.C.A.

En ce temps où chacun parle de
« prospective », c'est un argument qu'on
ne saurait négliger, car nos ressources
financières qui ne nous permettent pas
de renouveler notre matériel volant tous
les cinq ans, nous interdisent de nous
le procurer aux « soldes et occasions ».

Eddy BAUER

&h BIBLIOGRAPHIE
ANNUAIRES OFFICIEL

L'annuaire officiel 1970 de la Républi-
que et Canton de Neuchâtel vient de sor-
tir de presse. Comme les années précé-
dentes, il contient la liste de toutes les
autorités cantonales et communales, de tous
les magistrats et fonctionnaires de l'admi-
nistration cantonale, de toutes les commis-
sions cantonales des personnes pratiquant
des professions avec l'autorisation de l'Etat,
etc. Il est complété par la liste et les adres-
ses des ambassades, légations et consulats
étrangers intéressant notre canton et par
la liste et les adresses de tous les servi-
ces de représentation des intérêts suisses
à l'étranger.

« HISTORAMA » JANVIER 1970
A l'heure où l'on parle avec insistance

d'une prochaine libération de Régis De-
bray, enfermé dans une prison de la Boli-
vie, parce qu'il s'était compromis avec l'agi-
tateur Che Guevara en 1967, il a paru
intéressant d'évoquer la physionomie de ce
révolutionnaire-né, l'un des compagnons de
Fidel Castro au moment de la prise du
pouvoir à Cuba par celui-ci. La vie et la
mort de Che Guevara sont exposées dans
un article de ce numéro d'HISTORAMA
du mois de janvier 1970. On trouvera éga-
lement dans ces pages le début d'une sé-
rie sur le centenaire de cette année terri-
ble de 1870 qui vit le premier grand af-
frontement franco-allemand.
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eau minérale bicarbonatée sodique *

Votre avenir... l'imprimerie

A la pointe du progrès
Par l'image et le texte, l'imprimerie est en contact
étroit avec le monde de demain.

Devenez apprenti...

Compositeur typographe
Compositeur opérateur
Imprimeur typographe
Imprimeur typo-offset
Un champ d'activité intéressant avec d'excellentes
possibilités d'avancement.

Tous renseignements auprès du secrétariat de la Société Suisse des
Maîtres Imprimeurs (SSMI), Saint-Honoré 1, 2000 Neuchâtel, des impri-
meries du canton et de l'Office d'orientation professionnelle.

Prêt comptant®
•k de Fr. 500 - à Fr. 25000 -, si vous Contre l'envoi du bon ci-joint, vous Nom

avez une situation financière saine bénéficierez d'une réduction ~

¦*¦ remboursable jusqu'à 60 mois de 20% sur le coût total des intérêts —HE 
•*¦ accordé dans les 48 heures autorisés. Domicile A/391

* basé uniquement sur la confiance. Notre «service-express», téléphone Danniia Dnknai -j.ria Q A
contre votre seule signature 071 233922, vous donne chaque soir BarlC jlle nOnnGr+l rlB.O.M.

* garantie d'une discrétion absolue de 19 à 21 h. tous les renseignements 9001 St-Gall, Neugasse 26, <p 071 233922
désirés sur nos prêts comptant 8021 Zurich, Strehlgasse 33, <f> 051 230330

^̂ ^P̂ ^^̂ ^̂  Nom : 

mr ' M 4» m ^̂ L. Prénom :m O.C.A. m 
#ORGANISATEURSm Adresse : 
f CONSEILS 1 
I ASSOCIÉS ET I No post. : Localité : 

% INSTITUT DE M _ . .  A„„
V L'INFORMA- M ï^ ^11 
^ T̂IQUE 

S.A.^̂  Profession ¦¦ '

VEUILLEZ ME FOURNIR TOUS RENSEIGNEMENTS, S.V.P.

2, av. Ruchonnet - 1001 Lausanne
Devenez :

PROGRAMMEUR
sur machine IBM 360
Comptabilité orientée 

^̂ ^̂

\ PERFOREUSE \
sur machines IBM 026 et 029

cours du jour et du soir

à Neuchâtel
i

20, quai Philippe-Suchard
S Méthode audio-visuelle - Examens de fin de cours

| RPG Diplômes COBOL
Renseignements : tél. (038) 4 5616

S Aucun cours par correspondance
Mêmes instituts à Lausanne - Genève - Fribourg -

$ Sion
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Le progrès fait de grands bonds
Nous le suivons de près

Voulez-vous voyager ?
Alors faites votre choix :

Notre maison vous offre des voyages
en avion, bateau, chemin de fer
et en autocar.

"V.
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La réorganisation de notre départerhent voyages
permettra de vous servir à votre entière satisfaction.

-¦¦' 'f r-àimi
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Notre manager, Mme S. Zùrcher , JÏ

est à votre disposition pour l'or-

ganisation de tous vos voyages. y f

La maison Wittwer , fondée en _JH l ̂ ;
1917, est également à votre service pour les TRANS-
PORTS INTERNATIONAUX, GARDE-MEUBLES
DÉMÉNAGEMENTS, EMBALLAG ES, CAMIONNAGE
OFFICIEL et le CHANGE

Notre nouveau département voyages
offre UN CADEAU
(pour toute commande supérieure à Fr. 150.-; jusqu'à épuisement du stock)

Adressez vos inscriptions à:

V O Y A G  ES

WèTT WER,
2, rue Saint-Honoré Tél. 5 82 82 2000 Neuchâtel

Le bureau d'ingénieurs ALLEMAND & JEANNERET ,
cherche, pour entrée immédiate ou date à convenir ,

un(e) dessinateur (trice)
en génie civil et béton armé.
Nous offrons travail en équipe dans climat agréable.
— Semaine de 5 jours.
— 3 semaines de vacances et bureau fermé entre

Noël et Nouvel-An.
Faire offres manuscrites au bureau , avec copies
de cert if icats , curriculum vitae . Salaire à convenir.

Importante usine cherche

chef mécanicien-
électricien
Bonnes références.

Ecrire ou téléphoner :
Cartonnerie et papeterie de

Moudon S.A., 1510 Moudon ,
tél. (021) 95 18 22.

I 

LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse
d'Assurances Générales à Neuchâtel

Nous désirons engager , pour nos services des
sinistres et de la production, plusieurs.

jeunes employés (es)
qualifiés (es)

de langue maternelle française ou allemande
avec de bonnes notions de la deuxième
langue.
Nous demandons : — connaissances si possi-

ble des b r a n c h e s
Accidents , Responsabili-
té civile et Incendie,
ainsi que du règlement
des sinistres ;

— facilité de rédaction ;
— sens des responsabilités ;
— caractère agréable et

coopératif.
Nous offrons : — travaux variés et inté-

ressants au sein d'équi-
pes restreintes ;

— contacts avec nos agen-
ces suisses ;

— situations stables avec
perspective d'avenir ;

— avantages sociaux mo-
dernes.

Ces collaborateurs (trices) devront être à
même, après une période d'adaptation, de
seconder efficacement leur chef de service.

Nous sommes également disposés à former
tout (e) candidat (e) au bénéfice d'une bonne
cu lture générale .

Prière de téléphoner ou d'adresser vos offres à
LA NEUCHATELOISE
Compagnie Suisse d'Assurances Générales
Bureau du personnel
Rue du Bassin 16

2011 Neuchâtel
Tél. (038) 5 74 44 , interne 208.

Je cherche à engager

personne de confiance
pouvant s'occuper du ménage
d'un couple âgé du l u n d i  ma l in
au samedi à midi.

Faire offres sous chi f f res  l ' I I
130 au bureau du journal .

Employée
Dame ou demoiselle , connais-
sant la dactylographie , serait
engagée pour travaux sut ma-
chine comptable , mise au
courant éventuelle.
Adresser offres écrites à AT
155, au bureau du journal.

Méroz S. A.
Fabrique de boîtes de montres  i
Oèt-Taeonnet 30
2000 Neuchâtel

I
engagerait , pour entrée immé-
diate ou date à convenir ,

un manoeuvre
pour travaux sur machines.
Tél. 5 42 13.
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Entreprise de la ville cherche, pour entrée
immédiate ou pour date à convenir, >

facturiste
Place stable et iintéressante.

Adresser offres écrites à .TF 184 au bureau du
journal.

Photo-ciné Gloor, Epancheurs 4, Neuchâtel
Tél. (038) 514 01

engage , pour le printemps,

photographe
ou

photographe de laboratoire
Faire offres écrites avec documents habituels.

Ogp 
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cherche pour date à convenir :

1" VENDEUSE
pour son rayon DISQUES

1" VENDEUSE
pour son rayon PHOTOS

HOMME
pour service manutention ménage

VENDEUSES-
CAISSIÈRES
pour son rayon alimentation

i

Nous offrons places stables et bien rétribuées ,
prestations sociales avancées, semaine de 5
jours , ambiance de travail agréable.

S'adresser à la direction des Grands magasins ,
Treille 4 — Tél. 4 02 02
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PRECEL S.A.
cherche, pour sa nouvelle usine à la Coudre ,
à 2 minutes de la station de trolleybus ,

dames
demoiselles
jeunes filles
ouvrières

pour ses départements de montages pour cir-
cuits imprimés et de mécanique fine.
Travaux faciles , variés et propres.
Horaire selon entente.
Ambiance agréable.
Formation donnée par nos soins.
Les personnes suisses ou étrangères possédant
le permis C sont priées de faire offres ou de
se présenter à

Precel S.A.. Vy-d'Etra 10, Neuchâtel
Tél. (038) 318 23

FAVÀG
cherche :

RÉGLEUSES DE RELAIS
pour la téléphonie automatique.

Formation par nos soins ;

TRAVAILLEUSES
TRAVAILLEURS

pour divers travaux d'ateliers.
Nous engageons aussi du personnel
féminin à la demi-journée ou pour un
horaire spécial du soir de 18 à 22 heures.
Faire offres écrites ou se présenter à :

FAVÀG
SA

2000 NEUCHATEL - Monruz 34 §
Tél. (038) 5 66 01 J
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Denise DUVOISIN
PÉUICLKE

ABSENTE
jusqu'au

1er février

PAUL DUBOIS S. A., DËCOLLETAGES
engage (sur machines Tornos)

pour sa succursale de Bienne :

DÉCOLLETEURS
spécialisés sur vis d'horlogerie

DÉCOLLETEURS
de petites pièces de précision

AIDES-DÉCOLLETEURS
qui seraient formés sur le métier ;

pour son siège de Salnt-lmler

DÉCOLLETEURS
de pièces d'appareillage

Adresser offres détaillées à la Direction (case postale 51,
2610 Saint-Imier), où tous renseignements complémentaires

peuvent être obtenus '

FLUCKIGER & Co
Pierres fines
2, av. Fornachon , Peseux ,
tél. 813 94, cherchent :

jeune
femme

à former, pour travaux de
contrôle.
Poste indépendant avec pos-
sibilité d'avancement.

Fabrique de machines-outils en plein développement engagerait

un contremaître
capable et ayant le sens des responsabilités, pour s'occuper
du département fraisage, alésage et perçage. Entrée immédiate
ou à convenir.

Place stable et bien rétribuée, semaine de 5 jours, avantages
sociaux.

Faire offres sous chiffres V 920,048 à Publicitas S.A., rue
Neuve 48, 2501 Bienne.

Je m'intéresse à la place de contremaître.

Nom : Prénom :

Age : Adresse :

Localité : Tél. : 

i

Employée de commerce
de Suisse allemande cherche, pour le prin-
temps 1970, place pour correspondance
allemande, à Neuchâtel ou aux environs.
Connaissances de français et d'anglais.
Tél. (052) 46 15 72.

Polisseurs où
manœuvres
sur m é t a l  (laiton ,
alum.) dans atelier
bien outillé seraient
engagés à de bonnes
conditions.
Fabrique

C. Huguenin-Sandoz
Plan 3. Tél. 5 24 75.

PEINTRE
pistolet et pinceaux ,
cherche place. Adres-
ser offres écrites à
211 - 28 au bureau
du journal.

Je cherche place de

programmeur
ou

opérateur
Connaissance des langages R PG -
BAL-COBOL.
Pratique sur IBM 360/20.
Encore en formation.
Adresser offres écrites à K G  185,
au bureau du journal.

Jeune employée
en possession du certificat fédéral de
capacité, aida-comptable, comptabilité
générale, parlant le français, l'italien,
l'allemand étrangère avec permis C
cherche place dans bureau en ville ou
entre la Neuveville et Neuchâtel.
Entrée 1er avril.
Faire offres à : Mlle Mima Bargagna,
Klausstrasse 37, 8008 Zurich.

MÉTAUX PRÉCIEUX S. A., Neuchâtel
engagerai) pour le printemps 1970 :

un apprenti électricien

un apprenti dessinateur
de machines

un apprenti de laboratoire
(branche élude des métaux)

un (e) apprenti (e) de bureau
Nous offrons una solide formation professionnelle dans une
ambiance de travail agréable.

Prière de faire offres écrites au service du personnel.
Pour de plus amples renseignements : fél. (038) 5 72 31

Bureau d'ingénieurs,
à Neuchâtel, engage-
rait pour avril 1970

un APPRENTI
dessinateur en génie
civil et béton a'mé.
S'annoncer par écrit
au bureau
Allemand & Jeanne-
ret. Musée 4.

¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ ¦BBBII

Nous engageons
au printemps 1970
pour notre départe-
ment photogravure

apprenti photographe
île reproduction u —*.«avoir de bonnes

notions de dessin,
ne pas être
daltonien, posséder
une bonne santé.
Durée
de l'apprentissage :
quatre années.

Envoyer l'inscription au chef technique de l'Imprimerie
Centrale et de la Feuille d'avis de Neuchâtel S. A.,
Saint-Maurice 4, 2000 Neuchâtel,
où vous pourrez obtenir tous les renseignements.

•¦¦ ¦¦ ¦¦¦¦¦¦ ¦̂¦ ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ MBaaiiiiiiii
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Photo-ciné Gloor, Epancheurs 4, Neuchâtel
Tél. (038) 514 01

engage, pour le printemps,

APPRENTIE
VENDEUSE

Les intéressées ayant suivi une école secon-
daire ou supérieure sont priées de faire leurs
offres par écrit.

f 

Domaine B. Clottu Fils, à
Saint-Biaise, cherche pour le

printemps 1970

une apprentie
de commerce

Possibilité d'apprendre l'alle-
mand. Bonnes conditions.

|| 4 semaines de vacances.
Atmosphère de travail agréable.

Adresser offres écrites. jj
J

Chef de cuisine
cherche à reprendre

hôtel - café - restaurant
à Neuchâtel ou aux environs.
Adresser offres  sous chiff res  M I
187, au bureau du journal.

On demande pour le printemps

apprenti (e) coiffeur (se)
pour dames.
Adresser offres écrites à LH
186 au bureau du journal.

Genève
A remettre

LIBRAIRIE
TABACS
Livres - Occasions.
Affaires
intéressantes.
Tél. (022) 32 33 96.



Ambri reste le maître incontesté du tour de promotion
Lentement, mais sûrement , le championnat suisse de ligue B se poursuit

En perdant à Saint-Moritz, Yonne Sprinters a laissé plus que des plumes...
Lentement , au rythme u un match par

semaine, le championnat suisse de ligue
B approch e de son dénouement. Qui accé-
dera à la ligue A ? Quelle sera la compo-
sition du duo qui retrouvera la première
ligue où il évoluera dès l'automne ? Il est
plus facile de répondre à la première ques-
tion qu'à la seconde tant il est vrai que
les Tessinois d'Ambri Piotta mettent du
cœur, de la volonté et un certain pana-
che à atteindre la récompense suprême. Il
faudrait vraiment un renversement de si-
tuation, guère pensable, pour empêcher les
hommes de l'entraîneur Killias d'atteindre
leur objectif. Au sortir du week-end Ambri
compte trois points d'avance sur son prin-
cipal adversaire Davos. Mieux, la marge
qui sépare le troisième (Thounc) est de
cinq longueurs. C'est dire combien il sera
difficile de déloger les Tessinois.

YOUNG SPRINTERS
LE GRAND PERDANT

Dans la lutte contre la relégaliou Slon
a réalisé une bonne opération en disposant
de Winterthour. Sans crainte de se tromper
on peut affirmer que l'équipe valaisanne
conservera sa place au soir du 22 février.
Grasshoppers et Lucerne sont, eux aussi,
sur la voie qui conduit au palier de sécu-
rité. Toute autre est la position de Kus-
nacht. Battu à Lausanne il permet à l'équi-
pe vaudoise et à Saint-Moritz de rejoindre
Young Sprinters — le grand perdant du
week-end — au dernier rang. Ce trio est
à deux points de Winterthour et à trois
de Kusnacht. L* lutte va s'intensifier
pour échapper aux deux derniers rangs.

THOUNE A FAIT LU JEU
D'AMBRI

Ce week-end de mi-janvier a donc per-
mis à Ambri (facile vainqueur de Vil-
lars Champéry de creuser le fossé qui le
sépare de Davos. L'équipe grisonne — elle
donnait des signes de lassitude depuis deux
ou trois matches — est allée perdre un point
à Thoune. Et pourtant ! Les Davosiens —
avertis par l'etroitesse du succès d'Ambri
une semaine auparavant contre ce même
adversaire — prirent d'emblée le match en
mains. Ils creusèrent même l'écart. Mais,
Thoune, dont les qualités sont évidentes,
revint et imposa l'égalisation. Il trouva
même des ressources pour remettre, une
seconde fois, les équipes à égalité à l'ulti-
me minute après que Sprecher eut re-

donne l'avantage aux hommes de « Blbi »
Torriani.

Une fois encore, Bienne a été battu a
domicile par un Lugano entreprenant et vo-
lontaire. Fribourg s'est incliné à Coire.
L'équipe grisonne signe, de ce fait, sa pre -
mière victoire dans ce tour de promotion
après deux matches nuls (Ambri et Bien-
ne). Une fois encore, les formations du

groupe est ont pris le pas sur celles du
groupe ouest. Seul Thoune est parvenu
à sauver un point.

WINTERTHOUR CANDIDAT
A LA CULBUTE

Dans le tour de relégation, Young Sprin-
ters a laissé des plumes (et peut-être plus...)

à Saint-Moritz. L'avenir est sombre pour les
Neuchâtelois. Il est presque certain qu'une
des deux formations coulera à fin février.
En revanche, Lausanne a su tirer le maxi-
mum de sa confrontation avec Kusnacht.
A Montchoisi, les hommes de Picard ont

affiché un moral exemplaire dans lequel
ils puiseront des forces pour se tirer «le
l'ornière on ils se sont enfoncés. Certes,
l'équipe vaudoise n 'est pas au bout de ses
peines. Toutefois , il semble que Winter-
thour (des dissidences internes ébranlent
le club) pourrait fort bien se retrouver en
première ligue une année après son as-
cension. En partageant les points , Lucerne

et Grasshoppers ont finalement réussi une
bonne opération.

CONFIRMATION
Samedi , la situation ne devrait guère

se modifier en ce qui concerne le tour de
promotion. Ambri se déplacera à Fribourg.
L'équipe de Haines, après avoir battu Da-
vos, parviendra-t-elle à stopper le chef de
file et à lui infl iger sa première défaite
de la saison ? Le gain d'un point serait
déjà qualifié d'exploit et de surprise. A
Davos, Bienne ne devrait pas inquiéter
l'équipe grisonne alors que Lugano. à do-
micile, tiendra à confirmer son hou clas-
sement devant Thoune. Toutefois , les
Oberlandnis sont capables de réaliser un
point. En recevant Coire, Villars Cham-
uérv renouera avec le succès à la enndi-

LA SITUATION
Tour de promotion

Matches Buts
J. G. N. P. p. c. Pts

1. Ambri Pio t .  9 6 S n 38-20 15
2. Davos 1) 4 4 1 32-23 12
3. Thoune il 4 2 3 40-28 III
4. Lugano 0 4 1 4  23-22 !>
5. Bienne 9 3 2 4 36-41 8
6. Villars Ch. 9 4 il 5 33-40 8
7. Fribourg 9 3 0 H 23-35 6
8. Coire i) 1 2 6 31-47 4

Tour de relégation
Matches Buts

J. G. ' N. P. p. c. Pts
1. Simi i) 6 1 2 37-34 13
2. Grasshop. 9 5 2 2 38-28 12
3. Lucerne 0 5 2 2 32-32 12
4. Kusnacht !) 3 ,'i 3 27-36 9
5. Winter th .  0 3 2 4 35-38 8
li. Y. Sprinters 9 3 0 6 42-34 6
7. Lausanne 9 3 0 6 27-30 6
8. St-Moritz 9 3 0 6 34-40 6

(ion d'être au complel . Ce qui ne fut pas
le cas à Ambri.

LE COUP DE MAIN DE SION
A Monruz, dans le tour de promotion

Young Sprinters se doit d'imposer sa loi
aux gens de Winterthour. Une défaite se-
rait catastrophique pour son avenir. En
déplacement au Doldcr, où il affrontera
Grasshoppers, Lausanne en connaîtra plus
sur ses possibilités. Une victoire servirait
de stimulant avant de recevoir Saint-Mo-
ritz dans une semaine. Quant à Sion , s'il
le désire, il peut rendre service aux deAx
autres équipes romandes en ne laissant au-
cune chance à Saint-Morilz de s'octroyer
deux nouveaux points. En Valais cela est
possible... ou devrait l'être ! Dans son dé-
placement à Kusnacht , Lucerne cherchera à
augmenter le trou qui le sépare de son ad-
versaire. Il est actuellement de trois points.
En le por tan t  ù cinq, les Lucernois pren-
draient une sérieuse oplinu pour conser-
ver leur place dans la division.

P.-H. B.

RÉUNIS DANS I/IJVFORTl/iVIï. — Les Bicnnois Klcmer { J )  et
if<tii00i , tout comme le Fribourgeois Purro (de dos),  n'ont guère

de sa t i sf ac t i ons  dans ce tour de promotion (ASL)

Les Roumains favoris de la zone européenne
La coupe Davis est à l'ordre du j our

Trente et une nations sont engagées
clans la zone européenne de la Coupe Da-
vis , dont le tirage au sort a été organisé
à Londres. Parmi ces nations figurent la
Rhodésie et l 'Afrique du Sud. La Rouma-
nie (Tiriac et .Nastase), qui avait partici-
pé l'an dernier au challenge-round , sera
la grande favorite de cette édition 1970 ,
tandis que la Tchécoslovaquie et l 'Afrique
du Sud joueront le rôle « d'outsiders ».

L'ESPAGNE POUR S'OPPOSER
AUX ROUMAINS

La Roumanie , qui apparti ent au groupe
A dont le vainqueur sera opposé au vain-
queur de la zone américaine (vraisembla-
blement Brésil ou Chili), aura l'Espagne
comme principal adversaire. Théorique-
ment , les demi-finales du groupe A de-
vraient être constituées comme suit : Rou-
manie contre Yougoslavie et Grande-Bre-
tagne ou France contre Espagne. La Fran-
ce, qui a la ressource de faire appe l à
François Jauffret. Georges Goven et peul-

è'.re Daniel Contet , ou à la nouvelle équipe
des jeunes constituée il y a peu , rencon-
trera la Suisse au premier tour. Elle de-
vrait passer cet obstacle sans encombre
et dans ce cas, elle recevrait la Grande-
Bretagne en France. Les Britanniques, pri-
vés de Cox et Stilwell , disposeront du vété-
ran Bob Wilson et des jeunes Gérald
Battrick et Lloyd , ce qui paraît insuffi-
sant pour les amener jusqu 'en finale du
tableau comme l'an dernier. Les Français
ont donc cette année une chance supplé-
mentaire de briller dan s cette Coupe Da-
vis 1970, dont on soulignera , néanmoins ,
qu 'elle est encore faussée dans la mesure
où les meilleurs joueurs , les profession-
nels , n'y sont pas admis.

Le groupe B est d'un niveau supérieur à
celui du groupe A. En effet , la qualité des
pays engagés est très forte et quatre équi-
pes peuvent prétendre participer à la fi-
nale : URSS, Tchécoslovaquie , Allemagne
de l'Ouest et Afrique du Sud. Dans le
haut du tableau , les Soviétiques Alexan-

dre Metrevelli. Vladimir Korotkov et lo-
mas Leijus devraient battre successive-
men t la Hongrie (Istvan Gulyas et le Por-
tugal ou Monaco.

MATCH VEDETTE
En revanche, dans cette moitié haute du

tableau , Italie contre Tchécoslovaquie cons-
tituera un peu le match vedette. Les Tché-
coslovaqu es avec Ian Kodes, Milan Hole-
cek et Ian Kukal sont capables de s'im-
poser aux Italiens qui se privent volontai-
rement de Martin Mulli gan pour ne comp-
ter que sur Nicola Pietrangeli et quelques
jeunes de valeur moyenne. La Norvège se-
ra favorite dev an t la RAU (sans El Shaf-
lei) ainsi que l'Allemagne de l'Ouest, avec
Wilhelm Bungert et Ingo Buding, face au
Danemark où Eeschly ne joue plus qu 'épi-
sodiquement. Enfin , la Belgique , dont les
deux meilleurs joueurs Patrick \ Homberger
et Eric Drossart sont en progrès, devrait
se qualifier aux dépens de la Finlande
nour rencontrer l'Afrique du Sud.

De belles courses
en perspective

aux Etats - Unis
Les vedettes de 1 athlétisme américain se-

ront réparties sur trois fronts samedi : à
Philadelphie, à Albuquerque, et à Kansas
City, où auront lieu les ch ampionnats uni-
versitaires de la N.A.I.A.

Le Kenyan Kipchoge Keino, battu à
Los Angeles, fera sa deuxième et dernière
apparition cet hiver aux Etats-Unis dans
le mile de Philadelphie où ses grands ri-
vaux seront Martin Liquori , plusieurs fois
vainqueur de Jim Ryun l'an passé, et le
Jamaïcain Byron Dyce.

John Carlos et Charlie Greene (50 yards),
Larry James (haies), l'Irlandais Frank Mur-
phy (1000 yards), Larry James (600 yards),
le Kenyan Naftali Bon et Juris Luzins (880
yards) sont les autres grands noms de la
réunion.

A Kansas City, le Britannique Ian Ste-
wart , gagnan t du 2 miles de Los Angeles,
fera lui aussi ses adieux aux Américains
en tentant de gagner le titre du mile tan-
dis qu 'à Albuquerque , où se concentrera la
majeure partie des athlètes californiens ,
l'Australien Ralph Doubell , en forme, se
mesurera une première fois avec le Tché-
coslovaque Josef Plachy sur 1000 yards où
la meilleure performance mondiale du Néo-
Zélandais Peter Snell sera en danger (2'
06'W).

Le Maroc met des atouts de son côte pour le «Mondial» du Mexique
Des projets, un entraînement en trois phases et des espoirs

< Il est de bon ton , de nos jours , de ne
pas croire au football africain , ce foot-
ball jeune, en pleine transformation et ri-
che d'un exceptionnel potentiel j oueurs.
Dans cet esprit, le Maroc, représentant du
continent africain à la prochaine coupe du
monde de Mexico, ne bénéficie peut-être
pas- de tout l'intérêt souhaitable. On le
donne évidemment battu dès les élimina-
toires de groupe. Le Maroc, malgré les
moyens limité? mis à sa disposition , pré-
parera tout spécialemen t sa participation
à Mexico » . Telle est la déclaration faite
à son retour du Mexique par M. Antifit ,
secrétaire général de la Fédération royale
marocaine de football , qui a assisté au ti-
rage au sort de la phase finale du cham-
pionnat du monde.

QUALIFICATION POSSIBLE
« Certes, a ajouté M. Antifit , une qua-

lification pour les quarts de finale sera dif-
ficile à obtenir. Les Allemands nous ont
déjà battus et nettement , au cours des deux
rencontres qui nous ont opposés à eux :
3-1 à Casablanca et 5-1 à Karlsruhe. Nous
avon s battu de notre côté la Bulgarie
(3-0) récemment à Casablanca. Rien ne
nous autorise à dire que nous sommes ca-
pables de rééditer cette performance à
Mexico, mais un résultat positif reste à

la portée de l'équipe marocaine. Je crois
que le second match contre le Péro u ,1 un inconnu ' pour nous, décidera finale-
ment de notre qualification » , a conclu
M. Antifit.

Dans l'immédiat , le plan de préparati on
de l'équipe nationale marocaine a été éta-

bli par la fédération nation ale. II com-
prend trois phases distinctes : regroupe-
ment , concentration , oxygénation dans une
station en mon t agne à Ifrane (dans le
nord du Maroc) durant quinze jours —
décontraction à Agadir (sud marocain)
pendant quinze jours également , puis adap-

tation et entraînemen t sur place a Léon ,
dès le 15 mai.

Dans le cadre de cette préparation , le
Maroc recevra , à Casablanca, le dimanche
25 janvier , l'équipe tchécoslovaque du Slo-
van de Bratislava. Six nouveaux ont été
appelés dans l'équipe nation ale : Bouchaib
(défenseur), Abdelkader , Tazi , Maghfour ,
Chiadmi et Ben Driss (avants).

DE NOMBREUX PROJETS
A l'issue de cette rencontre, qui consti-

tuera une revue générale des effectifs, se-
ra établie la liste des 22 sélectionnés pour
Mexico. Le 7 février, l'ossature de l'équipe
nationale se déplacera à Séville (Espagne)
pour y rencontrer le club local , le FC Sé-
ville. Pour la suite de la préparation, les
projets sont nombreux et intéressants : une
rencontre à Florence à la fin du mois de
mars, suivie d'un stage à l'institut médico-
sportif de la fédération italienne , un match
contre la Pologne à Varsovie et surtout
une rencontre à Casablanca avec l'Italie
avant le départ, le 15 mai , pour Léon où
se terminera la mise au point de l'équipe ,
devant la Colombie et le Guatemala.

W* m .^^ V̂^ ¦_ > 
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HOCKEY SUR GLACE
Première ligue

(Groupe 5)
TRAMELAN-FLEURIER 3-3 (1-1 2-1

0-1)
MARQUEURS : Mathez 2me ; Huguenin

lime ; W. Vuilleumier 38mc ; Leuenberger
34me ; Gagnebin 34me ; Huguenin 39me.

Toujours dangereux sur sa patinoire,
Tramelan prend le jeu en mains dès les
premières minutes et parvient à ouvrir la
marque. La réaction de Fleurier ne se fait
pas attendre et Vuilleumier obtient l'égali-
sation à la lime minute. Dans le second
tiers, Tramelan reprend l'avantage à la
marque. Alors qu'on pensait qu 'il assure-
rait son gain dans l'ultime période, c'est
au contraire Fleurier qui parvint à enle-
ver un match nul ; il reflète bien la phy-
sionomie de la rencontre.

V.

SKI
9 Les organisateurs des épreuves fémi-

nines de Saint-Gervais ont été contraints
d'annuler la descente prévue pour samedi ,
en raison du redoux. Cette descente sera
remplacée par un slalom géant.

Formidable tierce Porsche en tête du Rallye de Monte-Carlo
Un des favoris , le Français Jean Vinatier abandonne à la Trinité

Par une températu re assez fraîche et
sous un ciel nuageux , 155 équipages sur les
156 qui devaient être en lice, ont repris ,
hier matin , la route du < 39me rallye de
Monte-Carlo > , avec le parcours commun
Monaco - Vals-les-Bains - Chambéry - Mo-
naco (1524 km). Un abandon de dernière
minute a été enregistré , celui des Suédois
Anders Sigurdsson - Gunnar Berglund
(Saab) .

Alors que le dernier concurrent quittait
la principauté , on apprenait tout d'abord
l'abandon des Hollandais Tom Gatsonides-
André Jetten (Daf) dont la voiture était
entrée en collision avec une « deux che-
vaux » à la Trinité , petite localité située
à une quinzaine de kilomètres de Monaco.

Les deux occupants de cette dernière , bles-
sés, ont été transportés à l 'hôpital.

L'ABANDON DE VINATIER...
Autre abandon , celui de l'un des grands

favoris , le Français Jean Vinatier (Alpine-
Renault). Lors de la première épreuve de
classement à moyenne spéciale chronomtV
tré e, Pont-de-Miolans - Saint-Aub an (25
km 500), Vinatier est sorti de la route à
deux kilomètres de l'arrivée. Le pilote et
son équipier , Jean-François Jacob , sont sor-
tis indemnes de l' accident.

On s'attendait à ce que le parcours com-
mun , Monaco - Vals-les-Bains - Chambéry -
Monaco joue un rôle sélectif important ,
mais on ne pensait pas que dès son début
des « ténors » soient éliminés.

En effet , après Jean-Claude Andruet , la
maison française Renault-Alpine vient d'en-
registre r un nouveau coup dur avec l'aban-
don de Jean Vinatier . Sa sortie de route
est due à une coupure de son de l'inter -
phone branché sur les casques. Vi nat ier
n'a pas entendu les instruction s de son na-
vigateur Jean-François Jacob qui l' avertis-
sait qu 'il y avait de la glace clans un vira-
ge. L'Alpine Renault « 1600 > , sur laqu el le
n 'étaient pas montés de pneus à clous , a
effectivement dérapé sur une nappe de ver-
glas , sortant ainsi de la route .

...ET DE QUELQUES « GRANDS »
D'autres concurrents , et non des moin-

dres , ont égalemen t dû renoncer , tels les
Hollandais Tom Gatsonides - André Jetten
(Daf 55), qui sont entrés en collision avec
une voiture particulière , les Britanniq ues
Tony Fall - Mike Wood (Lancia), qui ont
coulé une bielle , les Norvégiens Kai Bra-

then - Finn Kristensen (Daf 55), à la
suite d'ennuis mécaniques, et les Fran çais
Jean-Louis Barailler - Christian Chauvin
(Triumph 2500), également sortis de la
route avec seulement des dégâts matériels.

Bien que cette première épreuve spécia-
le ne soit pas encore terminée , on sait
toutefois que le Suédois Bjom Waalde-
gard (Porsche) détient actuellement le meil-
leur temps avec 19'03". Viennent ensuite :
le Français Gérard Larrousse (Porsche) 19'
05", le Suédois Ake Andersson (Porsche)
19'15" , Jean-Luc Therier (Fr) sur Alpine
I9'31" , le Finlandais Timo Makinen (Fort!
Escort) 19'39", Jean-Pierre Nicol as (Fr)

sur Alpine 1943", Roger Clark (GB) sur
Ford Escort 19'44", Simo Lsmpinen (Fin)
sur Lancia 19'45", Sandro Munari  (lt) sur
Lancia 19'49" , Hannu Mikkola (Fin) sur
Ford Escort 19'54" , A. Balcstricri (lt) sur
l.ancia 20'01", Jean-François Piot (Fr) sur
Ford Escort 20'02", Hakan Lindberg (Su)
sur Saab 20*28", Sergio Barbosio (lt) sur
l.ancia et Roland Charrièrc (Fr) sur Al-
pine « 1600 » 20'37" et le Britannique Vie
Elford (Toyota) 20'50".

Il est d' ailleurs peu probable que ce
classement soit changé, tous ces pilotes étant
de notoriété.

Il convient également île signaler que
sont venus se joindre quatre équipages de

la catégorie « chevronnés » , réservée aux
concurrents âgés de plus de 50 ans et
ayant fait plusieu rs fois le rallye ; tou-
tefois leur épreuve ne se déroule que sur
le seul parcours commun.

9 La composition des sélections italien-
nes masculine et féminine, qui partici pe-
ront aux épreuves de la coupe du monde :
22-24 janvier , Saint-Gervais, dames : Clo-
tilde Fasolis, Giovanna Tiezza, Eva Pits-
chiicidcr, Lidla Pelissier, Daniela ,Vi''cr,'<Sandra Tiezza, Carmen Rosoleni, Ulli Lcit-
ner , Lotie Nogler. 23-25 janvier, Mcgèvc,
messieurs : Gerardo Mussner, Marcello Va-
rallo, Stcfano Anzi , Helmut Schmalzl, Mi-
chèle Stcfani, Renato. Valentini , Enrico Ne-
grini . Giuseppc Augschollcr, Fernando An-
tonioli. Ciuliuno Bcsson.

! C'est enfin décidé

Le canoë et le kayak à Augsbourg
Les discussions qui se sont élevées au su-

jet du lieu où se dérouleront les épreuves
de slalom pour canoës-Kayaks , inscrites
pour la première fois aux Jeux de Mu-
nich en 1972, sont enfin éteintes . Augs-
bourg . à 65 km de Munich , a été choisi .
La commission de slalom de la Fédéra-
tion international e de canoë-kayaks , en a
pris la décision , après avoir visité une
nouvelle fois les deux parcours éventuels ,
à Munich et à Augsbourg. La décision défi-
nitive sera prise par le comité d'organisa-
tion des jeux , lors de sa proch aine réu-
nion , le 23 janvier. La commission de la

Fédér ation internat ional e  s'est pronon-
cée pour Augsbourg en raison du fait que
le service des eaux de Munich s'était re-
fusé à garant ir un courant suff isan t  dans
l'Isar, à Munich , lors du déroulemen t des
épreuves olympi ques.

Le nouveau parcours choisi à Augsbourg.
le « Eiskanal » , devra être aménagé dans
sa partie terminale. La vil le d'Augsbourg
a décidé de finance r les travau x jusqu 'à
concurrence d'un million de mark s. Le
parcours choisi , long de 600 m , obtiendra
deux nouvelles écluses.

I L e  

spécialiste suisse de saut , Haas jSchmid , récent vainqueur du concours i
du Brassus , s'est blessé à l'entraîne- Jment sur le tremplin de Saint-Moritz. J
Le Soleurois (22 ans), qui souffre Jd'une foulu re au pied et d' une déchi- jrure musculaire, devra cesser toute S
activité durant quelques jours. 5

Schmid blessé |
à Saint-Moritz

S Louis Caput , entraîneur en titre , i
ï> et Pedro Machain ont présente à la *
i presse , dans l'enceinte de l'école tech- ,.
? nique de Mondragon, près de Saint- J,
i Sébastien, les 27 coureurs qui for- < »
i ment la nouvelle équipe cycliste «Fa- S
S gor-Mercier» . La présentation des cou- t
i reurs s'est déroulée en présence de ,.
5 représentant des deux maisons. . Son <
S capitaine , Raymond Poulidor , était >
J particulièrement entouré . 

^ >* Louis Caput a annoncé que l'équipe *
5 « Fagor-Mercier » serait présentée à la ,>
? presse française le 30 janvier , à J|
i Saint-Etienne. Il a fait part des in : «;
J tentions ambitieuses de son équipe qui J,
t participera à toutes les grandes épreu- ][ç ves françaises, espagnoles et italien- >
? nés, à l'exception toutefois du «Giro». !
t Voici, par nationalités, la composi- J[
«| tion de la nouvelle équipe : France : <|
!> Christian Biville, Gérard Briend , Jac- $
Jî ques Cadious, Francis Campaner, j [
< > Georges Chappe, Bernard Dupuch , < >
Jî Jean-Piere Genêt, Cyrille Guimard . Jî
«[ Jean Jourden, Bernard Labourdette , «[
!> Pierre Matignon, Léon Paul Menard , %
J[ Jack Mourioux, Michel Périn , Jacques '[
< > Pommier, Raymond Poulidor , Daniel < >
j! Proust et Alain van Lancker. — Espa- jî
"| gne c José-Maria Errandonea , Eomin- < |
i go Perurena. — Allemagne fédérale : J>
J Rolf Wolfshol. — Belgique : Eddie JÎ< > Goossens, Edouard Janssens, Eddie «>
Jî Peelman, Gustave van Rosbroek. — Jî< ? Grande-Bretagne : Dereck Harrison. £J, Hollande : Henri Hildenga. 5

Etape du Tour de
Suisse à Genève?!« » « >

j! Le Tour de Suisse 1970 prend for- s
i[ me. Après Morat (où sera donné le <|
!> départ), Sarmenstorf et linzciihcid, une J>
jî nouvelle ville étape a été désignée J)
i > par les organisateurs : Liestal, chef- < >
% lieu du canton de Ilàlc-Campagn e. %< ) D'autre part, dans les milieux bien *
!> informés, le nom de Genève est avan- < >
Jj  ce comme but de la première étape. Jî
ij  Voilà qui réjouira les sportifs ro- < [
J, niands ; ils se plaignaient — à juste Jî
J ; titre — d'un « certain » désintéresse- J ;< > ment de la Romandic par la boucle < >
Jî nationale. De là à prévoir que le Tour Jî
<| de Suisse connaîtra une troisième éta- *
J> pe essentiellement romande, il y a ',<
i un pas à franchir aisément. j!

> P.-H. B. >

«Fagor-Mercier »
a présenté son
équipe pour 1970
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Championnats du monde 1

1 La deuxième journée de l'ent raine-
| ment en vue des championnats du mon-
| de de bob à deux s'est déroulée à
| Saint-Moritz , par beau temps hivernal
| et avec une température de moins cinq
| degrés. Trente-six équipages représen-
| tant 14 nations ont pris part à cet en-
f traînement. Les courses pour le titre
= auront lieu samedi et dimanche pro-
| chains. Les meilleurs temps réalisés au
| cours de cet entraînement sont :

| Allemagne (Zimmerer- Utzschneider)
= 2'33"93 (l'16"87 et l'17"06) ; Allema-
| gne (Foth - Bader) 2'34"86 (l'17"41 et
llllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllillllllllllllllllllllllllll

l'17"45), Autriche (Dellekarth - Gratl) =2'35"66 (l'17"12 et l'18"54), Autriche I(Kaltenberger - Pichler) 2'35"85 (V i17"89 et l'17"96), Suisse (Wicki - Hof- I
mann) 2'35"90 (l'17"97 et l'17"93), IItalie (De Zordo - Armano) 2'36"01 i(l'18"29 et l'17"72), Roumanie (Pan- =turu - Zangor) 2'36"05 (l'17"79 et 1' I18"26), Roumanie (Panaitescu - Na- =goe) 2'36"24 (P17"90 et l'18"34), Etats- IUnis (Lamey - Huscher) 2'36"42 (1' =18"16 et l'18"26) , Suisse (Caviezel - Can- =drian) 2'36"87 (l'18"33 et l'18"54) , ISuisse (Staldcr - Scha;rcr) 2'36"90 =

'(1T8"62 et l'18"28). |
iiiiiiiiiiiiHiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiniiiiiiiiiiiHiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiiii

I Les Allemands dominent l'entraînement I

Pfingstegg Pistes  de ski et Snow-KartTélésièae t P A S D A T T E N T E™ 
J Abonnemenfs avantageux. Nouveau : cartes à la demi-journée.

CvinnOlUinln A b o n n e m e n t s  sp éc iaux  pour  enfants.U111IUC1WU1U RENSEIGNEMENTS : Station LGP, tél. (036) 3 36 26

Les Soviétiques ont quitte Moscou pour
participer aux... championnats du monde!

L'équipe soviétique a quitté Moscou à des-
tination de Belgrade , d'où elle partira pour
le centre sportif de « Makaraska > sur
l'Adriatique, avant de se diriger vers l'Amé-
rique du Sud. Selon l'agence Tass, les
joueurs suivants , sélectionnés par les en-
traîneurs Gabriel Katchaline et Alexis Pa-
ramonov , font le déplacement :

Gardiens : Eunege Roudakov et Anzor
Kavazachvili . — Arrières : Revaz Dzod-

zouachvili , Guennadj Logofete , Albert Ches-
t e r n e z , Vladimir Kaplichnyi , Mourtaz
Khourtzilava , Valentin Afonine, Eugène
K.ovtchev. — Demis : Victor Serebrianni-

Kov , Kakhi Assatiam, Vladimir Mountian.
Nicolas Ksselev, Victor Papaev. — Avants:
Michel Guerchkovitch , Anatole Pouzatch ,
Anatole Bychovetz , Vitaliku Melnitzki.
Guivi Nodia.

Après trois rencontres en Yougoslavie,
qui les opposeront à des formations de
clubs , les joueurs soviétiques se produir ont

à deux reprises au Venezuela, une fois au
Pérou et une fois au Salvador. La tournée
s'achèvera au Mexique par deux matches
— un à Pueblo le 25 février et un autre
à Guadalahara le 28 février — contre les
meilleures éouines du pavs.



LA CITÉ SOLDE AVEC
DOUBLE RISTOURNE

RAYON TABLIERS DAMES
DUSTERS
Valeur jusqu'à 29.80 23.80 19.90 18.90 16.80 13.80

scdé 20.- 17.- 14.- 12.- 10.- 9.-
CASAQUES
Valeur jusqu'à 17.80 14.80 11.80 , ,

Solde 10.- 9.- 6.-
TABLIERS-BAVETTE .
Valeur jusqu'à 7.90 6.90 5.90

M JB MhSolde 3.- 4.- J#-
DEMIS-TABLIERS
Valeur jusqu'à 4.90 Soldé 

 ̂
mt

TABLIERS fantaisie
Valeur jusqu'à 32.80 27.80 23.80

so.de 22.- 20.- 17.-
A nos rayons de blanc - Tissus décoration, vitrages, etc.

des baisses exceptionnelles
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Autorisation officielle du 15 janvier au 3 février 1970 |

ANT IQUITÉS
A vendre
6 chaises Louis-Philippe noyer , fauteuils Louis-
Philippe, Directoires, beau bahut de Thierrens,
bahut peint, tables rondes, table Louis XIII ,
beau vaisselier, horloges de Bourgogne, glaces,
armoires fribôurgeoises, armoire bressane, etc.

S'adresser :
AU BON VIEUX TEMPS, 23, rue de Lausanne,
1700 Fribourg — Tél. (037) 2 66 09

La recommandation Kukldent
aux porteurs de prothèses dentaires

La poudre à nettoyer Kukldent
nettoie toute seule pendant la nuit

B

Des millions de porteurs de prothèses partielles ou complètes
préfèrent ce mode d'autonettoyage. Ils versent dans un demi-verre
d'eau une mesure de poudre Kukident et plongent la prothèse
dans ce bain. Le lendemain matin, elle est propre, hygiénique et
inodore.

Si vous n'enlevez pas votre prothèse pendant la nuit, vous utili-
serez le nettoyeur rapide Kukident en poudre ou en tablettes. En
10 minutes environ, il agit tout aussi parfaitement, hygiéniquement
et avec ménagement.

Pour le nettoyage à la brosse, Kukident offre la double brosse
spéciale Kukident et la crème de nettoyage Kukident exempte de

Medinca, 6301 Zoug

Essayez et adoptez J%UÊ€l€i€Ê\W

A vendre

Taunus
20 M TS
1965, 50,000 km ;

VW Variant
1966, 63,000 km.
Ces véhicules sont
en très bon état.
Facilités de paie-
ment. Reprises.
Garage Beau-Site,
Cernier.
Tél. (038) 7 13 36.

r ~A
BULLETIN D'ABONNEMENT

Je m'abonne dès ce jour à

* LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHÂTEL

• L EXPRESS
•k jusqu'à fin mars 1970 pour Fr. 10.50

-k jusqu'à fin juin 1970 pour Fr. 24.50

* jusqu'à fin décembre 1970 pour Fr. 52.—

(k souligner ce qui convient)

Ne pas payer d'avance, nous vous enverrons une carte de

versement

Nom : 

Prénom : 

No et rue : 

Localité : No postal : 

Si gnature : 

Veuillez retourner ce bulletin comme imprimé, sous enveloppe
non collée, affranchie de 10 centimes, à la

FEU ILLE D'AV IS DE NEUCHATEL ou à L'EXPRESS

Service des abonnements 2001 NEUCHAT EL

V. J

\ La meilleure f
\ des occasions \
| c 'est la aoa |
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Construites pour durer, les voitures PEUGEOT 404 et 204
vous offrent un maximum de sécurité avec un minimum de
frais d'entretien, même achetées en occasion.

Venez essayer et choisir en confiance, votre occasion
PEUGEOT dans le beau choix que vous offre en ce moment

l'AGENCE PEUGEOT DE NEUCHATEL

Voitures expertisées et garanties. Facilités de paiement.
Essais sans engagement.

J -L SEGESSEMANN & FILS
GARAGE DU LITTORAL

Pierre-à-Mazel 51 Tél. 5 99 91 Début route des Falaises

AUTOMOBILIS TES ATTENTION !

Achat et vente de voitures
d'occasion

de particulier à particulier
Ne perdez plus ni temps, ni argent à trouver
un client pour votre voiture.
Ecrivez à Case postale 1, 2892 Courgenay, ou tél.
(Ofit i ) 6 61 21 / 7 15 88, qui vous donnera tous ren-
seignements et conditions sans engagement.

j w  — 
^L'ANNONCE

efficiente devient facilement un

WT A COUP DE
S^̂ FBS=S===

\ CLAIRON

jjtf' f̂flk si son tex*e et sa présentation

^T ^  ̂ s'harmonisent pour attirer!' oeil,
* (fautant plus si elle paraît dans

LA FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
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Valiant Signet

^ 1969, bordeaux, 19,000 km.

Radio. Pneus à clous.

Fr. 12,400.—wmm
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I

f àSllNBEAM \
Une affaire P

- Des prix d'hiver exception- ¦

SUNBEAM MINX 1725 cm3 ",

SUNBEAM HUNTER ¦,
1725 cm3 Fr. 8500.— jL
SUNBEAM IMP SPORT K
875 cm3 Fr. 6200.— JL
Voitures neuves, derniers 5
modèles C
Profitez de nos conditions j i
exceptionnelles 5

Facilités - Beprises r

Garage Central H. Patthe y 5
Tél. (038) 5 30 16 ?

Pierre-à-Mazel 1 Neuchâtel' Jt

PUWUVWAWWAAA

W Opel 1̂
i Kadett I
1 Luxe , 4 portes, 49,000 km $
'WV état impeccable JE
^  ̂

prix  très i n t é r e s s a n t  àS

°'»TH. , "„»». ***

g™—>———¦¦»"»
R O V E R

2000 TC modèle 1968
Luxueuse limousine blanche , inté-
rieur cuir rouge, 4 portes, 5 places.
Voiture de première main , état
mécanique soigné ; équipée, radio ,
etc. Fr. 8900.—
Garage place Claparède S. A.

Tél. (022) 4B 08 44

A vendre, pour cau-
se de départ à
l'étranger ,

Morris 850
1966, rouge et noir,
très soignée. Porte-
bagages, chaînes,
compteur de tours ,
radio. Prix 1800 fr.
Tél. (038) 3 18 71,
entre 12 et 13 heu-
res et à partir de
18 heures.

VOITURES
A VENDRE
BMW 2500
1969, 17,500 km.
BMW 2000
1969, 23,000 km.
NSU TTS
1968, 45,000 km.
Tél. (066) 6 61 24 /

715 88.

A vendre

VW
1969
1300, 22,000 km,
expertisée.
Echange, facilités de
paiement.
Tél. 4 12 62,
heures des repas.

A vendre

RENAULT
R 16 GL
modèle 1970,
11,000 km, pour
cause de double
emploi.
Tél. (024) 2 88 60.

Il 'IMMIIIIMHMnTlïlR
A vendre

superbe cabriolet

TRIUMPH
SPITFIRE
modèle 1969,
25,000 km,
première main,
expertisé,
garantie
de fairique
de 3 mois.
Prix Fr. 7200.—
Grandes facilités
de paiement.
Echange
possible.
Garage R. Waser
Seyon 34 - 38
2000 Neuchâtel

A vendre

ALFA GIULIA
1600 Tl
expertisée,
modèle 1967.
Tél. 5 25 24.

Restaurant

m La Prairie
Grand-Rue 8

Tous les jours
nos petns

menus
sur assiette

à Fr. 4.—
(potage du |our,
assiette garnie,

dessert)
servi au snack

PÂQUES 1970
avec les prix du

PÈRE NOËL...
c'est ce que vous offre Roger Ruprecht,
avec ses articles soldés de ^,0 à 50 yo

BRACELETS, COLLIERS, BRELOQUES,
BAGUES, CHEVALIÈRES, etc.

OR 18 carats
Réveils, pendules, pendulettes,
coucous, montres, bracelets, etc.

HORLOGERIE - BIJOUTERIE

ROGER RUPRECHT
Seyon 14 NEUCHATEL Grand-Rue 1 a

RABAIS 20-30-40-50 %
(autorisé par le département de police)

m
noir-blanc
et couleur

Vente, échange,
location , réparations

par le spécialiste

HAEFELI
PESEUX

Grand-Rue 22
Tél. 8 24 84

1510 MOUDON
Rue

du Poyet 9

Sans caution
500

à 3000 fr.
modes de

remboursement
variés

Tél.
(021) 95 24 24

MONSIEUR
dans la soixantaine ,
désire connaître
compagne de 55 à
60 ans, catholique ,
en vue de mariage.
Ecrire , en joignant
photo, sous chiffres
FB 180 au bureau
du journal.

«Meilleurs Services» 1

f £ w M^ ^9  ^mm ^mmmWrriWltrlt 'f ^mmmmmmW ^K ^'ï̂ m̂^

A vendre
AI - __ -i' •¦ ¦¦¦ ¦ -¦ ' .

CABLES
ÙE REMOR Q UAGE

pour camion 50 fr., pour
voiture 15 fr. Garantis sans
rupture. Envoi contre
remboursement.
Ecrire sous chiffres PC 20,896
à Publicitas, 1002 Lausanne.

A VENDRE
1 petite t a b l e  an-
cienne, 2 bibliothè-
ques anciennes,
1 grande glace.
2 vestes de ski pour
garçon de 12 ans,
1 manteau d'homme,
taille moyenne.
Bas prix.
Tél. (038) 9 17 76,
entre 13 et 15 heu-
res.

DÉMÉNAGEMENT S
fj Petits transports - Suisse et France

I POLDI JAQUET
j Neuchâtel Tél. 5 55 65

TISSUS
La nouvelle collection est là. Où ça ?

Au magasin E L N A
Saint-Honoré 2, Neuchâtel

Tél. 5 58 93



Naples joue le jeu de Cagliari
Est-ce de bon augure pour le chef de file?

Décidément, tout va au mieux pour Ca-
gliari. Après les équipes milanaises, c'est,
cette fois, Fiorentina qui se trouve distancé.
Si bien que seule Juventus conserve le
chef de file en point de mire à une dis-
tance qui ne s'est, d'ailleurs, pas réduite
puisque tous deux ont gagné.

A Vicence, on a assisté à un combat sin-
gulier dans la rencontre elle-même. Ce duel
a permis à Riva (auteur des deux buts de
Cagliari) de rejoindra en tête des € canon-
nière » son rival Vitali, lequel sauva l'hon-
neur de son équipe. Cette partie connut
deux phases bien distinctes. Au cours de
la première heure, Vicence fut dominé.
Puis, les maîtres de céans furent contraints
de jouer à dix à la suite de l'expulsion
de Cinesinho, ce qui eut pour effet de pro-
voquer leur réveil. Mais, lorsqu'il est assié-
gé, le chef de file sait tirer habilement
profit des possibilités de la contre-attaque.
Et c'est au cours de l'une d'elles que Riva
marqua son second but, creusant ainsi un
écart qu'il ne fut plus possible de combler.
Dans sa forme actuelle, Juventus, qui ac-
cueillait Vérone, partait nettement favorite.
Bien qu'ayant contre eux la « fameuse loi
des nombres », les Piémontais ne firent
preuve d'aucun esprit de superstition. Un
net 3-0 leur permet de fêter leur huitième
succès consécutif : un record qui n'avait
plus été égalé depuis trente ans dans le
championnat d'Italie 1

QUATRE BUTS DE PRATI

Qu'ils soient « tifosi » d'Inter ou de Mi-
lan, ils ont tout lieu d'être satisfaits. Les
deux formations de la capitale du Nord
se sont imposées sans cincéder le moin-
dre but. A Bari, Milan réalisa même un
véritable carton grâce, surtout, à Prati, au-
teur de quatre des cinq buts de son équi-
pe. Inter gagna moins nettement car Pa-
ïenne lui offrit une sérieuse résistance, jus-
qu'à dix minutes de la fin. Mais, après
que Boninsegna eut trouvé la faille, les
Siciliens jouèrent battus et concédèrent
encore un but (Bertini). Les Romains, eux
aussi, peuvent s'estimer heureux. Tandis
que Rome s'en allait gagner à Brescia,
pour sa part, Lazio renouait avec la victoi-
re aux dépens de Bilogne. Ce dernier,
après avoir joué un mauvais tour à Inter,
se réservait-il pour accueillir Juventus di-
manche prochain ? Ce n'est pas impossible
car on avait de la peine à s'imaginer que
cette formation ait pu faire trébucher l'un
des favoris le dimanche précédent.

UNE EXCEPTION

Si l'on passe comme chat sur braise
sur la confrontation entre Sampdoria et

Turin, on s'attardera, en revanche, sur l'ex-
ploit de cette dix-septième journée. Il a
été réalisé par Naples, en déplacem ent à
Florence. Menant 1-0 au repos, les visi-
teurs bénéficièrent encore d'un penalty peu
après la reprise pour augmenter l'écart.
Les Toscans eurent beau tenter l'impossible.
Naples s'accrocha à son avance avec une
détermination peu commune. Et , lorsqu 'une
possibilité s'offrait aux attaquants locaux,
ceux-ci trouvaient sur leur chemin un Zoff
dans une forme absolument extraordinaire.
Et c'est ainsi (une fois n'est pas coutume)
qu'une équipe du Sud venait en aide au
chef de file. Est-ce un bon présage ? Atten-
dons encore pour l'affirmer.

Ca

1. — Derby County - Sheffield United.
Le maître de céans ne devrait pas connaître
trop de problèmes. 1 1 1
2. — Manchester United - Manchester
City. Ce derby promet une partie très équi-
librée. Léger avantage à l'équipe locale.

1 1 X
3. — Southampton - Leicester City.

Leicester n'est pas parmi les' mieux classés
de la deuxième division, mais Southampton

ne brille pas, non plus, en première caté-
gorie. Il pourrait y avoir partage de
l'enjeu. X X 1

4. — Tottenham - Crystal Palace. Pour
Tottenham, ce ne devrait pas être trop
difficile , maisJ.. 1 2  1

5. — Alemannia Aix-la-Chapelle - Hertha
Berlin. Tout est possible entre ces deux
formations, mais Hertha semble tout de
même devoir s'imposer. 2 X 2

6. — Eintracht Francfort - Bayera Mu-
nich. Les Municois sont en mesure d'em-
pocher la totalité de l'enjeu. 2 ' 2 2

7. — Essen - Borussla Mœchengladbach.
Le visiteur est le plus fort. Cependant,
Essen n'est pas mal classé et, de plus,
il aura l'avantage de jouer chez lui.

X 2 X
8. — Werder Brème - Hanovre. Les deux

.formations luttent contre la ralégation. Il
est difficile d'en tirer un favori. 1 X 2

9. — Bologne -Juventus. Juventus est en
brillante condition, mais la défaite le
guette... 2 X X

10. — Naples - Bari. Sur leur terrain,
les Napolitains né devraient pas connaître
de soucis. . 1 1 1

11. — Rome - Vérone. Il est bien diffi-
cile de prévoir l'issue de cette partie. Rome
part avec un léger avantage. 1 1 X

12. — Sampdoria - Fiorentina. Les Flo-
rentins doivent se racheter mais, sur sol
génois, ils n'auront pas la tâche facile...

2 X 2
13. — Turin - Internazionale. Inter

n'étant plus aussi redoutable que dans le
passé, les gars de Turin ont une chance
de se tirer d'affaire — mais une mince
chance, à vrai dire. 2 2 2
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GARAGE, région Monruz, avec électricité
pour dépôt et auto. Tél. 5 87 55.

CHAMBRE MEUBLÉE pour jeune Suisse
allemand, région la Rotonde, libre tout de
suite. Tél. 4 09 00.

APPARTEMENT 2 PIÈCES, confort ou
mi-confort, proximité du centre ou de la
gare. Tél. 5 69 61, dès 18 heures.

SUISSE ALLEMAND, étudiant, cherche
chambre meublée avec douche ou bain ;
éventuellement pension, de préférence aux
alentours de Neuchâtel, pour le 1er mars
1970. Tél. (042) 57 11 57.

COUPLE RETRAITÉ, cherche appartement
de 2-3 pièces, région Peseux-Cormondrèche,
pou r avril-mai. Prix modéré, si possible!
avec jardin-verger. Tél. 5 94 92. »

AIDE SOIGNANTE, 65 ans, solvable, pro-
pre et honnête, cherche pour avril, à Neu-
châtel ou environs, appartement une pièce
et cuisine, tout confort, rez-de-chaussée exclu.
Ad resser offres écrites à DZ 178 au bu-
reau du journal.

VEUF cherche chambre avec pension , pour
date à convenir. Haut de la ville, Vauseyon-
Peseux. Adresser offres écrites à GC 181
au bureau du journal.

MONSIEUR NEUCHATELOIS cherche pe-
tit logement modeste, une chambre et cui-
sine, sans confort , non meublé, à Neu-
châtel ou environs, libre immédiatement.
Adresser offres écrites à HD 182 au bureau
du journal.

APPARTEMENT de 2 % ou 3 pièces
(éventuellement 2 grandes pièces), confort ,
ou mi-confort, à Neuchâtel ou aux envi-
rons, pour le printemps 1970 ou date à
convenir, par couple sans enfants. Tél. (032)
3 60 08, de 8 à 12 h et dès 18 heures.

DEMOISELLE CHERCHE, pour début du
printemps, petit appartement jusqu 'à 200 fr.
par mois. Préférence : Hauterive, la Coudre,
l'Ermitage. — Adresser offres écrites à
DV 118, au bureau du journal.

VEUF désire faire la connaissance de dame
ayant petite rente , pour rompre solitude.
Adresser offres écrites à EA 179 au bu-
reau du journal.

JEUNE HOMME désire faire la connais-
sance d'une jeune femme (âge sans impor-
tance) . Ecrire à LC OUI au bureau du
journal.

PLEYEL mi-queue. Tél. 5 39 95, de 18 à
20 heures.

POUSSETTE à l'état de neuf. Tél. 4 12 38,
pendant les heures des repas.

ARMOIRE DE CUISINE, à suspendre, 4
portes. Tél. 7 93 91.

2 FAUTEUILS et 1 canapé. Téléphoner
au 5 53 13.

SALLE A MANGER noyer : table, buffet,
vaisselier, 6 chaises rembourrées. A Chau-
tems, Côte 21, tél. 5 64 94.

MACHINE A LAVER automatique Service,
en bon état. Tél. 4 64 96.

SOULIERS DE SKI Henke, No 38 ; 2 pai-
res de bottes, dame, No 38. Tél. 5 04 30.

TECKEL A LONG POIL roux, 5 mois,
avec pedigree suisse, 300 fr. Tél. 3 17 26.

BELLE NICHÉE de bergers allemand*
sans pedigree. Tél. 6 21 10, après 19 heures.

SKIS 195 cm, fixations de sécurité, prix
à discuter. Etat de neuf. Tél. 5 52 66, après
18 heures.

ENREGISTREUR Philips, occasion avec ga-
rantie, 2 pistes. Tél. 5 95 77.

2 SUPERBES CHIENNES bergers belges,
pure race, sans papiers, long poil noir ;
3 mois. Tél. (038) 6 75 78.

MOBILIER COMPLET pour cause de dé-
part à l'étranger au mois de mars. Tél.
(038) 6 23 79, dès 20 heures.

DIVAN-LIT, largeur 110 cm, en parfait
état. Tél. 5 72 41, quai Godet 2.

ACCORDÉON PICCOLO état de neuf ,
400 fr. TéL (038) 716 76.

BELLE CHAMBRE à un ou deux lits ,
avec pension. Tél. 3 29 31.

A CRESSIER, STUDIO meublé, tout con-
fort. Tél. 7 77 47.

MEUBLÉ de 3 chambres, tout confort ,
centre de la ville dès le 1er mars, 495 fr.
charges comprises. Ecrire à 211-29 au bu-
reau du journal.

CHAMBRES tout confort , avec pension ,
pour étudiants, ou employés sérieux. Tél.
5 75 62. 
APPARTEMENT, 2 pièces, meublé, entrée,
cuisine agencée, salle de bains, 350 fr. dans
villa, à Colombier, pour le 24 janvier. Tél.
6 35 30. 
CHAMBRE POUR EMPLOYÉ de bureau
stable, soigneux. Tél. 5 65 78.

CHAMBRE pour jeune homme sérieux, près
du centre. Tél. 5 40 71.

APPARTEMENT DE 3 pièces, tout con-
fort, au rez-de-chaussée, prix 400 fr., char-
ges comprises, pour le 24 janvier. Grise-
Pierre 30, Serrières. Tél. 5 71 58, le matin.

STUDIO MODERNE tout confort , 2 lits ,
cuisinette, douche. Libre dès le 1er février
1970. Adresser offres écrites à AW 175 au
bureau du journal.

COUTURIÈRE confectionne modèles
d'après haute couture, et retouches. Tél.
5 52 88. 
JEUNE HOMME cherche, pour le week-
end, place de barman. Tél. (038) 8 17 95,
à midi. 
DAME cherche petits travaux à domicile
(horlogerie ou autres). Tél. (032) 83 21 60.

SECRÉTAntE DIPLÔMÉE, Ecole de com-
merce, 3 ans de pratique, cherche emploi.
Adresser offres écrites à CY 177 au bu-
reau du journal.

CUISINIER cherche place à Neuchâtel ou
aux environs. Entrée 1er mars. Adresser
offres écrites à BX 176 au bureau du
journal.

MÉCANICIEN DE PRÉCISION, 25 ans ,
désirant améliorer sa situation , cherche pla-
ce de dessinateur de construction, calcula-
teur de prix de revient. Adresser offres
écrites à 201-27 au bureau du journal.

FUSILS, SABRES, PISTOLETS, ainsi que
vieux képis, au meilleur prix. Tél . 8 19 49.

FM V.
Vous faites de la publicité?
pensez alors qu'une

PETITE ANNONCE
est toujours lue quand
elle paraît dans la

FEUILLE D'AVIS
DE NEUCHATELS r

Il faut pourtant bien dire la vérité

Les difficultés inhérentes à l'amalgame suisse des langues,
coutumes et mentalités sont archiconnues. Certains y ont

perdu leur latin, d'autres les cheveux ou les pédales, voire
tout en même temps, pour avoir tenté de ramener à leurs
propres vues en matant plutôt qu'en essayant de comprendre
un état d'esprit difficile à cerner, par essence. A la placidité

| vaudoise, s'oppose la rouspétance genevoise et neuchàteloise ;
la souplesse tessinoise trouve son pendant dans la rigidité ber-
noise et tout à l'envi.

Dans ces conditions, on mesure combien la tâche d'un
entraîneur étranger est compliquée et son cahier des charges
devrait comprendre l'exigence de la connaissance d'au moins
deux de nos langues nationales. Les choses sont plus simples
dans un club — mais enfin, on a vu débarquer, en Suisse
romande, des entraîneurs ne parlant pas un traître mot de
français ! En compensation, ils s'occupaient davantage du bal-
lon que du tableau noir. Et ça n'allait pas plus mal.

UN ÉTRANGE SILENCE
Ballabio a discrètement démissionné et son bilan se résume

en un passif. L'homme a déchoué sur toute la ligne mais,
curieusement, on en a fait aucune publicité. Ceux qui l'ont
engagé sont dans le même sac et eux aussi se réfugient dans
une ouate brouillardeuse. Surtout pas de vagues. On est loin
des conférences de presse, des communiqués et de tout le
tremblement mis toujours trop généreusement à disposition de
ceux que leur mauvaise conscience pousse à se justifier.

Le coup bas porté à Foni porte des fruits plutôt pourris.
Il n'est pas possible de se tromper davantage. Au reste, les
responsables (sic) l'avouent : « n faut repartir à zéro. ¦> Voilà
qui ne nous changera guère : nous avons l'habitude du point
zéro, dans notre sport national trop souvent cacochyme. Nous
vivons en réorganisation perpétuelle ; à croire que nous y
sommes condamnés.

COMBIEN DE SAUVEURS... :
En tout cas, depuis quarante ans que je commerce avec le

football, je n'ai connu que ça : des sauveurs et des gens qui
voulaient tout « bouffer ». Tous inventeurs du mouvement per-
pétuel, cela va de soi ; tous « seuls » détenteurs de la « seule •
vérité (eux disent : la vérité vraie) ; fous à dénigrer le' travail
du prédécesseur et tous s'en allant avec les mêmes paroles :
« Je ne pouvais pas; faire comme je l'entendais. > Sombre
galerie d'échecs suspendus à an clou et où un clou chasse
l'autre.

Oui, le plus énervant, après chaque démission ou limo-
geage, c'est le constat de l'huissier de service : résultat zéro.
De tout ce que les braves gens ont créé durant des mois,
voire des saisons, il ne reste rien. C'est à peine croyable.
« Rien » est peut-être exagéré, car reste l'envie de remettre
le dossier à un psychiatre. Le football est bien un sport
de pieds !

A. EDELMANN-MONTY

La démission de Ballabio a été
contenue dans un silence étrange

AUan Clarke est redoutable
Journée faste pour Leeds

Everton vient d'être déboulonné de son
piédestal qu'il n'avait pas quitté depuis le
début de la saison. Les « Millionnaires »
de Liverpool ont tenu, durant vingt-huit
matches la tête du championnat. C'est un
exploit qu'il faut saluer d'un large coup
de chapeau. Tout n'est pas perdu pour
Everton, qui compte un match de moins
que Leeds, qui lui a succédé aux comman-
des. La (mauvaise) surprise est venue de
Southampton, qui n'avait plus fêté de vic-
toire devant son public depuis le 1er sep-
tembre 1969 ! Les gens de la mer ont fait
échec aux armateurs de Liverpool. Sou-
quant ferme comme un naufragé affamé,
Southampton a finalement dévoré le re-
quin Everton...

JOURNÉE FASTE
Ledds a bénéficié d'une journée faste ;

il a non seulement battu Coventry City
par 3-1, mais il a encore vu ses deux
principaux adversaires perdre des plumes.
Liverpool n'a, en effet, réussi qu'un modes-
te match nul face à West Bromwich Al-
bion, devant son propre public. Ce n'est
pas à cette allure de croisière que Liver-
pool va rejoindre Leeds et Everton. Chel-
sea, étrillé par Leeds (2-5) la semaine
dernière, se pointe au troisième rang, à

huit points du chef de file, à la faveur
d'une victoire méritée sur Arsenal. Un
joueur s'affirme comme le numéro un du
championnat : Allan Clarke, transféré pour
2 millions de francs suisses à Leeds, en
début de saison. Clarke a marqué huit buts
au cours des quatre dernières rencontres.
A ce rythme, sa valeur sera vite amortie.

A BOULETS ROUGES
Il y a eu de la bousculade à Highbury

où Arsenal recevait Chelsea. Le champion-
nat est une chose, l'invincibilité dans la
capitale une autre. Les multiples « derbies »
qui opposent les cinq équipes des bords
de la Tamise sont des spectacles passionnés
qui animent la vie londonienne. Les admi-
rateurs de Chelsea ont envahi, on ne sait
trop pourquoi, la pelouse de Highbury...
Il y a eu des heurts avec la police 1 Ce
type d'incidents devient par trop fréquent.
Chelsea très à l'aise, a finalement battu son
adversaire par 3-0, sans lui laisser la moin-
dre chance. Les gars de Stamford-Bridge
entendent rester l'équipe-phare du football
londonien. Jouant à Manchester City, il
continue son calvaire (quatre défaites en
cinq rencontres). Cette équipe a des ratés
qui lui coûtent particulièrement cher.

Gérald MATTHEY

1 x 2
1. Derby County - Sheffield Un. 8 1 1
2. Manchest. Un.-Monchest. City 2 7 1
3. Southampton - Leicester City 6 3 1
4. Tottenham - Crystal Palace 8 1 1
5. Alemannia Aix-Hertha Berlin 5 4 1
6. Eintr. Francfort-Bayern Munich 1 6  3
7. Essen - Bor. M'Gladbach . 2 2 6
8. Werder Brame - Hanovre 96 8 1 1
9. Bologne - Juventus Turin . 4 3 3

10. Naples - Bari 6 3 1
11. Rome - Vérone 6 3 1
12. Sampdoria - Fiorentina . . 1 2 7
13. Turin • Internazionale . . 4 5  1

' _ 

'
¦' 
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Dix
exp erts
vous
propo sent...

Italie
Matches Buts

J. G. N. P. p. c. Pts
1. Cagliari 17 10 6 1 22 7 26
2. Juventus 17 10 3 4 26 11 23
3. Inter 17 8 5 4 22 14 21
4. Fiorentina 17 9 3 5 24 21 21
5. Milan 17 7 6 4 23 13 20
6. Naples 17 7 6 4 14 10 20
7. Turin 17 7 5 5 15 14 19
8. Rome 17 6 6 5 17 21 18
9. Vicence 17 7 3 7 20 15 17

10. Bologne 17 3 9 5 14 15 15
11. Vérone 17 5 5 7 14 17 15
12. Lazio 17 6 3 8 14 18 15
13. Bari 17 3 7 7 5 17 13
14. Sampdoria 17 1 9 7 11 21 11
15. Palerme 17 2 5 10 14 29 9
16. Brescia 17 2 5 10 9 21 9

Angleterre
Matches Buts

J. G. N. P. p. c, Pts
1. Leeds 29 17 10 2 62 27 44
2. Everton 28 20 3 5 51 26 43
3. Chelsea 28 13 10 5 46 31 36
4. Liverpool 27 13 9 5 49 30 35
5. Wolverhampton 28 11 11 6 41 33 33
6. Stoke 28 12 9 7 40 35 33
7. Derby 29 14 5 10 38 26 33
8. Manchester Un. 28 10 11 7 40 38 31
9. Coventry 26 12 6 8 36 28 30

10. Manchester City 28 11 8 9 41 30 30
11. Newcastle 27 11 6 10 32 23 28
12. Tottenham 28 11 6 11 36 40 28
13. Nottingham For. 28 7 14 7 36 41 28
14. Arsenal 29 7 14 8 32 33 28
15. West Bromwich 27 9 6 12 34 36 24
16. West Ham 29 8 8 13 34 43 24
17. Burnley 28 6 10 12 31 43 22
18. Ipswich 29 6 7 16 27 49 19
19. Southampton 27 3 12 12 34 49 18
20. Sunderland 28 4 9 15 19 48 17
21. Crystal Palace 28 3 10 15 25 51 16
22. Sheffield Wedn. 27 4 6 17 24 48 14

TROIS MATCHES
Trois matches seulement sur les neuf

prévus au programme de , ce troisième
dimanche de l'année ent été joués. Les
autres ont tous été renvoyés en raiscui
de la neige ou du verglas. Dans une telle
situation, il semble que les dirigeants du
football allemand auraient été bien ins-
pirés en supprimant toutes les rencontres
de la journée, car nous avons, mainte-
nant , un classement complètemen t fausé.

Les parties qui ont été jouées n 'au-
ront, d'ailleurs, pas servi à grand-chose
puisq u'elles se sont toutes terminées par
un partage des points. Mieux même :
toutes ont pris f i n  sans qu'aucun but
ait été marqué. Voilà qui est, pour le
moins, insolite.

Il est inutile de s'étendre plus sur cette
compétition, sinon pour relever que
Schalke 04, depuis la fondation de la
ligue fédérale, n'a encore jamais eu à
rencoyer un match prévu sur son terrain.
Ce club jouait, samedi, sa 117me partie
à domicile. Le stade de Gelsenkirchen
doit être particulièrement bon...

RM.

La compétition ne reprendra que dans dix jours
i La trêve des confiseurs dure longtemps

Les Français prolongent la trêve des
confiseurs . Ils ne recommenceront le cham-
pionnat que dans une dizaine de jours.
Mais, certaines équipes impatientes se pré-
parent déjà avec beaucoup de sérieux. La
seconde période de transferts n'a pas appor-
té de grandes modifications dans les con-
tingents. Il faut dire que le prix des joueurs
et la situation financière de certains clubs
ne permettent pas de folies.

ENCORE MARSEILLE !
Que s'est-il passé en ce début d'année ?

Passablement de choses. Tout d'abord, Her-
bin , le meneur de jeu stéphanois, a annon-
cé qu'il quitterait Saint-Etienne pour jouer
à Nice, actuellement prétendant à l'ascen-
sion en première division. Snella ira-t-il
le rejoindre ? On ne le sait pas, mais les
compères se connaissent bien. Le premier
ne jure que par le second. Et puis, il y a
eu l'affaire Marseille-Red Star. On se sou-
vient que Marseille, pour protester contre
une date imposée par le Groupement des
clubs professionnels avait envoyé à Paris
son équipe amateur (2-2). Cette façon de
procéder est illicite et , comme sanction ,
le Groupement oblige les deux équipes à
rejouer. Ainsi , les spectateurs parisiens ver-
ront à l'œuvre les vedettes marseillaises
Magnusson et Skoblar... mais devront
payer une seconde fois. C'est le spectateur
qui < trinque > , une fois de plus. Il serait
amusant que Red- Star , qui n'avait pu
battre les amateurs, obtienne un résultat
plus positif contre les professionnels. La
réalité dépasserait la fiction.

Dimanche, les espoirs français (moins
de 23 ans) s'entraînaient contre les étran-
gers de France, à Nice (1-3). L'équipe des
étrangers, bien que formée d'unités dispa-
rates, avait particulièrement bonne mine,
puisque, dans la ligne d'attaque , on trou -
vait Magnusson et Skoblar (Marseille) ,
Keita (Saint-Etienne), et puis, en défense,
les Tchécoslovaques Scherer (Nîmes), Po-
pluhar (Lyon) et le Yougoslave Durkovic de
Saint-Etienne. Belle panoplie de vedettes.
Les jeunes Français furents intimidés. Ils
ne supportèrent pas la comparaison avec
ces grands noms.

Un seul match de championnat s est
joué : Rouens - Angoulême (0-2). Les
Roueùnais avaient joué quelques jours au-
paravant à Arsenal, où ils s'étaient inclinés
1 à 0 (but marqué à deux minutes de la
fin), ce qui les éliminait de la coupe des
villes de foire. Les Rouennais ont eu plus
de peine devant Angoulême que devant
Arsenal et leur situation est alarmante. Un
match amical a particulièrement intéressé

les « anciens » : Red Star - Reims (0-2).
Devinez qui a été le meilleur joueur du
terrain ? Raymond Kopa. Il a donné à ses
jeunes partenaires des balles « rémoises »
comme aux plus beaux jours . Mais , ces
jeunes attaquants ne ressemblent en rien
à ceux qui, voici quelques années encore ,
entouraient le grand Kopa : Piantoni , Vin-
cent, Bliard. Beaucoup d'anciens n'ont pas
oublié. Jean-Marie THEUBET

H Ecole de langues et de commerce gf|
m la plus répandue en Suisse j$|

S Dès avril prochain ^M

I NOUVEAUX COURS 1
S # Classe de Sine primaire m
H| préparant à l'entrée à l'école secondaire %j£&

I £ Classe de 2me secondaire '-M
B moderne m
m % Classe préparatoire M
S et de raccordement M
&j (orientation commerciale, technique ou administration). Kg!

p 13, ruelle Vaucher — Tél. 5 29 81 H
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Les MECCARILLOS plaisent aux hommes exigeants:

^^^^. R ls 
trouvent dans ces cigarillos

'̂ B|^  ̂+m9 composés de tabacs aromatiques et doux,
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de Fr. 500.- à Fr. 10 000.- I
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Banque Procrédit I
1701 Fribourg
1 rue de la Banque H
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vous souffrez des
pieds, confiez '<
l'exécution sur

mesure de vos

supports
plantaires

au spécialiste
| orthopédiste

YVES REBER
19, fbg de l'Hôpital , tél. 5 14 52

Cours annuels de l'École
cantonale d'agriculture, Cernier
L'Ecole cantonale d'agriculture de
Cernier est seule, en Suisse roman-,
de, à même de donner, par ses
cours annuels, une formation pro-
fessionnelle complète théorique et
pratique aux jeunes gens désirant
se vouer à l'agriculture.
Les élèves qui i suivent ces cours
avec succès obtiennent le certificat
de fin d'apprentissage pratique ainsi
que le diplôme dé connaissances
théoriques agricoles.
L'enseignement se fait sur un do-
maine de 90 ha dont 30 ha sont
affectés à l'économie de montagne.
L'école dispose, par ailleurs , de
toutes les installations que nécessite
une agriculture moderne et progres-
siste.
Durée des études : 2 ans .
Ouverture des cours : 13 avril 1970.
Pour prospectus et programme d'en-
seignement, s'adresser à la Direction
de l'Ecole cantonale d'agriculture de
Cernier (Neuchâtel).

La Cité solde avec
DOUBLE RISTOURNE

: ,.,,....,.,,.. -.., ''̂ j S S&gStml "*~ " " " ^^mtm\^. 
.-¦¦•¦•;••¦¦¦:

Rayon tricots dames
Pulls
Valeur jusqu'à 49.— 35.— 28.80 35.— 36.80 12.80

Soldé 30- 20.- 18.- 15.- 10- 5.-
Cardigans
Valeur jusqu'à 33.— 29.80 32.— 19.80

Soldé 25.- 20.- 18.- 10.-
Jaquettes
Valeur |usqu'à 49.— 36.— 29.80 27.80 15.80

Soldé ^O- 25- 20.- 18.- 10.-
Sets
Valeur jusqu'à 25.80 15.—

Soldé 15.- 10.-

Rayon corsets
Gaines
Valeur jusqu'à 54.50 44.50 29.50 19.90 11.80 9.80 5.90

Soldé 30.- 20- 15.- 12.- 6.- 5.- -.50
Soutiens-gorge
Valeur jusqu'à 29.50 26.50 19.80 12.90 7.90

Soldé 20.- 15.- 10.- 6- 4.-
Bustiers
Valeur jusqu'à 35.50 19.80 17.50

Soldé 15.- 12.- 10.-
Autorisation officielle du 15 janvier au 3 février 1970
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AUTO-ÉCOLE
SIMCA 1000 Permis prolessionnels
OPEL pour camions

et taxis

A MAIRF Tél. bureau 5 67 70
• llinillk domicile 3 32 66

A donner contre
bons soins un

CHIEN
croisé, mâle , 2 ans.
Amis des bêtes,
tél. (038) 9 17 76,
dès 13 heures.

con3^SffiM



Une heure défavorable%M
BILDER AU F DEUTSCH (Suisse ro-

mande) . — Lors de la d i f f u s ion  de la
première émission de cette série éduca-
tive, nous écrivions : < Atirès un dialo-
gue de ponctuation, images et son iso-
lent la question grammaticale traitée puis
animent un exercice oral. Après quoi
pour conclure la < leçon », le dialogue
de présentation est di f fusé  une seconde
fois. La démarche est logique. Pourtant,
nous doutons de la réelle participation
des jeunes lors des exercices. Il faut  re-
connaître aussi que le « jeu > n'était pas
clairement expliqué. D' autre part , pen-
dant le temps de réponse, il serait plus
judicieux de s 'arrêter sur une image plu-
tôt que de vouloir reprendre divers plans
qui créent une certaine confusion. Mais ,
malgré notre doute, nous pensons qu'il
serait intéressant d'augmenter le temps
d'exercices. En e f f e t , si la réelle parti-
cipation des jeunes était contrôlée par
les parents, il est incontestable qu'après
une mise en condition visuelle et d'at-
trayantes explications cette séquence de
l'émission pourrait apporter d' excellents
résultats. De plus , des exercices supplé-
mentaires remplaceraient avantageuse-
ment les redites des cinq dernières mi-
nutes. >

Nous avons retrouvé cette série avec
plaisir car elle a subi quelques modifi-
cations qui vont dans la direction que
nous proposions. Le volume des exercices
oraux a aussi été augmenté et la der-
nière séquence transformée. Les auteurs
ont choisi une solution moyenne, peut-
être la meilleure. Ils ont limité la ma-
tière et l'ont reprise sur un rythme ac-
céléré. Nous pouvons dès lors dire que
c Bilder auf Deutsch > a trouvé sa voit
et qu'il s'agit d'exploiter au mieux ses
apports.

Mais est-ce que l'émission portera
quelques fruits  ? Est-elle régulièrement
suivie par le public concerné ? Il y a
quelques trois mois, une enquête menée
dans le Jura nous avait appris que les
jeunes ne suivaient par les émissions
programmées à une telle heure et à leur
intention. C'est pourquoi nous avons tou-
jours estimé qu'il fallait revoir le mode
de dif fusion.  Il n'est pas indispensable
de cesser toutes dif fusions de téléscolai-
re parce qu'une commission a été char-
gée de revoir l' ensemble d' un délicat pro -
blème. « Bilder auf Deutsch », en étant
d i f f u sé  régulièrement, aurait pu assurer
une très agréable transition. La di f fus ion
de deux ou trois séquences par semaine,
rep rises selon un cycle à déterminer,
n'aurait pas déplu aux enseignants.

Pour l'instant, connaissant les réac-
tions des jeunes, les enseignants sont
peut-être les seuls à bénéficier des e f -
forts consentis par la télévision. Chaque
émission de « Bilder auf Deutsch > leur
suggèrent quelques idées pour animer
leurs leçons, établir le dialogue. A quand
la reprise pendant la journée ?

BONSOIR (Suisse romande) . — L'équi-
pe des animateurs de t. Bonsoir » n'a pas
choisi la formule faci le  en donnant à
cette émission son actuelle allure. Jus-
qu 'ici , le « Café Romand » ne nous a pas
convaincus. Il f a u t  être très for t  pour
réussir dans ce genre . Pierre Verdan est
le seul à tirer son épingle du jeu. Mais ,
ils ne tiendront pas longtemps car il f a u t
beaucoup de ressources personnelles pour
ne pas lasser le public. On n'anime pas
une télévision uniquement en parlant.
D' autre part , Samuel Chevallier n'est
plus.

J . -C. Leuba

HORIZONTALEMENT
1. Surnom d'un roi des Francs. 2. Une
conscience pure en est un bon. 3. Bien
armé pour la réussite. — Article arabe. —
Etre arboricole. 4. Juge. — Se soumit. 5. En-
tre le jéjunum et le gros intestion. — Tor-
rent des Alpes. 6. Note. — Grande ou-
verte. — Ses pommes résistent au couteau.
7. Passereau, bon chanteur. 8. Fard de cou-
leur sombre. — Arrose la Valteline. 9. Fraî-
che. — Elle changea de forme. 10. Unité
romaine. — Son ouvrage est un four.

VERTICALEMENT
1. Nigaud. — Isthme au nord de la pres-
qu 'île de Malacca. 2. La minette en fait
partie. 3. Marque du dépit. — Base solide.
4. Circulent dans les pays Scandinaves. —
Petits poids. 5. Adverbe. — Fait partie d' un
irain.  — Négation. 6. Fut ministre de la
Guerre . — Se fait remarquer. 7. Les Gau-
lois y bat t i rent  les Romains. — Evite une
répétition. 8. Pronom. — Conquérant hon-
grois. 9. Partie d'un appareil de levage. —
Scandale. 10. Philosophe qui vécut à la cour
de Charles le Chauve. — Plaisent au berger.

Peu d'aspects importants sont à noter le matin. L'aprè-midi sera placé sous d'excellentes
configurations favorisant les réunions amicales ou sentimentales et les études.
Naissances : Les enfants de ce jour seront sensibles, affectueux, mais poussés à l'indolence
et un npn narfissftnic-

BELIER (21/3-19/4)
Santé : Surveillez votre hygiène alimentaire.
Amour : Une nouvelle connaissance oriente-
ra différemment vos sentiments. Affaires i
N'accordez pas votre confiance à n'importe
qui.
TAUREAU (20/4 - 20/5)
Santé : Votre gorge est très sensible, soyez
prudent. Amour : Il y a aucune honte à
reconnaître vos erreurs. Affaires : Montrez-
vous patient et très méticuleux.

GÉMEAUX (21/5 - 21/6)
Santé : La relaxation pratiquée quotidienne-
ment est excellente. Amour : Faites preuve
d'un peu plus de stabilité. Affaires i Prenez
une décision rapidement

CANCER (22/6 - 22/7)
Santé : Tributaire de votre moral, soyez op-
timiste. Amour: Voyez la réalité telle qu'elle
est. Affaires : Montrez-vous conciliant tout
en étant ferme.

LION (23/7 - 23/8)
Santé : Consommez davantage de légumes
verts. Amour : Ne négligez pas vos amis.
Affaires : Des nouvelles propositions vous se-
ront faites.
VIERGE (24/8 - 23/9)
Santé : Essayez un traitement par les plantes.
Amour : Tenez compte de l'avis de vos pro-
ches. Affaires : Ne vous noyez pas dans la
routine.

BALANCE (24/9 - 23/10)
Santé : Attention aux blessures. Amour i
Contrôlez votre impulsivité. Affaires i La
journée sera très active et fatigante.

SCORPION (24/10-22/11)
Santé : Excellente. Amour : Faites preuve de
tact. Affaires : N'oubliez pas que la vérité
n 'est pas toujours bonne à dire.

SAGITTAIRE (23/11-21/12)
Santé : Diminuez votre consommation de
café. Amour : Une sortie sera favorisée par
les circonstances. Affaires i Très bonne jour-
née pour vos intérêts.

CAPRICORNE (22/ 12-19/1 )
Santé : Mangez plus lentement. Amour : Vos
concessions ont beaucoup touché l'être ai-
mé. Affaires : Recherchez les contacts ami-
caux.

VERSEAU (20/1-18/2)
Santé : Prenez une tisane calmante le soir.
Amour : Ne sous-estimez pas l'intuition de
vos amis. Affaires : Multipliez les collabo-
rations.

POISSONS (19/2 - 20/3)
Santé : La marche à pied vous est recom-
mandée. Amour : Consolidez l'entente avec
l'être aimé. Affaires : Quelques retards à
craindre dans votre travail.

ZURICH
OBLIGATIONS 19 jartT. 20 janT.

3 % Fédéral 1949 . . 91.25 d 91.25 d
2 'lé % Féd. 1954, mars 94.85 d 95.—
3,% Féd. 1955, juin . 89.50 d 89.25 d
4 '/« •/• Fpdéral 1965 . . 93.25 d 93.25 d
4 '/• V. Fédéral 1966 . . 93.— d 93. d
5Vi Fédéral 1961 . . 98.25 98.25

ACTIONS
Swlssair nom 729.— 707.—
Union Eques Suisses . 4310.— 4280.—
Société Bque Suisse . 3165.— 3165.—
Crédit Suisse 3450.— 3466.—
Bque Pop. Suisse . . . 2110.— 2110.—
Bally 1340.— 1330.—
Electro Watt 2035.— 2040.—
Motor Colombus . . . 1420.— 1420.—
Italo-Sulsse 216.— 215.—
Réassurances Zurich . 2270.— 2255.—
Winterthour Accid. . . 1080.— 1090.—
Zurich Assurances . . 5975.— 6025.—
Alu. Suisse nom. . . . 1580.— 1570 
Brown Boveri A . . . . 2090.— 2100.—
Saurer 2005.— 2010.—
Fischer 1500.— 1480 
Landis & Gyr . . . . . 1620.— 1660.—
Lonza 2400. — 2420.—
Nestlé porteur 3050.— 3050.—
Nestlé nom 2005.— 2000.—
Sulzer 3850.— 3825.—
Oursina 2940.— 2940.—
Alcan-Alumlnium . . . 109.— 108. 
American Tel & Tel 212  ̂ 210 y ,
Canadien Pacific . . . 270.— 269.—
Du Pont de Nemours 441.— 439.—
Eastman Kodak . . . .  347.— 346.— d
i-uiu muLUi 170.— a 173 i£
General Electric . . . 322.— 316. 
General Motors . . . .  288.— 287 %IBM 1551.— 1504.—
International Nickel . 177 i<, 175 ^Kennecott 197.— 194 i2Litton 130.— 130 H
Marcor 224  ̂ 224 %Std OU N ew-Jersey . 268.— 268. 
Union Carbide 157.— 154 %U. States Steel . . . .  147.— 148. 
Machines Bull 86 % 87 ai
Cia , Italo-Argentlna . 41— 41.—Philips ii% 74 Vi
Royal Dutch 162 % 160 %Sodec 182. — 183.—
A. E. G 262.— 261 ^Farbenfabr. Bayer AG 203.— 202—
Farbw. Boechst AG 255.— 251 %Mannesmann 183 % 182. dSiemens 278 % 274. 
BALE ACTION3
Ciba, porteur . . . .11900.— 11900.—CIba, nom 9675.— 9700.—Gelgy, porteur . . . .  9700.— 10400.—Geigy, nom 6475.— 6650.—Sandoz 4525.— 4575.—Hoff.-La Roche (bj ) 171000 — 170250.—
LAUSANNE ACTIONS
B. C. Vaudoise . . . .  1125.— 1125.—Crédit Fonc. Vaudois 1005— 1010.—Innovation S.A 285.— 280.— dRom. d'électricité . . 350.— d 340.— dAteliers constx. Vevey 630— d 630.— dLa Suisse-Vie . . . . .  3075.— d 3075. 

Cours communiqués, sans engagementpar la Banque Cantonale Neuchàteloise

HORS-BOURSE
Fund of fund 23.39 23-23Int. inv. trust . . . . 8 68 8.55

Bourse de Neuchâtel
ACTIONS 19 Janv. 20 Janv.

Banque Nationale . . . 540.— d 540.—
Crédit Fonc. Neuchât. 780.— d 800.—
La Neuchàteloise as.g. 1610.— d 1600.— d"
Appareillage Gardy . 235.— 235.— d
Câbl. eléct. Cortaillod 8900.— d 9100.—
Câbl. et tréf. Cossonay 2675.— o 2675.— d
Chaux et cim. Suis. r. 550.— d 550.— d
Ed. Dubied & Cie S.A. 1725.— 1825.— a
Girard-Perregaux . . . 1200.— d 1175.— d
Ciment Portland . . 3500.— à 3500.— d
Suchard Hol. S.A. <A» 1325.— 1300.— d
Suchard Hoi. S.A. «B> 7500.— d 7400.— d
Tramways Neuchâtel . 390.— 0 390.— o
Navigation Ntel ^riv. 65.— d 65.— d

OBLIGATIONS
Etat Neuch. 21/, 1932 96.— o 95.50 0
Etat Neuch. 45'< 1965 92.50 d 92.50 d
Etat Neuch. 3l/> 1946 97.50 d 97.50 d
Corn. Neuch. 5 1967 94. — d 94.— d
Com. Neuch. 3 1951 94.50 d 94.50 d
Chx-de-Fds 5 1966 92.50 d 92.50 d
Le Locle 5 1966 93.— o 93.— o
Châtelot 5VJ 1968 98.— d 96.— d
Elec. Neuch. 3 19Ï1 97.25 d 97.25 d
Tram. Neuch. 3'/» 1946 93.— d 93.— d
Paillard S.A. 3'/i 1960 93.50 d 93.50 d
Tabacs N.-S. 4 1962 91.— d 91.—
Raff. Cress. 5'/. 1966 98.50 d 98.50 d

Cours des billets de banque
étrangers

du 20 janvier 1970
Achaf Vente

France 73.50 76.50
Italie —68 —.6950
Allemagne 115.50 , 118 50
Espagne 6.— 6 ?5
U. S. A 4 28 4.34
Angleterre 10.20 10 50
Belgique 8.45 8.75
Hollande 118. — 121.—
Autriche 16.55 16.85

Marché libre de l'or
Pièces suisses 45.— 50.—
Pièces françaises . . .  39. — 46.—
Pièces angl. anc . . 40.— 45.—
Pièces angl. Elisabeth 37— 41.—
Pièces américaines . . 190.— 230.—
Lingots 4800.— 4880.—

Communiqués à titre Indicatif par la
Banque Cantonale Neuchàteloise
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(AP) 1& Bourse est demeurée sur sespositions dans un marché modéré où lesvaleurs en baisse ont légèrement dépasséle nombre des titres en progrès. Le
rythme des opérations s'est légèrement
accéléré en fin de séance, ce qui a per-
mis à certains compartiments d'achever
la séance en léger mieux. Les transac-
tions ont porté sur 11,050,000 titres.

INDICES DOW JONES

Industrielles 777,85 (+ 1,78)
Chemins de fer 172,23 (+0, 13)
Services publics 108,64 (—0 ,54)

Ensemble 256,55 (+0 . 18)

NEW-YORK

NEUCHATEL
Université ; salle C 47 : 20 h 15, conférence

par M. Eric Merlotti.
Casino de la Rotonde : 20 h 30, Bernhard -

Theater, Zurich.
EXPOSITIONS. — Musée cantonal d'ar-

chéologie (hôtel DuPeyrou) : Exposition.
Galerie des Amis des arts : Exposition

Mario de Francesco.
TPN, centre de culture 1 Commèdia dell'ar-

te, gravures de Jacques Callot.
CINÉMAS. — Rex : 13 h et 20 h 30,

Schamlos ! (Sans pudeur). 18 ans.
Studio : 15 h et 20 h 30, Le Rendez-vous.

18 ans.
Bio : 15 h, 18 h 40 et 20 h 45, More.

18 ans.
Apollo : 15 h et 20 h 15, Hello Dolly.

16 ans.
Palace : 15 h, Tintin et le temple du soleil.

7 ans. 20 h 30, Béru et ces dames.
16 ans.

Arcades : 15 h et 20 h 30, Le Cerveau.
12 ans.

Danse et attractions:
L'ABC de 21 h à 2 h.
L'Escale de 21 h à 2 h.
La Rotonde de 21 h à 2 h.

Dancing :
Le Corsaire de 20 h à 2 h.
Spot bar jusqu'à 24 h.

Pharmacie d'office (jusqu'à 23 h) : M. Wil-
dhaber , Orangerie.

PESEUX
CINÉMA. — Cinéma de la Côte : 20 h 30,

Le Congrès s'amuse.
Pharmacie de service : Dr. W. Gauchat , jus-

qu 'à 21 h, ensuite le No 11 renseigne.

COLOMBIER
CINÉMA. — Cinéma Lux : 20 h 15, Fa-

thom...

AUVERNIER
Galerie Numaga : Francine Simonin, gra-

vures.

CORTAILLOD
Pharmacie de service : Marx , fermé l'après-

midi, reprise du service d'urgence à
18 h 30.

SAINT-BLAISE
CINÉMA. — Cinéma Royal : Relâche.

LE LANDERON
CINÉMA. — Cinéma du Château : Relâche.

Sortons et télédiffusion
6 h , bonjour à tous. 7 h, miroir-première.

8 h, informations et revue de presse. 9 h
et 10 h , informations. 9.05, à votre service.
11 h. info rmations. 11.05, crescendo. 12 h,
informations. 12.05, aujourd'hui. 12.25, si
vous étiez. 12.29, signal horaire. 12.30, mi-
roir-midi. 12.45, cause commune. 13 h, mu-
sicolor. 14 h , informations. 14.05, réalités.
14.30, la terre est ronde. 15 h, informations.
15.05, concert chez soi.

16 h , informations. 16.05, le rendez-vous
de 16 heures , La Peau de chagrin. 17 h, in-
formations. 17.05, pour vous les enfants.
17.15, tous les jeunes. 18 h, informations.
18.05, le micro dans la vie. 18.45, sports.
19 h, le miroir du monde. 19.30, la situa-
tion nationale. 19.35, bonsoir les enfants.
19.40, disc-o-matic. 20 h, magazine 1970.
20.20, ce soir, nous écouterons. 20.30, con-
cert par l'orchestre de la Suisse romande,
Dir. Daniel Sternfeld , soliste : Sébastien
Benda , pianiste. 22.30, informations. 22.35 ,
la semaine littéraire. 23 h . harmonies du soir.
23.25, miroir-dernière. 23.30, hymne natio-
nal.

Second programme
10 h, Oeuvres de Robert Schumann. 10.15 ,

émission radioscolaire. 11 h , l' université ra-
diophonique internationale. 11.30, initiation
musicale. 12 h , midi-musique. 14 h , Musik

am Nachmittag. 17 h , musica di fine pome-
riggio. 18 h, tous les jeunes. 18.45 , rendez-
vou s à New-Port. 19 h , Emission d'ensem-
ble : per i lavoratori italiani in Svizzera.
19.30, musique légère. 20 h, informations.
20.15, vivre ensemble sur la planète. 20.30,
les sentiers de la poésie. 21 h, Au pays du
blues et du gospel. 21.30, carte blanche à
la littérature. 22.30, optique de la chanson.
23 h , hymne national.

Beromunster et télédiffusion
6.15, 7 h, 8 h, 10 h , 11 h, 12.30, 15 h ,

16 h, 23.25, informations. 6.10, musqiue.
6.20, mélodies populaires. 6.50, méditation.
7.10, auto-radio. 8.30, concert. 9 h, entracte.
10.05, bravoure et charme. 11.05, musique
et bonne humeur. 12 h, chansons françai-
ses. 12.40, rendez-vous de midi. 14 h, his-
toires écrites par des enfants. 14.30, chan-
sons. 15.05, musique populaire.

16.05, pour les jeunes. 17.30, pour les
enfants. 18 h, informations , actualités. 18.15,
radio jeunesse. 19 h, sports, communiqués.
19.15, informations , actualités. 20 h , marches
et danses. 20.20, l'affaire Oppliger. 21 h ,
chansons populaires . 21.40, histoires étran-
ges. 22 h, musique. 22.15 , informations com-
mentaires , revue de presse. 22.30, reportages
partiels de matches de hockey sur glace.
23 h, big, band , bail. 23.30, d'un jour à
l'autre.
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S U I S S E  R O M A N D E  §
n 1 — a

S 17.00 Le 5 à 6
des jeunes
Qui dit mieux ?
Les aventures du baron
de Monfflacon, un conte

D Imaginé et Interprété
3 par Bernard Haller

Illustration 1
Emile Handschln
Réalisation 1
Christian Liardet

18.00 Bulletin
de nouvelles

n 18.05 (C) Lnssle
18.30 Pop hot

n Un programme pour les
jeunes

18.55 (C) Les Poucetofs
Les Martiens

n

a
19.00 (C) Flipper °

le dauphin ?
19.35 (C) Bonsoir a
20.00 Téléjournal a
20.25 (C) Carrefour

?

20.40 Le Zinzin ?
d'Hollywood jjj
Un film interprété par p
Jerry Lewis, Brian P
Donlevy, Dick Wesson, S
Howard McNear, Felicia p
Atkins et Isobel Elsom P

22.05 Saut à skis g
En relais différé de
Saint-Moritz

23.05 Téléjournal
(C) Le tableau
du Jour

np _ n

l S U I S S E  A L É M A N I Q U E  §
? p
n p

14.00 Grand prix
des nations de saut
de Saint-Moritz

16.00 Télévision éducative
pp 16.30 Conseils pour vous
! L'heure enfantine

17.00 Pour les enfants
en âge préscolaire
Le jardin d'enfants

p 17.30 Pour les élèves des
degrés primaires

E — Vacances au
Saltkrakan
— Nouvelles

g enfantines

18.15 Télévision éducative
18.44 Fin de journée

p

P

18.50 Téléjournal ?

19.00 L'antenne
19.25 (C) Doris Day

fait du camping
20.00 Téléjournal

p

20.20 Magazine
politique

21.15 (C) Le Crime parfait p
Un film de la série
Le Chef

22.00 Téléjournal
22.10 Grand prix

des nations de saut u
à Saint-Moritz p

p
a _̂___ p

i l  F R A N C E  I | _
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u

12.30 Midi-magazine
13.00 Télé-midi
13.15 Midi-magazine

(Suite)
P 13.30 Cours de la Bourse
P 14.03 Télévision scolairep
p 15.30 Télévision scolairepp 18.30 Dernière heure

18.35 Le Schmilbllc
Une émission-jeu

18.55 Pour les petits...
19.00 Actualités

P régionales

l 19.25 Feuilleton:
Maurin
des Maures

P (No 1)
d'après le roman de

p Jean Aicard
n

?
19.40 Les yeux —

la voix
19.45 Information g

première

20.30 Variétés :
Les grands §
amis ap
Une émission de P
Maritie et Gilbert
Carpentier et p
Georges Folgoas P

21.20 Les femmes aussi

22.20 Année §
Beethoven p
Emission musicale en P
liaison avec
c • Prrance-musique
(No 1)

Télé-nuit p
p

p * P

I l  F R A N C E  II  |sp p
p ' . p

13.30 Cours 
20.30 (C) I

n du Conservatoire AV.VV |»*# 
^ 

n
national des arts LeS dOSSierS a

H et métiers j - l»A«» »*.»i S
Informatique "* ' ©CMn g

n J_ __ — Une émission P
18.00 Cours d'Armand Jammot

g du Conservatoire p
p national des arts Le TrCSOr
B et métiers j  <» ç ?
P Informatique UCÏ> w.w. a
pj générale Un film de Franz An- —
§ tel en version originale S
n 19.00 Actualités *#»»¦*- ¦ , n
B régionales (C) Débat B
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Les boogies remplacés
par des électro-aimants

Une suspension magnétique , qui éviterait
ainsi tout emploi de roues et de rails, per-
mettrait d'obtenir une vitesse de près de
cinq cents kilomètres à l'heure sur des
.trains. Cette méthode révolutionnaire est en
cours d'étude à l'Institu t inter-université de
Brighton, en Grande-Bretagne. Un tel pro-
cédé, où un champ magnétique suffit à as-
surer la suspension d'un objet , est déjà envi-
sagé pour des engins expérimentaux que
l'on essaie normalement sur rail et qui ser-
vent à tester des propulseurs de fusées. Mais
c'est la première fois que l'on pense à em-
ployer une suspension magnétique pour des
véhicules aussi gros que des vagons. Les in-
génieurs britanniques évaluent actuellement
les avantages respectifs de ce genre de sus-
pension et de la suspension par coussin
d'air.
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vente au rabais

autorisée du 15 janvier au 28 janvier

Sur nos tables spéciales
vous trouverez soutiens-gorge

gaines et gaines-culottes
avec des rabais incroyables
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¦HMHBBBHM ĤMMtBHHMHHMMMiiHHSIHSMHHflKBI^DHHBBHm

M 

Peut-être aurez-
1*1/ vous la chance
U/ de trouver, au

#L
^ 

cours des deux
/li derniers 'ours// U quelque chose

quivousconvient.

Lingerie : 10% de rabais sur les articles non
« réduits (excepté Hanro)

^mELDONi^

¦' y-~ T *i iïï "" i i f 'f j \ 
~"_j

Neuchâtel, Croix-du-Marché

A vendre, pour cause de cessation
de commerce,

1 four de boulangerie
très peu employé.
Grandeur : 290 X 215 X 225 cm.
Prix avantageux.

S'adresser à : HOTEL DU CERF,
2536 Plagne (BE) sur Bienne.
Tél. (032) 7 01 39.

LA CITÉ SOLDE AVEC
DOUBLE RISTOURNE

RAYON ENFANTS
ROBES fillettes

- ¦! - ¦ ¦ . ' i . .. . ..
Valeur jusqu'à 55.— 49.— 41.— 23.80 19.80

Soldé 47.- 40.- 30.- 15- 12.-
MANTEAUX
Valeur jusqu'à 83.— 69.— 65.— 50.—

Soldé 65.- 55.- 50.- 40-
JUPES
Valeur jusqu'à 19.80 15.90 10.80

Soldé 12.- 10.- 6.-
JUPES américaines
Valeur jusqu'à 29.80 26.80 20.80 10.80

Soldé 25.- 20.- 12.- 6.-
BL0USES
Valeur jusqu'à 15.90 13.90 10.80 9,80 5.90

Soldé 10.- 9.- 6.- 5.- 3.-
PANTAL0NS
Valeur jusqu'à 39.80 32.80 24.90 17.90 16.90 12.90

Soldé 25.- 20.- 15.- 12.- 10- 8-
PULLS SPORT
Valeur jusqu'à 27.80 23.80 20.80 15.90

Soldé 20.- 15- 12.- 10.-
PULLS col roulé
Valeur jusqu'à 19.80 15.80 13.90 9.90

Soldé 12.- 10.- 8.- 6.-
PULLS garçons
Valeur jusqu'à 22.80 19.80 16.80 13.90

Soldé 15.- 12- 10.- 8.-
PULLS filles
Valeur jusqu'à 23.80 17.90 14.80 11.90 7.90

Soldé 15.- 10.- 8.- 6.- 5.-
VESTES DE SKI
Valeur jusqu'à 42.80 35.80 29.80 22.80

Soldé 30.- 25- 20.- 18.-
POUR BÉBÉS :

PANTALONS ENSEMBLES
Valeur jusqu'à 16.80 12.80 9.80 44.— 42.80

Soldé 10.- 8.- 5.- 35.- 30.-

I Autorisation officielle du 15 janvier au 3 février 1970 I

Bientôt...

La Quinzaine Commerciale
de Neuchâtel

20 h 30 12 ANS

LE CERVEAU
Dernier jour

15 h - 20 h 30 - 18 ans

LE RENDEZ-VOUS
Dernier jour

Beaujolais
nouveau 69

en carafe

Café
du Théâtre

ORGANISATION INTERNATIONALE D'ÉCHANGES CULTURELS
cherche, à Neuchâtel et environs ,

DES FAMILLES
de bon niveau pouvant recevoir, en dualité d'hôtes
payants, des jeunes gens (filles) de 17 à 25 ans, pour
les mois de juillet et août 1970.
Pour tous renseignements, s'adresser à :
ÉCHO JEUNESSE S.A.
16, rue du Marché
1204 Genève — Tél. (022) 24 43 20

I CINÉMA I
I À TARIF RÉDUIT I
H Aux bénéficiaires de la rente AVS 9
H et rentiers A.l. de Neuchâtel H
3&j Sur présentation de votre certificat AVS, I
gg| vous pouvez obtenir une carte de légitima- B»
am tion donnant droit à une réduction de prix A
H dans tous les cinémas de Suisse. M

jjgH Cette carte peut être retirée I i

H Jeudi 22 et vendredi 25 janvier I j
fi de 14 à 17 h B
Il au bureau des services sociaux, si |
M faubourg de l'Hôpital 6, B :
o 1er étage, Neuchâtel. B i

Kl Groupement local des cinémas neuchâtelois 96

M CARTE et
13 Assiettes
N
Il CAFÉ DU THÉÂTRE

SERVICE APPAREILS MÉNAGERS S.A.
bureaux et ateliers :
rue des Jardins 7, Lausanne,
tél. (021) 34 77 13 / 14.
Magasins d'exposition et salons-
lavoirs : Lausanne, Valentin 68,
tél. (021) 35 93 28 ; Fribourg, place
de la Cathédrale 72, tél. (037)
9 67 00.
Service après-vente assuré.
Facilités de paiement.

SERVICE OFFICIEL CANDY SAMMATIC

Droit de fabrication
(licence)
à vendre pour les cantons de
Neuchâtel, Vaud , Genève et
Fribourg.
Secteur construction. Fabrica-
tion et procédure de pierres
naturelles.
Patente + 440,637
Capital nécessaire, 20.000 fr.
ou par canton 5000 fr.
Renseignements détaillés par
Fritz Huber
entreprise de pierres naturelles
9524 Zuzwil
Tél. (073) 4 04 88
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Voiture automatique DAF 55

^̂  PRÊTS isans caution 

B A N Q U E  E X E L
2001 NEUCHATEL

Av. Rousseau 5 £5 (038) 5 44 04
Ouvert le samedi matin

ĤHBHHBBBBB

Actuellement, et pour quelques jours
seulement, nous offrons quelques
magnifiques

thés et déj euners

iumm̂  NEUCHATEL

à prix excep tionnellement bas.

Profitez 1 Cette vente, autorisée par
le département de police, est de
courte durée.

BOX pour BATEAU
est cherché, place d'amarrage cou-
verte au port du Nid-du-Crô, à Neu-
châtel. Dimension moyenne.

Faire offres sous chiffres P 20156 N
à Publicitas S.A., 2001 Neuchâtel.

Vente de

perches
consoles
échelles
(8 à 12 m), pour
échafaudages.
S'adresser à
Meystrc & Cie S. A.,
rue de Coq - d'In-
de 18, Neuchâtel.

GOUT
DES

MOINES
GODET VINS

AUVERNIER

TV
noir et blanc

couleur
Vente

Location
Echanges

Modèles depuis
Fr. 575.—

Service impeccable
rapide et conscien-
cieux par personnel

spécialisé

<D
RADIOS-TV
Neuchâtel



PETITE-SCHEIDEGG (ATS). — A pei-
ne le temps s'est-il remis au beau que
trois cordées d'alpinistes ont commen-
cé l'ascension de la paroi nord de l'Ei-
ger, par trois voies différentes.

Six des sept Japonais qui attendent
depuis deux mois , à la Petitc-Schei-
degg, de meilleures conditions météo-
rologiques se sont engagés sur la « di-
rettissima d'hiver > , appelée aussi la
voie « John-Harlin », et ils se trou-
vaient mardi, selon des témoins ocu-
laires , à 100 mètres au-dessus du pied
de la paroi , à 2500 mètres d'alt i tude .

Ils ont dû prévoir trois à quatre se-
maines pour gagner le sommet, puis-
qu 'ils ont emport é une grande quanti té
de matériel et qu 'ils comptent descen-
dre par la même voie. Quant au septiè-
de membre de l'équipe, il reste cons-
tamment en liaison radio, de la Petite-
Sclieidegg, avec ses camarades.

Après l'échec de plusieurs tentatives,
dû au mauvais temps, les cinq Suisses,
qui habitent  la région de Thoune , se
sont remis en route lundi également.
Mardi , ils se trouvaient à l'extrémité
supérieure du deuxième champ de gla-
ce, à environ 3200 mètres d'al t i tude , ils
suivent la « direttissima d'été » .

Deux cents mètres plus bas, on a vu
progresser , sur la voie habituel le , une
autre cordée de cinq alpinistes, qui ten-
tent l'exploit accompli pour la premiè-
re fois , en 1938, par un groupe austro-
ïilleniand.

Dix-sept personnes
sur la paroi de l'Eiger

Le Conseil d'Etcaf vaudois innove
en vue des élections cantonales

Dans l esDOir de voir les citoyens louer le leu

De notre correspondant :
M. Pierre Schumacher, chef du départe-

ment de l'intérieur , avait réuni la presse,
hier soir , pour lui expliquer quelques nou-
veautés importantes à l'occasion des pro-
chaines élections cantonales.

Los des dernières élections communa-
les du mois de novembre 1969, plusieurs
grandes communes du canton ont pris l'ini-
tiative de faire distribuer à chaque élec-
teur et à chaque électrice une enveloppe
contenant toutes les listes présentées par
les partis, une liste blanche et une bro-
chure d'instructions sur la manière de vo-
ter.

Cette initiative a été favorablement ac-
cueillie par le public. A Lausanne , par
exemple, la participation aux élections a
augmenté de près de 5 % par rapport à

celles de 1965. Dans ces conditions , il est
permis de supposer qu 'il y a un certain
rapport de cause à effet entre la dis-
tribution des listes aux électeurs et l' aug-
mentation de la participation au scrutin.

C'est pourquoi le Conseil d'Etat a dé-
cidé de prendre des mesures analogues pour
les prochaines élections des députés au
Grand conseil et des membres du Conseil
d'Etat.

Il s'agit d'une entreprise de grande en-
vergure puisque le canton compte près de
300,000 électeurs et électrices.

LES DISPOSITIONS PRÉVUES
Ainsi, les arrêtés du 9 janvier 1970

convoquant les assembées de commune
pour élire les députés au Grand conseil et
les membres du Conseil d'Etat contiennent
des dispositions nouvelles qui peuvent être
résumées comme suit :
# Les secrétaires municipaux de toutes

les communes adressent, sous enveloppe,
aux électeurs, les listes électorales , une liste
blanche ainsi qu'une brochure sur les élec-
tions cantonales.

A ce sujet, il importe de préciser que
ce sont les communes qui détiennent le
rôle des électeurs et qu'elles sont, par
conséquent , seules à pouvoir expédier le
matériel électoral.
# Il appartiendra aux partis politiques

de faire imprimer les listes et de les faire
parvenir en temps et qu antité voulus.
# L'Etat remboursera 50 % de ces frais

tant pour les listes distribuées aux élec-
teurs que pour les listes déposées dans
les bureaux de vote, à la condition que
le parti ait obtenu 5 % au moins des
listes utilisées comme bulletins de vote.
# L'Etat prendra encore à sa charge

les frais d'impression des enveloppes, de
la brochure d'instructions et des listes blan-
ches, les frais de port et d'expédition.
Tous les frais incombant ainsi à l'Etat
sont évalués à 300,000 francs La commis-
sion des finances est consultée.
# Les communes supportent les frais

d' adressage et de mise sous plis des do-
cument s.

Le gouvernement regrette que les ' fa-
bri ques d'enveloppes ne soient pas en me-
sure de livrer les commandes avant les
11-12 février 1970, si bien que les délais
pour préparer les adresses sont brefs.

JOUER LE JEU
Néanmoins, il pense que cette opération

de grande envergure pourra être menée à
chef grâce à la coopération de tous , des
représentants des partis politiques , des se-
crétaires municipaux , des PTT, des impri-
meurs, du bureau vaudois d' adresses et du
personnel de la chancellerie d'Etat.

Il va sans dire que les enveloppes re-
çues par les citoyens , non collées et non

affranchies , ne permettront pas de voter
par correspondance. Le but de l'opération
est avant tout ici de former les citoyens
et de les inciter à se rendre aux urnes.
Cette innovation n'engage pas l'avenir. L'ex-
périence dira si elle est concluante. A tous
les intéressés de iouer le j eu.

SOUS LES DRAPEAUX
Lundi , le régiment d ' infanter ie  de montagne 5 est entré en service dans la
région de Sion. 3000 hommes au total participeront à des exercices de mobi-
lité dans le cadre des bataillons, de l'instruction à ski et passeront une
nui t  dans des iglous. Voici le bat. 5 commandé par le major Gétaz au cours
de la cérémonie de la prise du drapeau. Au premier plan , le colonel Bonnard

( ASL;

Nouvel ambassadeur
de Suisse à Bruxelles

BERNE (ATS). — Le Conseil fédéral a
nommé M. Henri Monfrini , actuellement
ambassadeur en Côte-d'lvoire , en qualité
d' ambassadeur en Belgique et au Luxem-
bourg. 11 succède à M. Philippe Zutier qui ,
ayant atteint la limite d'âge, a été auto-
risé, avec remerciements pour les services
rendus, à faire valoir ses droits à la re-
traite à la fin de l'année 1969.

Né en 1904, M. Zutter est originaire de
la Chaux-du-Milieu (NE) . Il fit ses études
aux universités de Neuchâtel et de Vien-
ne. Titulaire du brevet d'avocat , il entra
au département politique en 1930 et fut
successivement transféré à Bucarest , Buenos-
Aires et Santiago-du-Chili. De retou r à
Berne en 1946, il prit la direction de la
division des organisations internationales dès
1948.

Né à Lausanne en 1913, M. Monfrini
est originaire de Lausanne (VD) et la
Neuveville (BE) . Au terme de ses études
à Lausanne , Heidelberg et Berlin il ob-
tint le doctorat en droit et le brevet d'avo-
cat vaudois. Il fut député au Grand con-
seil vaudois de 1947 à 1952. Au Con-
seil national depuis 1953, il fut membre
de la commission des affaires étrangères
de 1961 à 1963. Dès cette date , M. Mon-
frini exerça une activité d'expert dans le
cadre du programme des Nations unies
pour le développement , en Afrique occi-
dentale. En 1964, il fut désigné en quali -
té de représentan t régional au Gabon et
en République centrafricaine. En 1966,
le Conseil fédéral le nomma ambassadeur
en CLte-d'Ivoire , au Dahomey, en Haute-
Volta et au Niger,' avec résidence à Abid-
jan.

Le conseiller fédéral Gnaegi
insiste sur l'importance de
la défense nationale intégrale

Devant la Société des officiers de Lucerne

LUCERNE (ATS). — Dans un expose
devant la Société des officiers de Lucer-
ne, mardi soir , le conseiller fédéral Rudolf
Gnaegi a mis l' accent sur l'importance de
la défense nationale « intégrale » , dont la
défense militaire n 'est qu 'un élément. Les
nouveaux « organes directeurs de la dé-
fense » , a-t-il signalé , entreront en activité
Le 1er avril.

UN PROJET APPROUVÉ
Le projet a été approuvé par les Cham-

bres fédérales en été 1969. Il prévoit un
état-major de la défense, composé de re-
présentants de tous les départements , un
office central de la défense , et un conseil
de la défense, qui comprend notamment
des représentants des cantons.

Ces organes secondent le Conseil fédé-
ral , qui reste le principal responsable de
la défense nationale . Le directeur de l'Of-
fice central a été récemment dési gné : il
s'ag it du conseiller national Hermann Wan-
ner. conseiller d'Etat de Schaffhouse.

Le chef du département militaire fédéral
a aussi signalé que la commission d'étu -
des stratégiques , formée en 1967 et pré -
sidée par le professeur Karl Schmid , a

remis son rapport qui , lui aussi , confirme
l'interdépendance des diverses formes de
la défense.

Après avoir relevé d' autre part que la
nouvelle organisation du service territ orial
est entrée partiel lement en vigueur le 1er
janvier, M. Gnaegi a enfin parlé de l'or-
ganisation des secours en cas de catas-
trophe. Le Conseil fédéral vient de créer
un office central chargé de coordonner
les interventions en Suisse. Un tel office
sera aussi créé pour les interventions à
l'étranger. De plus, depuis le début de
Tann ée, le programme des cours des trou -
pes de protection aérienne est ainsi établi
qu 'à tout moment une compagnie au moins
peut être mobilisée pour une opération
de secours. Un système analogue est prévu
pour les troupes sanitaires.

La centenaire
de Sion fêtée

(c) Mardi, on a .fêté à Sion .la cente-
naire de la ville, Mme Madeleine Pitte-
loud , qui est entrée dans sa lOlme an-
née. Mme Pitteloud donna le jour à
neuf enfants et compte aujourd'hui
près de 80 descendants. Elle n'est pra-
tiquement jamais sortie du canton. Elle
naquit dans l'humble village de Vcx
au-dessus de Sion mais habite depuis
quelques années la capitale. Mardi , le
gouvernement s'en est allé à son domi-
cile lui offr i r  un superbe fauteuil , tan-
dis que de son côté le Conseil commu-
nal de Sion lui offrait un lampadaire.

(Avipress - France)

Noyade dans l'Arve
(c) Un dramatique accident s'est pro-
duit au lieu dit « les Iles » entre Scien-
trier et la frontière genevoise, en Hau-
te-Savoie.

Un ouvrier d'une cravière a perdu la
maîtrise de son engin de chantier , le-
quel a basculé dans la rivière l'Arve.
Le malheureux s'est noyé sous les yeux
de ses camarades impuissants à le se-
courir. Il s'agit d'un célibataire de 24
ans, M. Noël Métrai , qui était domicilié
à Saint-Jean-de-Tholnmp .

Tragique promenade
(c) Tragique promenade que celle que
fit au Pic-de-la-Corne, au-dessus
d'Evian, un fonctionnaire de la police
parisienne, M. Yves Coadour, 34 ans.

M. Coadour , qui fonctionnait comme
moniteur de colonie de vacances, pen-
dant un congé de service, est parti
seul à l'escalade du pic. U était équipé
de façon très sommaire.

Cette imprudence devait lui coûter
la vie. Après 18 heures de recherches
conduites par des guides et avec le
concours d'un hélicoptère de la protec-
tion civile , on a découvert son corps
fracassé sur les rochers. Le malheu-
reux avait dévissé dans un couloir et
fait une chute vertigineuse.

M. Coadour laisse une femme et deux
enfants en bas âge.

La France et l'Italie
apprécient les

fromages suisses
LAUSANNE (ATS). — La France pré-

fère le gruyère et l 'Italie l'emmental , telles
son t les constatations que l'on peut faire
d' après les statistiques des exportations de
fromages suisses à pâte dure. Ces deux
pays voisins figurent parmi les meilleurs
clients de la Suisse pour ces sortes de
fromages. Ils absorbent plus de 60 % des
exportations helvétiques. Durant la période
1968-1969, 8278 tonnes ont été acheminées
vers la France (plus 3,8 %) et 13,387 ton-

nes vers l'Italie (plus 2,3 %).

Peines réduites
en Belgique pour trois

trafiquants suisses
LIÈGE (Belga). — En décembre 1968,

le tribunal correctionnel de Liège condam-
nait à des peines d'emprisonnement de six
mois, trois transporteurs suisses, tous trois
d'AIIsclnvil (canton de Bâle-Campagne) et
un garagiste allemand de Dusseldorf , pour
avoir frauduleusement introduit en Belgique
plus de dix millions de cigarettes améri-
caines. Les prévenus devaient en outre
payer an total pour près de 75 millions
de francs d'amendes, droits d'entrées et
droits éludés.

L'affaire est revenue mardi devant la
Cour d'appel de Liège qui a ramené de
6 à 4 mois tes peines prononcées en pre-
mière instance, mats a confirmé le mon-
tant des amendes, de même que la saisie
des véhicules utilisés par les prévenus.

Programme charge pour les commissions
du Conseil nationa et celui des Etats

BERN E (ATS). — Le programme de
travail des commissions du Conseil national
et du Conseil des Etats , qui vient d'être

publié , donne un aperç u des problèmes en
suspens en politique fédérale. Les deu x prin-
cipaux , à vrai dire , n'y sont pas mentionné
il s'agit de la réglementation de la main-
d'œuvre étrangère (la décision doit être
prise à l'échelon gouvernemental) et de la

lutte contre la surchauffe (le message n 'a
pas encore été publié). Parmi les objets
importants qui seront traités à la session
de printemps , mentionnons la réglementa-
tion transitoire pour les Ecoles polytech-
niques fédérales , le régime du permis pour
l'acquisition d'immeubles par des étrangers ,
le régime des finances fédérales, l'article
constitutionnel sur le sport , la participation
de la Suisse au supercern , la garantie pour
les risques de l'investissement , les disposi-
tions du code des obligations sur la rési-
liation de bail , l'initi ative Schwarzenbach
(deuxième lecture).

La revision du code pénal va se pour-
suivre , de même que la revision du con-
trat de travail. Les deux Chambres seront
en outre saisies du lime rapport sur l'ac-
quisition des Mirages, probablement le der-
nier.

En tout , 46 séances de commissions sont
prévues. La session débutera le 2 mars.

Campagne électorale animée
dans le canton de Zurich

ZURICH (ATS). — La campagne me-
née par les deux candidats pour l'acces-
sion , le 1er février , au siège laissé vacant
par M. Ernst Brugger au Conseil d'Etat ,
s'annonce animée.

Les partisans de M. Walter Renschler
(socialiste) sillonnent le canton dans une
camionnette bardée d'inscriptions faisan t hal-
te dans de nombreuses localités afin d'in-
former directement le public sur le can-
didat de la gauche. Les fanfares seron t
également de la partie, indique encore le
comité de soutien , présidé par M. Urs
Emmcnegger.

Quant au candidat radical , M. Kuenzi , il
a choisi le téléphone pour « entrer direc-
tement en contact avec l'électeur » . Dès
le 22 janvier , le candidat sera à disposi-
tion des électeurs entre 11 et 12 heure s
pour répondre aux questions.

Rappelons qu 'outre , bien entendu , le par-
ti radical , les paysans artisans et bourgeois ,
les chrétiens-sociaux et les démocrates se
sont prononcés en faveur de M. Kuenzi ,

alors que M. Renschler est soutenu par son
seul parti , l'Alliance des indépendants, qui
n 'était  pas arrivée à se départager , ayant
laissé la liberté de vote à ses partisans.

Le Mouvement de la j eunesse
suisse romande a cinquante ans

GENÈVE (ATS). — Le mouvement de
la Jeunesse suisse romande aura cinquante
ans cette année . En un demi-siècle, le
MJSR a dépensé 3,700,000 fr. pour venir
cil aide à l' enfance déshéritée de Suisse ro-

mande. Cette organisation d'entraide au
profit de l'enfance est animée par des jeu-
nes gens bénévoles. Elle compte actuelle-
ment 220 membres actifs dans ses sec-
tions de Genève , Vaud , Neuchâtel , Jura
bernois et , depuis trois ans, du Tessin.
Plus de 18.000 enfants ont pu bénéficier
de ses colonies de vacances en Suisse ou
au bord de la mer. Des milliers d'autres
de condition modeste ou de milieu familia l
perturbé ont également profité des diver-
ses actions sociales du MJSR.

Pour son cinquantenaire , le MJSR s'est
fixé pour objectif de reconstruire la plus
ancienne de ses colonies de vacances , « la
Lune » , à Saint-Georges sur Gimel. Cet

ancien baraquement utilisé lors de la cons-
truction du barrage de Barberine ne corres-
pond plus , en effet , aux exigences d' une
maison d'enfants moderne. Le coût do
l'opération est estimé à environ 800,000 fr.
Or, le MJSR vit essentiellement de la
générosité du public.

Cet anniversaire sera célébré à Lausanne
et Saint-George les 6 et 7 juin par les
membres actifs et anciens très nombreux
en Suisse romande et au Tessin. Diverses
autres manifestations marqueront cet évé-
nement : concours de dessin et de rédac-
tion , lâcher de ballons , marches, concerts,
concours de photo , etc. Ces manifestations
viseront à associer les jeunes à cet anni-
versaire.

* Les 19 membres du comité exécutif
du conseil œcuménique des Eglises se
réuniront à Genève du 1(1 au 20 Février-
prochain. Cette session devait primiti-
vement  se tenir à Prague , sur une in-
v i t a t ion  des autorités de la Tchécoslo-
vaquie au COE. lui re t i ran t  leur invi ta-
tion , les au to r i t é s  tchécoslovaques ont
soul igné qu 'il ne s'agissait en tout cas
pas d'un changement dans les relat ions
off ic ie l les  entre le COE et la Tchécos-
lovaquie.

+ Sur l 'invitation de l'« école des hau-
tes études économiques et sociales » de
Saint-Gall , les secrétaires généraux des
universités suisses ont tenu une confé-
rence extraordinaire  dans cette ville à
la fin de la semaine passée. Les déli-
bérations , auxquel les  a participé M.
Rolf Deppeler , secrétaire général de la
conférence des universi tés  suisses, ont
porté sur la réforme des lois de l'uni-
versi té  et sur la quest ion de l'informa-
tion univers i ta i re .

* Le Conseil d'Etat vaudois a nom-
mé, en qualité de directeur du futur col-
lège secondaire des Bergiè.rcs, M. Jac-
ques Moreillon , qui fonctionne actuel-
lement comme doyen du collège secon-
daire de Bethusy.

Nouvelles financières
Concentration
internationale

dans l'industrie
de la machine-outil

COSSONAY (ATS). — Au printemps 1969,
il a été communiqué que la S.A. des
Câbleries et tréfileries de Cossonay, pro-
priétaire de la totalité du capital de la
fabrique de machines Tarex S.A., à Ge-
nève , et la manufacture de machines du
Haut -Rhin  (Manurhin ).  à Mulhouse , avaient
entamé des négociations en vue de con-
centrer et de rationaliser leur activité dans
le secteur de la machine-outil . Les discus-
sions ont abouti récemment à la conclusion
d'un accord qui prévoit la const itution d'un
nouveau groupe international dans lequel
Cossonay et Manurhin détiendron t des in-
térêts équivalents.

A cet effet , Manurhin a, dès mainte-
nant , pris une participation de 50 % dans
le capital Tarex S.A. qui s'élève à
6X100,000 de francs. Parallèlement , Cosso-
nay recevra une participation identique
dans une filiale que Manurhin vient de
constituer , à laquelle elle fera prochaine-
ment apport de son déparlement machine-
outil.

Enfin , il est prévu de coiffer les deux
entreprises . Tarex et la nouvelle filiale fran-
çaise, d'une société holding, domiciliée à
Genève , dont le capital sera détenu à rai-
son de 50 % par chacune des sociétés
Cossonay et Manurhin , et dont les orga-
nes auront pour tâche essentielle de coor-
donner l'activité des fabriques sur le plan
de la production , du développement , de
la vente et du financement.

Une bonne année pour
ie tourisme vaudois

LAUSANNE (ATS). — Le nombre des
nuitées dan s les hôlels et établissements de
cure du canton de Vaud a passé de
3.505 ,974 de novembre 1967 à octobre
1968 , à 3,627,548 de novembre 1968 à
octobre 1969. L'augmentation pour ces dou-
ze mois est de 3,5 pour cent (3,9 % dans
l' ensemble de la Suisse).

Les étrangers ont apporté 2,380,165 nui-
tées (plus 3,3 %) et les Suisses 1,247,383
(plus 3.8 %). Les nuitées françaises se sont
élevées à 724,521 (moins 8,3 %), les bel-
ges et luxembourgeoises à 334,861 (plus
12,5), les allemandes à 265,833 (plus 5,4 %),
les britanniques et irlandaises à 245,902
(moins 7 %), les américaines du nord à
210,635 (plus 24,8), les italiennes à 168,728
(plus 9,6).

Le nombre total des nuitées s'est accru
de 985 ,244 à 1,038 ,105 à Lausanne et de
690,847 à 718 ,704 à Montreux , mais a di-
minué de 625,790 à 617 ,090 à Leysin. Le
taux d'occupation des lits disponibles dans
le canion de Vaud a augmenté de 45 %
en 1967-1968 à 46 % en 1968-1969.

Cette statistique ne comprend pas les
deux derniers mois de 1969, mais on a
constaté cet hiver une bonne fréquentation
des stations de montagne vaudoises. On
estime à 200,000 les skieurs utilisant les
pistes de ski du canton , dans les Alpes
comme dans le Jura. La fréquentation de
ces pistes est en forte augmentation, de
même que celle des remontées mécaniques.

Le feu dans une
grande imprimerie

lausannoise
(c) Hier vers 12 h 55, le feu s'est dé-
claré dans le premier sons-sol de l'atelier
de composition des Imprimeries réunies,
33, avenue de la Gare, à Lausanne. II
s'est propagé dans une chambre à filtre
puis dans un canal long de 6 mètres,
système de climatisation et de ventilation
sur une rotative. Le montant des dégâts
ne peut être estimé pour le moment. Le
poste permanent s'est rendu sur place et
a circonscrit le sinistre. Il n'y a pas eu
de blessé. Le travail a naturellement été
perturbé, mais s'est fait tout de même, la
dernière édition de la « Feuille d'avis de
Lausanne », sortant avec un peu de re-

TÊHÊRAN (Reuter). — Le shah
d'Iran a quitté Téhéran mardi à des-
tination de l'Europe où il va séjour-
ner pendan t trois semaines. A Vienne
le souverain iranien subira son exa-
men médical annuel. Il se rendra en-
suite en Suisse.

L'impératrice Farah . qui attend son
quatrième enfant , n 'accompagne pas
le shah.

Le shah d'Iran
en Suisse

auto
croisière
Marseille I Maroc

A partir
d'octobre 1969

le Paquet-Ferry
vous invite,

vous et votre
voiture, en

"Auto-Croisière"...
Circuits et séjours

organisés au Maroc,
ou simples passages :

un voyage-détente
qui vous évite
les fatigues

de routes difficiles
ou encombrées...

Pour recevoir le tarif-horaire
illustré Paquet-Ferry, décou-
pez ce bon et renvoyez-le à
votre Agent de Voyages on à
VERON GRAUER S.A.
22 Bue du Mont-Blanc
1211 GENEVE
Tél. (022) 32. 64.40
Nom
Adresse

[PRQUETI
DFERRYDl
\, LAV. 480 A. y

P UISSE ALEM ANIQUE!

Prochaine ouverture
du procès

cTErich von Daeniken
COIRE (ATS). — Le procès de l'écri-

vain a succès et ancien hôtelier Erich von
Daeniken s'ouvrira devant le tribunal can-
tonal des Grisons le lundi 2 février pro-
chain. Le procès durera probablement deux
semaines.

Von Daeniken se trouve depuis plus d' un
an en détention préventive. Il avai t été
arrêté à l'aéroport de Vienne le 19 no-
vembre 1968, et incarcéré dans cette ville
jusqu 'à son extradition , le 12 février 1969.
Le ministère public du canton des Grisons
retient contre lui les ch arges de fraude et
abus de confiance.

L'achat de terrains
par des étrangers

KLOSTERS (ATS). — C'est à une
forte majorité, que la commission du
Conseil national, réunie mardi à Klos-
ters (Grisons) s'est prononcée pour le
maintien de l'obligation faite aux per-
sonnes résidant à l'étranger de solli-
citer une autorisation pour acquérir un
terrain dans notre pays.

La commission , siégeant sous la pré-
sidence de M. Emile Schaffer, conseil-
ler national (soc, BE) a accepté les
propositions du Conseil fédéral à ce
sujet à peu d'exceptions près, certains
membres de la commission étant  d'avis
qu 'il fallait élargir la compétence des
cantons en ce domaine, la situation
dans certains de ceux-ci (Valais , Vaud ,
Tessin par exemple) étant spéciale.

Lucernois vexes ?
LUCERNE (ATS). — Ains i  le veulent

les nouveaux critères d'appréciation du
Conseil fédéral : le canton de Lucerne ,
jusqu 'ici classé dans la catégorie des
cantons de force f inanc iè re  moyenne
passe à l'échelon infér ieur  : il est ¦ dé-
sormais classé faible, ce qui ne va pas
sans remous, malgré l'augmentation de
la manne fédérale qui en résultera.

La situation préoccupe certains mi-
lieux , bien que certaines industries vont
s'établir dans le canton. Cependant les
citoyens ont récemment refusé l'im-
plantation d'une grande fabrique de
cigarettes.

WALD (ZH), (ATS). — Un homme
porté disparu depuis deux jours, a été
retrouvé mort lundi dans une cabane
près de Wald (ZH). Son chien veillait
à ses côtés et ne le quittait pas. L'homme
avait quitté son domicile à Wald pour
aller se promener avec son compagnon
et il n 'était pas rentré.

L'autopsie a révélé que le malheureux
est mort d' une crise cardiaque, à la
suite d'une grippe.

Un legs d'un demi-million
de francs

BECKENRIED (ATS). — Une ci-
toyenne de Niederdor f-Beckenried
(NW), Mlle Marie Gander, décédée peu
après Noël à Page de 64 ans , a légué
par testament sa propriété de Becken-
ried et tous ses autres biens, d'une
valeur  globale d'un demi-million de
francs , pour des œuvres de bienfai-
sance et d'ut i l i té  publique : ainsi un
montant  de 170.000 francs est destiné
à la construction d'une école, dans une
commune de montagne et à des égli-
ses, des chapelles et des fondations.
Un autre montant  de 200,000 francs sera
réparti entre le foyer de personnes
âgées du canton de Nidwald et la mai-
son réservée aux enfants nidwaldicns
à Contra , au Tessin.

Fidèle...
comme un chien

IMPRIMERI E CENTRALE
et de la

FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL
S.A.

rue Saint-Maurice 4 - Neuchâtel
Direction générale : Marc Wolf rath
Rédacteur en chef : Jean. Bostettler

Tombée
dans une crevasse

SPLUEGEN (Gr), (ATS). — Une femme
est tombée dimanche dans une crevasse au
Khcinqucllhom dans la région de Rhein-
wald (Gr). Malgré les recherches intensives
de la police cantonale et des guides, la
disparue n'a pas été retrouvée. Il s'agit de
Mlle Marianna Frick, de Zurich , âgée de
36 ans. Les sauveteurs ont dévidé des câ-
bles jusqu 'à une profondeur de 45 mètres.

Le Conseil d'Etat
saint-gallois est au complet

SAINT-GALL (ATS). — Les deux nou-
veaux conseillers d'Etat saint-gallois ,
MM. Willi  Hermann et Florian Vetscli ,
élus le '20 octobre , sont entrés en fonc-
tion les 2 et 15 janvier. M. Will i  Her-
nianii  reprend le département de l'ins-
truction publique et M. Florian Vetsch
le département de justice et police . Le
Conseil d'Etat saint-gallois est ainsi de
nouveau au complet.



Mariage des prêtres : le « oui » des
Hollandais embarrasse le Vatican

UTRECHT (AFP). — Les évêques de
Hollande se sont prononcés dans la nuit
de lnndi à mardi, à l'unanimité en faveur
des recommandations du concile pastoral de
la province catholique de Hollande à pro-
pos du célibat des prêtres, demandant que
« l'obligation au célibat comme condition
de l'exercice du sacerdoce soit abolie ».

Il y a 12 jours lors du concile de Noord -
wijkerhout , les évêques s'étaient abstenus

dans le vote concernant la question du
célibat.

LE SACERDOCE
Le communiqué de l'épiscopat néerlan-

dais indique que « les évêques de Hollande
estiment que la communauté catholique des
Pays-Bas aura intérêt à accepter — à côte
des prêtres respectant en toute liberté le
célibat obligatoire — que des personnes
mariées puissent accéder nu sacerdoce et
que, dans certains cas, des prêtres ayant en-

freint par le passé la loi de Rome sur le
célibat soient rétablis dans leurs fonctions
sacerdotales ».

Le communiqué ajoute que le cardinal
Alfrink , primat de Hollande, prendra con-
tact avant peu avec le Saint-Père pou r
l*« informer de l'opinion ici et afin de
discuter avec lui de ce qui. dans cette situa-
tion doit être fait pour le bien de l'Eglise ».

DILEMNE
Certains observateurs qualifiés du Vati-

can estiment que le pape Paul VI est con-
tinuellement poussé le « dos au mur » sur
la question du célibat des prêtres, et no-
tamment après la déclaration des évêques
hollandais.

Finalement , pensent les experts du Vati-
can , le Saint-Père sera amené à trancher
dans un sens ou dans un autre.

Mais , le fait que cette fois les évêques
hollandais , et non de simples prêtres

^ 
ou

laïcs, aient parlé en faveur des prêtres
mariés accentue encore le dilemne du pape.

RECONNAISSANCE TACITE
Bien que les évêques hollandais aient

clairement dit qu 'ils n'agiraient pas indé-
pendamment du pape et de l' « Eglise uni-
verselle » , ils soutiennent que leur « prise
de position élève en principe la question
du célibat à un niveau supérieur , ce qui
si gnifie l' ouverture d'une nouvelle phase
dans le dialogue » .

Certains ont vu dans la déclaration du
porte-parole du Vatican , Mgr Vallainc , une
reconnaissance tacite de cette position. Il
s'est, en effet, contenté de dire : « C'est
un problème qui concerne les évêques »
et il n'a pas voulu commenter autrement
la prise de position des évêques hollan-
dais.

On rêve a Paris
Une exposition s'est ouverte à Paris

sous le titre de « Peintres, témoins de
leur temps ». Le thème général que de-
vaient suivre les artistes s'intitulait c Le
Rêve i>.

Notre téléphoto AP : au premier p lan
une œuvre de François Brochet intitu-
lée « Le Masque > et, au second p lan ,
une sculpture de Pilko Nicolitch , « L'Ar-
bre de l' amour ».

Pour l'aide qu'ils ont apportée au Biafra

Des réfugiés hiafrais rentrent chez eux. (Télépboto TJPI)

LAGOS (AP). — Le «c Daily Times »
de Lagos, le plus grand journal nigérian ,
a demandé au gouvernement de prendre
rapidement des mesures contre la France
et Israël pour le rôle qu 'ils ont joué en
soutenant le Biafra.

L'article semble réclamer une nipture
des relations diplomatiques avec ces deux
pays.

« Il est temps, souligne l'éditorial , que
le Nigeria définisse son attitude à l'égard
de la France et d'Israël. »

REMERCIEMENTS A L'URSS
La victoire du Nigeri a sur le Biafra

peut être attribuée à l' aide soviétique
< plus qu 'à toutes les autres choses mises
ensemble », a déclaré au cours d'une con-
férence de presse l'ambassadeur du Nigeria
à Moscou, M. G. Kurubo.

On sait que l'Union soviétique a été •
l'un des principaux fournisseurs d'armes
du Nigeria pendant le conflit , mais le fait
n'a jamais été publiquement admis à Mos-
cou.

M. Kurubo a refusé de dire quelle avait
élé l'importance de cette aide , mais il a
indiqué que cela s'était fait sur une très
grande échelle.

Il a encore remercié l'Union soviétique
pour être « demeurée ferme à nos côtés »
pendant les hostilités. Les Soviétiques ont
été loyaux en dépit du fait qu 'ils n'avaient
aucun intérê t économiqu e ou commercial
au Nigeria.

LES SECOURS
De source proche de la Croix-Rouge

à Lagos on déclare que le programme
pour l'envoi de secours à 700,000 victimes
de la guerre du Nigeria , est mis en appli-
cation de façon satisfaisante.

« Suffisamment de vivres sont disponibles
et nos problèmes de transports jusqu 'ici
très difficiles , trouvent peu à peu une so-
lution » , précise-t-on.

De nouveaux secours de l'étranger étaien t
attendus à Lagos dans le courant de la
journée. L'Union soviétique en particulier
fait venir une équipe de 17 chirurgiens et
pédiatres.

Un journal nigérian met en
cause la France et Israël

Gauchistes et maoïstes français tentent
de relancer l'agitation universitaire

De petits groupes d'étudiants et lycéens
gauchistes et maoïstes, parfois formés en
commandos armés de barres de fer et de
manches de pioches, tentent depuis quel-

ques jours, dans une université où le cal-
me n'est pratiquement pas revenu depuis
1968, de recréer l'atmosphère des « journées
de mai ».

Casqués, emmitouflés, armés, organisés,
décidés, des gauchistes ont mis à sac
avant-hier la faculté de droit de Nanterre,
dans la banlieue de Paris, pour empêcher
un examen qu'ils qualifient de « bourgeois ».
Il y a eu six blessés. Au lycée Michelet,
qui avait été fermé à la suite d'incidents,
l'ouverture a été marquée hier par de
nouvelles bagarres et l'intervention de la
police. Les « gauchistes » voulaient occuper

par la force des locaux, convoquer une as-
semblée générale protestataire pour faire
réintégrer des élèves exclus.

CAUSE COMMUNE
Après avoir frappé le censeur, l'intendant

et un surveillant général, ils ont commencé
à tout casser dans le lycée, l'immense majo-
rité des élèves refusant de suivre le « com-
mando » d'une trentaine d'agitateurs. Les
tentatives de désordre se sont étendues
à d'autres lycées et une certaine tension
règne dans les facultés. Le centre univer-
sitaire Dauphiné est en grève, les ensei-
gnants faisant cause commune avec les con-
testataires gauchistes, deux cours seulement
sur 80 ont été donnés.

CLIENTÈLE
On a l'impression dans les milieux uni-

versitaires et au ministère de l'intérieur
qu'il s'agit d'une action concertée gauchis-
te tendant à recréer les conditions d'agita-
tion générale et d'exploitation de la répres-
sion inévitable d'un nouveau ¦¦ mouvement

de mai ». Mais, les gauchistes sont plus
vraisemblablement à la recherche d'une
clientèle.

Les effectifs des « commandos » sont
très réduits. Vingt, trente « spécialistes »
parmi lesquels, dit-on , des non-étudiants
pour des effectifs d'étudiants ou d'élèves
de l'ordre de quatre à huit mille selon les
facultés et établissements. Et il s'agit pro-
bablement de « commandos tournants » .
Jusqu'ici, scmble-t-il, les « gauchistes » n'ont
nulle part réussi à entraîner les étudiants.
Us se sont heurtés parfois à une forte ré-
sistance.

TRAVAILLER
La grande majorité des étudiants aspire

h travailler après deux années pratiquement
perdues en raison de l'agitation de 1968
et de la difficile application de la réforme
de 1969. Les étudiants communistes, qui
sont les mieux organisés, refusent de s'as-
socier aux revendications et manifestations
des « gauchistes » et les combattent ouver-
tement. Les municipalités communistes de
diverses villes de la banlieue où sont im-
plantés des facultés et centres universi-

taires parlent de mobiliser les travailleurs
pour chasser les trublions gauchistes.

La population leur est résolument hostile.
Le seul atout dont disposent les « gau-
chistes » et autres « maoïstes » dans leur
tentative de désorganisation de l'enseigne-
ment supérieur est le corps professoral où
nombreux sont les jeunes chargés de cours
et assistants, dont le nombre s'est multi-
plié en 1969 à cause de la décentralisation
universitaire, qui éprouvent et affichent
ouvertement leurs sympathies pour le c gau-
chisme » et aident souvent leurs comman-
dos d'agitateurs, refusent de participer aux
jurys d'examens et se mettent en grève
au premier prétexte.

Jean DANÈS

Après un bon bain

Après un bain dans la piscine en plein air de Széchenyi, en Hongrie , ces deux
courageux jeunes gens s'amusent à jeter des boules de neige. Ils ne semblent
d'ailleurs pas souffr i r  particulièrement de la température à-ne-pas-mettre-un-

castor-dehors. (Téléphoto AP).

Les Soviétiques
et les Eglises d'Afrique

Ayant constaté le rôle important joué
par les Eglises en Afrique , surtout en
Afrique noire, les Soviétiques ont dé-
cidé d'établir des relations entre le cler-
gé orthodoxe russe et les représentants
des différentes confessions religieuses en
Afrique.

C'est ainsi que voici deux ou trois
ans, une délégation de l'Eglise ortho-
doxe russe visita Madagascar où elle
prit contact notamment avec le pas-
teur Richard Andriamanjato. qui est aus-
si un des leaders de l'AKFM, part i
crypto-communiste malgache. Par la sui-
te, le pasteur Andriamanjato fit plu-
sieurs séjours en URSS et devint un
des principaux propagandistes des thè-
ses soviétiques dans la « Grande Ile ».

A la fin de 1968, une nouvelle délé-
gation de l'Eglise orthodoxe russe, pré-
sidée par l'éveque d'Omsk, se rendil
en Afrique occidentale où elle visita
le Togo, le Nigeria, le Dahomey, le
Ghana et la Sierra Leone. L'éveque
d'Omsk devait préciser que ce voyage
avait pour but d'établir et de renfor-
cer les contacts entre les Eglises
d'Union soviétique et de l'Ouest afri-
cain, en vue d'une action commune en
faveur de l'unité et de la paix. Les
Soviétiques ont également réussi à éta-
blir des relations permanentes avec des
Eglises de l'Afrique orientale, notam-
ment en Ethiopie et en Ouganda. Un
effort particulier fut fait pont renfor-
cer les relations entre les musulmans
de l'URSS et ceux de l'Afrique de
l'Est.

Durant l'été dernier, plusieu rs déléga-
tions religieuses africaines, notamment
du Nigeria et de la Sierra Leone, se
rendirent en URSS sur l'invitation du
clergé russe. Elles devaient participer
à une conférence religieuse qui fut te-
nue à Zagorsk du 1er au 4 juillet,
sous la présidence du patriarche de
Moscou. A cette réunion prirent part
d'ailleurs de nombreux délégués étran-
gers venus tant du « monde libre »
que des pays communistes.

Si officiellement , U s'agissait d'une
conférence religieu se à caractère œcu-
ménique, en réalité on fut en présence
d'une opération politique et de propa-
gande. En effet, la conférence de Za-
gorsk devait reprendre tous le thèmes
habituels de la propagande soviétique.
Les thèmes développés à Berlin-Est et
repris à la conférence religieuse de Za-
gorsk portaient sur la guerre au Viet-
nam, sur la sécurité de l'Europe, le
conflit du Proche-Orient, le « colonia-
lisme », etc. A. Zagorsk, on mentionna
tout particulièrement « la lutte contre
l'impérialisme ».

Les prêtres africains comprendront-ils
que les contacts qu'ils établissent avec
des membres du clergé russe servent
avant tout In propagande et la politi-
que soviétiques ?

l.P.S.
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La même semaine, deux lycéens
lillois s'immolent par le feu

LILLE (AP). — Pour la deuxième fois
en trois jours, un jeune lycéen lillois est
mort pour protester contre la guerre. Après
Régis qui, samedi dernier, s'est tué parce
qu'il était bouleversé par la guerre du
biafra , aujourd'hui Robert Gerekens, lycéen
dans la même ville, s'est donné la mort
pour protester contre la guerre, la vio-
lence et la folie destructrice des hommes,
comme U l'expliquait dans un billet qu'on
a retrouvé près de lui.

Il était 8 h 15, mardi lorsque de hautes
flammes ont attiré l'attention des élèves
et des professeurs du lycée technique. Ro-
bert , élève de Ire commerciale, venait
de mettre le feu à ses vêtements. Après
s'être arrosé de quatre btres d'essence sur
le terrain de basket de l'établissement.

Brûlé sur tout le corps au troisième
degré, il devait décéder à 10 h 20, deux
heures après son hospitalisation .

Lorsque les secours parvinrent au ter-
rain des sports, il n'avait pas encore perdu
connaissance et il a pu donner les raisons
de son acte. Dans l'ambulance qui l'avait

emmené, il a prononcé encore quelques
mots parmi lesquels on a entendu celui de
Biafra.

A ses côtés, une lettre reprenait les mê-
mes termes pour expliquer son geste.

Ce sacrifice a eu de profondes réper-
cussions sur les adolescents du lycée. Plu-
sieurs camarades de classe de la victime
ont quitté aussitô t les cours dans un état
de prostration inquiétant.

Elève réservé, Robert Gerekens n 'avait
jamais attiré sur lui l' attention des profes-
seurs. Il ne participait apparemment à au-
cun mouvement de jeunes et on le con-
naissait catholique prati quant.

Fils d'un héros de la résistance , employé
de la S.N.C.F., Robert, habitait rue Jules
Guesde où sa mère tient un petit commer-
ce. Il était né le 22 mai 1951.

Le Lycée technique est conti gu au Lycée
Faidherbe , où Régis s'était donné la mort
samedi , mais les deux jeunes gens ne se con-
naissaient pas. Il ne semble pas faire de
doute , toutefois que Robert ait été profon-
dément marqué par l' acte fatal de Régis.

Londres : protestation
d'une personnalité travailliste

LONDRES (AFP). — M. Dan Smith ,
la personnalité travailliste de Newcastle
dont le nom a été cité ces jours der-
niers par certains journaux britanniques
dans l' affaire de corruption de la munici-
palité de Wandsworth , s'est catégorique-
ment élevé, par l'intermédiaire de son avo-
cat , contre les informations le mettant en
cause.

L'avocat de M. Smi th a affirmé que
son client n'a reçu aucune assignation
et que les informations de presse à ce su-
jet relèvent de la « persécution et de pro-
cédés peu démocratiques »

Nouvelles épurations dans le PC
à Prague

PRAGUE (AP). — Le comité du parti
communiste pour Prague-un a exclu
mardi quinze membres de l'ancien pré-
sidium de quartier , ainsi qu'un autre
membre du parti.

L'allemand officialisé au Tyrol
du Sud

ROME (Reuter) . — Le gouvernemenl
italien a donné son approbation finale à la
loi déjà votée par le parlement et des-
tinée à porter remède au problème du
Haut-Adi ge, ou Tyrol du sud pour les
Autrichiens , problème qui compromet de-
puis longtemps les relations entre l'Italie
et l'Autriche.

La loi en question prévoit une plus
grande autonomie locale, l'utilisation de
l'allemand comme langue officielle, une
répartition équitable des emplois entre ger-
manophones et italophones et des aména-
gements fiscaux en vue de faciliter l'impor-
tation de films allemands.

Devant les hommes noirs

Udo luergens, la célèbre vedette de
la chanson autrichienn e, s'est produit
devant les mineurs des charbonnages de
t Frédéric le Grand » à Herne.

Notre téléphoto UPl : Udo luergens
chante une de ses mélodies en tenue de
mineur et ta face  couverte de suie.

Complot contre Makarios î
NICOSIE _ (AFP). — « Un complot a

été fomenté piouniissassiner le président
Makarios » titre en gros caractères le jour-
nal « Ta Nea » dont le directeur, le doc-
teur Lyssarides, est député et médecin per-
sonnel du président cypriote.

Selon le journal , on aurait ' projeté d'as-
sassiner le président à son retour d'Athè-
nes. Deu x membre s d'une organisation clan-
destine, un ancien officier et un joueur
de football , étaient chargés de l' attentat.
Mais le plan a été déjoué, poursuit le jour-
nal , et des éléments de la garde nationale
ont été postés tou t le long de la route sé-
parant l' aéroport du palais présidentiel.

De source officielle , on déclare n 'avoir
aucun renseignement au sujet de ce com-
plot.

Heurts entre policiers
et étudiants à Madrid

MADRID (AP). — Des heurts se sont
produits mardi dans le centre de Madrid
entre policiers et étudiants.

Les premiers accrochages ont eu lieu
près de la chapelle de l'université où
500 jeunes gens ont tenté d'organiser une
manifestation après avoir assisté à une
messe dite à la mémoire d'un de leur
camarade , mort il y a un an. Plusieurs
étudiants ont été arrêtés.

Extension du mouvement de grève
du Limbourg

BRUXELLES (AFP). — Le mouvement
de « grève sauvage » qui , au Limbourg
entre dans sa troisième semaine, s'est im-
planté hier matin dans les charbonnages
liégeois dont trois des cinq centres sont
paralysés.

Au Limbourg, dont les mines fournis-
sent 61 % de la production belge de char-
bon , le manque de personnel d'entretien
commence à se faire durement sentir.

Un conseil de cabinet s'est réuni spécia-
lement mardi pour discuter de la situation
sociale qui s'aggrave dans le pays.

Prochain congrès
du parti unique portugais

LISBONNE (AP). — Les comités central
et exécutif du seul parti légal portugais ,
le mouvemen t de l'Union nationale, ont
décidé lundi la convocation du congrès du
parti pour la mi-février en vue, dit-on. de
donner naissance à une nouvelle formation
politique où pourraient s'exprimer les trois
grandes tendances actuelles du mouvement.

La réunion de ces comités a été de-
mandée par M. Albino dos Reis, 84 ans,
président par intérim de l'Union nationale
depuis la maladie du président Salazar
en septembre 1968.

M. Marcello Caetano, le président du
conseil, membre de la commission centrale ,
a assisté à la réunion après 12 ans
d'absence dans les organismes directeurs
du parti .

Les travaux du conseil des Six
BRUXELLES (AFP). — Le conseil des

ministres des Six a poursuivi longuement ,
mardi après-midi , ses travaux de « mise
au point » de l'accord un peu flou réalisé
le 22 décembre sur le financement du
marché commun agricole.

Les ministres des affaires étrangères ont
décidé d'aborder pour la première fois les
problèmes de fond posés par l'union poli-
t ique les 6 et 7 mars.

Entretiens franco-allemands
sur la défense

PARIS (AFP). — La coopération mili-
taire franco-allemande va se poursuivre
et se développer. Telle est la conclusion
qu 'on semble pouvoir tirer des entretiens
qu 'a eu mardi à Paris le ministre fédéral
allemand de la défense M. Helmut Schmidt
avec son collègue français , M. Michel
Debré.

Les contestataires de Moscou
pourraient être jugés

MOSCOU (AP). - La < Pravda » a
critiqué mardi les deux jeunes Italiens et
le Belge qui avaient distribué des tracts
pendan t le week-end dernier à Moscou
pour obtenir la libération des intellectuels
soviétiques incarcérés.

L'article laisse entendre que les jeunes
gens pourraient être jugés.

Si tel était le cas, ce serait la première
fois que les autorités soviétiques prennent
des mesures plus sévères que l'expulsion
pure et simple des contestataires.

Entretiens Thant-Pompidou
PARIS (AP). — M. Thant, secrétaire

général des Nations unies , s'est entretenu
pendant une heure , mardi matin , avec le
président Georges Pompidou à l'Elysée.

En quittant le palais , M. Thant a dé-
claré : « Nou s avons discuté tout particu-
lièrement de trois problèmes : la situation
au Nigeria , la situation au Moyen-Orient
cl la guerre au Viêt-nam. Ces discussions
ont été très utiles . » M. Thant a quitté
Paris , hier après-midi , pour New-York.

Personnalité refoulée par la R.D.A.
BERLIN 6AFP). — M. Klaus-Peter

Schulz (SPD), l'un des représentants ber-
linois au Bundestag de Bonn s'est vu re-
fuser hier le transit par route en RDA.

Arrivé au point de contrôle est-allemand
de Drcwilz , à la sortie de Berlin-Ouest ,
M.. Schulz , après une attente d'une heure
et demie environ, s'est vu signifier que
son passage par le territoire de la Répu-
blique démocratique allemande n 'était pas
« désirable » . Les gardes-frontière lui ont
fait part cependant de la possibilité de se
plaindre auprès du ministère de l'inlérieur
de la RDA.

Pour des discussions
entre les deux Allemagne*

TUBINGUE (AP). — Selon un sondage
d'opinion fait par l 'Institut Wickert , 79 %
des 978 Allemands de l'Ouest interrogés
sont favorables à des discussions entre Bonn
cl Berlin-Est.

A ce propos, la première réaction du
département d'Etat américain à la con-
férence de presse de M. Walter Ulbrich t
est que le président de l'Allemagne orientale
n'a fait que réaffirmer sa position bien
connue : pas de négociations sans reconnais-
sance diplomatique de la RDA en tant
qu 'Etat souverain.

On pense également à Washington qu'un
progrès dans les relations entre les deux
Allemagnes est la condition indispensable
de pourparlers Est-Ouest sur la sécurité
européenne.

Encore des grèves en Italie
ROME (AP). — Répondant à un appel

de grève nationale , les employés des trans-
ports municipaux des grandes villes ont
débrayé hier pendant quatre heures. A Ro-

me , plusieurs milliers d' employés ont dé-
filé sans incident.

Les gaziers des compagnies privées en
sont à leur seconde journée de grève. Elle
doit se poursuivre aujourd 'hui.

Des citoyens italiens travaillant pour le
Vatican ont envoyé une lettre au pape
lui demandant un ajustement de leurs sa-
laire s, un I3me mois et les mêmes possi-
bilités de promotion que leurs collègues
prêtres.

A Palerme , 1800 éboueurs se sont mis
en grève pour 48 heures.

Discussions à quatre en Italie
ROME (AP). — Les dirigeants des qua-

tre partis du centre-gauche italien se sonl
réunis hier après-midi en session privée ,
alors que le bruit se répand qu 'une nou-
velle formation gouvernementale majoritai-
re pourrait voir le jour d'ici à quelques se-
maines.

Cette rencontre est la troisième du gen-
re depuis le 12 décembre quand, à la sui-
te de la série d'attentats qui firent 15 vic-
times , les dirigeants des partis s'inquiétè-
rent de sortir l'Italie du désordre politi-
que où elle se trouve.

Critiques soviétiques
à l'égard de Pékin

MOSCOU (AP). — Les critiques que
M. Boris Ponomarev , secrétaire du parti
communiste soviétique , vient d'adresser à
la Chine populaire tendent à confirmer
que les pourparlers frontaliers russo-chinois
engagés depuis le 20 octobre dernier ne
se déroulent pas selon les vœux du Krem-
lin.

Selon les « Izvestia », M. Ponomarev a
accusé les dirigeants chinois de suivre « une
voie scissionniste » au sein du mouvement
communiste mondial. Il a ajouté que P« im-
périalisme » fonde de grands espoirs sur
« la politique antisoviétique » de Pékin.

Des informations en provenance de Hong-
kong ont déjà laissé entendre que les con-
versations sino-soviétiques se heurtaient à
de sérieuses difficultés.

UN PROFESSIONNEL
SANTIAGO-DU-CHILI  (AP) . —

Un cof f re- for t  du ministère des af-
faires étrangères a été ferm é avec
les clefs à l 'intérieur et il a fa l lu
faire appel à un professionnel.

Julio Gutierrez Palma , qui a com-
mencé sa carrière à l 'âge de 12 ans,
a été amené sous bonne garde de la
prison de Valparaiso. Il lui a fa l lu
p lus de cinq heures pour ouvrir le
cof f re .

Il  a déjà rendu le même service
au ministère de la défense et à la
trésorerie.

Colis piégé
LOS-ANGELES (AP). — Deux policiers

ont eu une main arrachée par l' explosion
d' un colis piégé qui avait été déposé de-
vant le cabinet d' un homme d' affaires , vic-
linio de plusieurs menaces de mort ,
le colis suspect.

Un habitant d'Upland (Californ ie) , M.
Albert Boughet , 52 ans, a été arrê té à son
domicile sur la base des renseignements
fournis par M. I-Icyman.

Message d un prisonnier américain
diffusé par Radio-Moscou

.MOSCOU (AP). — « Ne vous en faites
pas pour moi. Je suis aux mains d'une
société humaine. »

Ce message, attribué à un pilote de la
marine , est le premier de ceux que Ra-
dio-Moscou a diffusé dans la nuit de lundi
à mardi pendant une demi-heure à l'inten-
tion des familles des prisonniers américains
détenus au Viêt-nam du Nord . Les messages
avaient été enregistrés à Hanoï à l'occasion
des fêtes de Noël et du Nouvel-An à la
disposition de la radio soviétique.

Protestation américaine
contre le Vietcong

GENÈVE (ATS). — Dans une note de
protestation destinée aux forces communis-
tes au Viêt-nam du Sud et remise au
président du comité international de la
Croix-Rouge (CICR), le gouvernement amé-
ricain demande au CICR de procéder à
une enquête sur le meurtre de deux pri-
sonniers de guerre américains perpétré au
Viêt-nam du Sud par le Vietcong. S'élc-
vant contre cette grave atrocité, Washing-
ton invite le CICR à transmettre sa pro-
testation au Vietcong.

Six jours dans la neige
sans boire ni manger

WINISK (Canada) (AP). — Parti à
bord d'une auto-chenille pour tenter de
rallier l'Alaska avec trois compagnons,
un Canadien , M. Guy Chevalier, a passé
six jours seul sans vivres dans une pe-
tite tente sur les rives gelées de l'Hud-
son , par une température de moins 34
à moins 40 degrés.

Lorsqu'il a été découvert par deux pe-
tits Indiens, il était néanmoins en bonne
santé et il n'a pas été nécessaire de
l'hospitaliser.

Violents combats au Viêt-nam
SAIGON (AP). — Une violente bataille

a mis aux prise s près du camp des forces
spéciales de Bu-dop . à cinq kilomètres
de la frontière cambodgienne, des unités
américaines et deux bataillons nord-vietna-
miens.

Selon le commandement américain , ces
combats , les plus importants depuis juin
dernier , ont fait 234 morts du côté nord-
vietnamien.

Nouvelle attaque
contre une usine de potasse

AMMAN (AP). — Des fedayins d'El
Fatah ont attaqué pou r la seconde fois
en 24 heu res l'usine de potasse israélienne
de Sadome située au sud de la mer Mor-
te.

Selon le commandement de la lutte ar-
mée palestinienne , les installations ont subi
des dégâts importants.

Dix hommes-grenouilles israéliens tués,
d' autres militaires israéliens tués et blessés,
tel est le bilan, selon « El Ahram » d'une
tentative de traversée du canal do Suez
par un commando israélien dans la nuit
de dimanche à lundi. Un porte-parole is-
raélien a démenti la nouvelle.
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